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Attention: le crabe chinois 
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dans le Saint-Laurent !
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LE DEVOIR
Vers une 

désassurance 
des soins 
à domicile
Plus de 225 000 

prestataires devront 
payer pour 

des services jusqu ’à 
maintenant gratuits

LOUISE-MAUDE RIOUX SOUCY

Le spectre de la sous-traitance plane dangereu
sement sur les services à domicile, a jugé hier 
la Coalition Solidarité Santé, qui dénonce les nou

velles orientations adoptées en catimini l’été der
nier par le gouvernement Charest La coalition éva
lue que ce virage à 180 degrés frappera de plein 
fouet au moins les deux tiers des quelque 340 000 
prestataires québécois, qui devront désormais 
payer pour des services jusqu’alors gratuits.

Le document intitulé Précisions pour favoriser l’im
plantation de la politique de soutien à domicile consti
tue un recul important pour le Québec, juge la coali
tion, qui rassemble près de 80 organismes syndicaux 

et communautaires. «Nous 
avions dénoncé en 2001 les effets 
pervers de la sous-traitance des 
services d’aide domestique et 
voilà que, maintenant, ce sont les 
services d’aide à la personne qui 
sont en train d’être privatisés», 
s’est indignée la porte-parole de 
la coalition, Isabelle Matte, qui y 
voit un précédent dangereux.

Dans ses précisions, le ministè
re de la Santé et des Services so
ciaux (MSSS) entend en effet 
sous-traiter aux travailleurs de 
gré à gré et aux entreprises d’éco
nomie sociale la plupart des ser
vices d’assistance personnelle of
ferts gratuitement par les CLSC 
(soins d’hygiène, aide à l’habille
ment, à l’alimentation, etc.), et 
ce, même si ces travailleurs ne 
sont pas formés pour faire ce 

travail. Seule la clientèle nécessitant des services 
d’une durée de moins de trois mois, soit moins du 
tiers des prestataires, restera dans le giron des CLSC.

Pour la Coalition Solidarité Santé, cette mesure re
met en question tout le principe de la gratuité des 
services. Le document ministériel est clair ces usa
gers auront le choix entre embaucher eux-mêmes 
leur personnel par la voie de l’allocation directe ou du 
chèque emploi-service ou être référés aux entreprise 
d’économie sociale, qui réclament des frais à toute 
personne gagnant 8450 $ ou plus par année.

Historiquement, les personnes handicapés ont ré
clamé la possibilité d’embaucher elles-mêmes leurs
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«J’ai calculé 
que je coûte 

6000 $ à l’État 

alors que 
je coûterais 
50 000 $ 

en CHSLD. 
C’est un 

non-sens. Sans 
ces services-là, 
je ne peux pas 

rester
autonome. »

L’œuvre d’art du siècle
Devant Matisse et Picasso, 500 professionnels 

des arts ont choisi Fontaine, de Marcel 
Duchamp, comme emblème du XX siècle

AGENCE FRANCE-PRESSE

STÉPHANE BAILLARGEON 
BERNARD LAMARCHE

U
n urinoir posé à l’envers et signé du pseu
donyme de R Mutt Banal. L’artiste fran
çais Marcel Duchamp rebaptisa l’objet 
Fontaine et l’envoya à un salon new-yor
kais qui ne l’exposa jamais.

Cela se passait en 1917. La première gran
de boucherie mondiale battait son plein.

Fontaine a connu la fortune. Tellement 
qu’elle se retrouve en première position 
des œuvres d’art les plus influentes du der
nier siècle, selon un sondage réalisé au
près du gratin artistique britannique. Un 
urinoir comme symbole d’un siècle fou...

Que pouvait-on imaginer de mieux? En 
tout cas, un critique du Daily Telegraph, 
reconnu pour ses goût conservateurs, a 
souligné que «dans ce monde étrange où 
les bébés naissent en éprouvette, où les gens 
paient pour boire de l’eau au restaurant, le 
résultat ne surprend pas du tout».

L’urinoir de Duchamp arrive devant Les Demoi
selles d’Avignon (1907), de Picasso, et un double por
trait de Marilyn Monroe réalisé par Andy Warhol en 
1962. Suivent ensuite, dans l’ordre, Guernica (Picas
so) , L’Atelier rouge (Matisse), I Like America And

America Likes Me (Joseph Beuys), Im Colonne sans 
fin (Constantin Brancusi), One: N" 31 (Jackson Pol
lock), 100 Untitled Works In Mill Aluminium (Do
nald Judd) et Reclining Figure 1929 (Henry Moore).

Le sondage a rejoint environ 500 pro
fessionnels des arts, des artistes mais 
aussi des conservateur^, des critiques et 
des marchands d’art. Etrangement, au
cun artiste sondé n’a placé une œuvre de 
Matisse dans sa liste de favoris. L’enquê
te, rendue publique cette semaine, s’ins
crit dans les activités entourant le Turner 
Prize, une des récompenses les plus pri
sées du monde de l’art contemporain.

Le prix, qui sera attribué au début de 
la semaine prochaine, a l’habitude de 
souligner les travaux les plus audacieux, 
pour ainsi dire dans la lignée plus ou 
moins bâtarde de Duchamp. Cette foisci, 
quatre finalistes s’affrontent, tous âgés 

de moins de 50 ans, comme l’exigent les règlements: 
Kutlug Ataman, Jeremy Deller, Yinka Shonibare, 
Langlands & Bell. Ces derniers ont recréé digitale- 
ment une ancienne résidence d’Oussama ben Laden. 
Ils ont documenté leur œuvre en octobre 2002 lors

« Dans ce monde 
étrange où les 
bébés naissent 
en éprouvettes, 

où les gens paient 
pour boire de l’eau 

au restaurant, 
le résultat 

ne surprend 
pas du tout»
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L’UPA
achète

l’abattoir
Colbex

Les producteurs 
obtiennent 

un prix plancher 
de 42 C la livre 
pour les vaches 

de réforme
CLAUDE TURCOTTE

« On sait 
que c’est très 

rentable. 
On n’est pas 
des enfants 
d’école. »

Dans le cadre d’un congrès tout à fait inusité au 
cours duquel le cœur de l'action se déroulait 
ailleurs, dans un bureau ministériel et aux abords 

d’un abattoir, l'Union des producteurs agricoles 
(UPA) a pris un virage spectaculaire de la production 
vers la transfonnation en décidant de faire l’acquisi
tion de tous les actifs de Viandes Levinoff, faisant en 
même temps le pari qu'elle pourra assurer un prix 
plancher de 42 C la livre pour les 
vaches de réforme. Mais en at
tendant que l’entente de principe 
conclue hier à 14h se transforme 
en contrat définitif, il faudra 
compter sur l’aide financière des 
gouvernements pour combler la 
différence entre le prix actuel et 
le prix plancher.

Quelques instants avant I eu
rent Pellerin, président de l’UPA, 
et Françoise Gauthier, ministre de l’Agriculture, des 
Pêcheries et de l'Alimentation du Québec, Miche] 
Dessureault, président de la Fédération des produc
teurs de bovins, qui se trouvait sur le barrage installé 
devant l’abattoir à Saint-Cyrille-deWVendover, déclarait 
que la participation des producteurs bovins dans l’en
treprise serait de 80 % et que la famille Cola, proprié
taire actuel, conserverait une participation de 20 % 
ainsi que la respon
sabilité des opéra
tions. Les produc
teurs, qui n’ont que 
très peu d’expertise 
dans la gestion d’un 
abattoir, ont demandé à 
ce que les Cola, qui 
bénéficient d’une ex
périence de 75 ans 
dans ces activités,
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Joyeux Noël, vous n’êtes pas payés
Une garderie choisit de ne pas payer ses employés pendant le temps des Fêtes 
tout en continuant d'empocher l'argent des parents et la subvention de Québec

LE MONDE

Le Congo 
en état d’alerte

Le Conseil de sécurité de VONU 
lance un avertissement 

au Rwanda, qui nie avoir fait 
incursion chez son voisin

■ À lire en page A 5
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KATHLEEN LÉVESQUE

Une garderie privée de Montréal a décidé de ne 
pas payer ses employés durant les jours de fer
meture entre Noël et le jour de l’An tout en conti

nuant à empocher la contribution des parents et la 
subvention gouvernementale.

Comme l’a appris Le Devoir, la direction de la gar
derie Opus Incertum a prévenu son personnel par 
voie de mémo vendredi dernier qu’il ne sera payé 
que pour les deux jours fériés prévus par les normes

du travail. Les quatre autres journées de fermeture 
pendant la période des Fêtes seront retenues de la 
paie des 11 éducatrices non syndiquées.

Le propriétaire de la garderie, Alberto Carval- 
hido, bénéficiera du paiement des parents de 7 $ 
par enfant par jour. Il encaissera également les 
30,70 $ par enfant par jour que verse le gouverne
ment du Québec à titre de subvention. Quatre- 
vingts enfants fréquentent la garderie Opus Incer
tum, située sur le Plateau Mont-Royal. Du coup, 
M. Carvalhido aura des revenus d’environ 12 000

$ pour ces quatre jours mais aucune dépense.
Au ministère de l’Emploi, de la Solidarité sociale et 

de la Famille, on reconnaissait hier que rien n’em
pêche une garderie ou un centre de la petite enfance 
(CPE) d’agir de la sorte. «Si l’entente commerciale 
entre la garderie ou le CFE et les parents prévoit que les 
pat ents continuent de payer même si la garderie ferme 
ses portes, le gouvernement verse la subvention. Mais il 
n’y a rien dans la réglementation qui permet d’intervenir

VOIR PAGE A 10: GARDERIE

778313000689



LE DEVOIR. LE VENDREDI 3 DÉCEMBRE 2 004A 2

♦LES ACTUALITÉS*
Répartition des effectifs médicaux

^MIMIQUE
ONNE BOUFFESOLEI

GUADELOUPE
À CHACUN SES VACANCES

www.ma3uadcl0upc.ca
Bosse Terre • Grande Terre • Marie-Galante ■ Les Saintes • La Déslrade • Saint-Martin • Saint-Barthélemy

la frame 
des î océans

Cet hiver, que diriez-vous de joindre l'enchantement à l’agréable? C’est ce que vous 
proposent les Des de Guadeloupe. Quelle que soit votre passion - plein air, sports 
extrêmes, gastronomie, culture, fête - dans les Iles de Guadeloupe, elle se corjuguera 
au soleil pour faire de votre séjour une expérience inoubliable, unique. Cliquez dès 
aujourd’hui sur maÿuadeloupe.ca et découvrez votre prochaine destination soleil.

*

abonnez-vous à maguadelqupe.ca

------ lETÏGAGNEZJf—
Abonnez-vous à notre bulletin Offres Guadeloupe et courez la chance de gagner un séjour 
de rêve pour deux personnes dans un hôtel de la chaîne Des Hôtels et des îles. Détails sur
www.maguadeloupe.ca.

Soleil français, saveur créole...
Novotei Bas du Fort 3*
Départs les mardis du 04 janvier au 08 février 2005.

1589s V
Séjour de I semaine, î repas par jour.
Prix par personne, en occupation double, 
taxes M vois inclus.

Contactez votre agent de voyages 
pour plus de détails.
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Voyager vrai.
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Les jeunes médecins 
fustigent le gouvernement
La réponse à la pénurie chronique de médecins ne 
répond pas aux besoins réels des citoyens, disent-ils

* '
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LOUISE-MAUDE 
RIOUX SOUCY

Les pires craintes des méde
cins résidents se sont concré
tisées mardi avec la publication 

par le ministre de la Santé des 
plans régionaux d’effectifs médi
caux (PREND qui, comme prévu, 
imposent de nombreuses restric
tions au nombre de postes aux
quels ils ont accès. Hier, l’Associa
tion des médecins résidents de 
Montréal (AMRM) s’inquiétait de 
voir le ministre faire du saupou
drage régional en balayant du re
vers de la main les véritables be
soins des citoyens.

«Le gouvernement veut distri
buer les médecins en les parta
geant à 50% en régions périphé
riques et universitaires et à 50 % 
en régions intermédiaires éloi
gnées alors que 75 % de la popula
tion vit dans les grands centres. 
On déshabille Paul pour habiller 
Jacques», a dénoncé le président 
de l’AMRM, le Dr Martin Girard.

L’AMRM croit au contraire que 
les régions seraient mieux desser
vies par des ententes de corridors 
de services et par la création de 
pôles régionaux, exemples à l’ap
pui. «Prenons la cardiologie à la 
Cité de la santé de Laval. Les délais 
d’attente sont de huit mois pour les 
cas les plus urgents et de 14 mois 
pour les autres alors qu’à Val-d’Or, 
ils ne sont que d’un mois. Pourtant, 
le gouvernement ouvre un poste à 
Val-d’Or mais aucun à Laval, c’est 
illogique», explique le Dr Girard.

Des exemples comme celui-là, le 
Dr Girard en a plusieurs, et ce, dans 
une foule de disciplines. Sans comp
ter le volet formation, sur lequel la 
politique du ministre CouiDard a un 
impact certain puisqu’elle limite les 
possibilités pour les médecins rési
dents d’accéder à un poste en mi
lieu universitaire ou de suivre une 
formation complémentaire.

Dans certains domaines, les 
portes sont complètement fer
mées, notamment en psychiatrie, 
où même l’attrition n’a pas été 
comblée l’an dernier dans les mi
lieux universitaires. «Cette situa
tion est inacceptable lorsqu’on sait 
que les besoins en psychiatrie en ré
gions universitaires et périphé
riques sont énormes, comparative
ment à certaines régions intermé
diaires et éloignées», a dénoncé le 
Dr Girard.

Le nombre de postes rendus

disponibles dans certaines spécia
lités est teüement serré que cer
tains craignent de ne pas trouver 
d’emploi. «À en croire les chiffres 
du ministère, c’est à se demander 
si, dans certaines spécialités, il y a 
vraiment une pénurie d’effectifs», a 
insisté le Dr Girard.

Pourtant, personne ne doute 
qu’il y a une pénurie importante 
de médecins au Québec. Mais si 
les médecins résidents sont 
conscients qu’ils constituent une 
partie de la solution à ce problè
me, ils refusent d’en assumer 
seuls les conséquences. «Le vrai 
courage, ce serait de demander à 
tous les médecins de prendre de 
front le problème et non pas de tout 
reléguer aux jeunes médecins», a dit 
le Dr Girard.

ARCHIVES REUTERS

Un sentiment que partage le 
président de l’Association des mé
decins résidents de McGill. «Il y a 
environ 300 médecins résidents qui 
finiront leur formation en spécialité 
en 2005 et plus de 1000 postes à 
pourvoir alors qu’en médecine fa
miliale, on compte seulement 200 
finissants pour des besoins estimés à 
environ 800 médecins de famille», 
a dit le Dr Martin Bemier.

«Faites le calcul: même avec la 
meilleure volonté au monde, le défi 
est mathématiquement impossible 
à relever. On ne peut pas demander 
aux finissants d’une seule cohorte 
de régler tous les problèmes accu
mulés au fil des ans et de répondre 
à tous les besoins.»

Le Devoir
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Gare aux pollueurs
Les partis d’opposition aux Communes se sont li
gués pour faire adopter hier un amendement du 
Bloc québécois à la loi sur les oiseaux migrateurs, la
quelle pourrait éventuellement incorporer des 
amendes minimales élevées pour les navires pol
lueurs des eaux canadiennes, ce qui n’était pas le cas 
par le passé. Jusqu'à présent, l’amende minimale 
était laissée à la discrétion des tribunaux. Avec 
l’amendement proposé par le Bloc et entériné par le 
comité permanent de l’Environnement les arma
teurs de bâtiments de plus de 5000 tonnes s'expose
ront à des amendes minimales de 100 000 $ à 
500 000 $ selon l’accusation qui sera portée contre 
eux. Selon le porte-parole du Bloc dans ce dossier, 
Christian Simard, l’amende minimale actuelle se si- 
tpe autour de 30 000 $ au Canada alors que, aux 
Etats-Unis et en Grande-Bretagne, on impose aux ar
mateurs des amendes de 400 000 à 500 000 $ pour 
des infractions similaires. «Avec les amendes actuelles, 
expliquait Christian Simard hier, la loi canadienne a 
des allures de permis de polluer.» - Le Devoir

BREF

Nouveau règlement
Québec vient d'approuver le nouveau règlement sur les 
halocarbures, destiné à resserrer les règles de gestion 
des substances qui appauvrissent la couche d’ozone.
Ce nouveau règlement qui interdira l’utilisation des 
CFC, prévoit l’élimination à terme de leurs substituts, 
comme les HCFC, ainsi que la récupération obligatoire 
des substituts de troisième génération, les HFC et les 
PFC. Ces mesures auront pour effet de réduire de 
600 000 tonnes les émissions de gaz à effet de serre du 
Québec, selon le ministère de l’Environnement du 
Québec. Le nouveau règlement prévoit aussi la récupé
ration de tout halocarbure contenu dans les équipe
ments de réfrigération et de climatisation qui feront 
l’objet de réparations. Les grossistes et les distributeurs 
seront obligés de reprendre à leurs points de vente les 
halocarbures usagés de leurs clients pour éviter quïls 
ne soient rejetés dans l’atmosphère. Enfin, le nouveau 
règlement exigera que l’industrie de la réfrigération 
n’utilise que de la maimd’œuvre ayant une qualification 
environnementale sous peine de ne pouvoir obtenir 
dfialocarbures. - Le Devoir

Le Soutien aux enfants
Une nouvelle aide financière non imposable 
pour toutes les familles du Québec*

Pour information
Régie des rentes du Québec
Région de Québec : (418) 643-0763 
Région de Montréal : (514) 864-4445 
Ailleurs au Québec : 1 888 672-8161

Service aux sourds ou aux malentendants 
(ATS ou téléimprimeur requis) :
1 800 603-3540

rrq.gouv.qc.ca Québec
Ayant des enfants de moins de 18 ans
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Christian Rioux

De Ouagadougou 
à Kiev

Ouagadougou — L’avion venait de prendre 
son envol et les lumières de Ouagadou
gou disparaissaient dans le hublot Vue 
d’avion, la nuit, l’Afrique n’a pas l'agressivité de 

l’Amérique et de l’Europe. Seules quelques ombres 
adoucies par la poussière que charrie l’harmattan 
scintillaient à l’horizon. On se serait cru au-dessus du 
Labrador ou du désert Mojave, les lumières de Las 
Vegas en moins. Quelques minutes encore et l’im
mensité du Sahara, plus large que l’Atlantique, ferait 
disparaître la plus petite lueur pendant des heures.

D n’y a de véritable nuit qu'en Afrique, là où les tro
piques la font tomber comme une enclume et dispa
raître aussi vite le matin venu. Là où la pauvreté force 
les néons agressants à retrouver un peu d’humanité. 
C’est cela qui donne une langueur indéfinissable à la 
nuit africaine. Pendant que les Montréalais et les Pari
siens s’agitent en tous sens, dès 19h, les habitants de 
Ouagadougou retrouvent une sérénité qui n’existe nul
le part ailleurs. Pendant que je courais après mon 
ombre, mes voisins du petit quartier de Gounghin pas
saient la soirée devant leur masure à regarder leurs en
fants jouer ou à tenir un nourrisson dans leurs bras. 
J’aurais voulu m'asseoir près d’eux pour comprendre, 
quelques instants, d’où pouvait bien venir cette paix.

♦ ♦ ♦
Je quittai l’un des pays (le Burkina Faso) les plus 

pauvres du monde. Le 143' sur 145, selon un indice in
ternational dont je vous épargnerai le nom. Et pourtant 
je ne pouvais m’empêcher de songer aux lettres que 
m’avaient expédiées la veille plusieurs lecteurs irrités 
par ma dernière chronique. Il y était question du 
meurtre sauvage de Margaret Hassan. Je demandais 
où étaient passés les milliers de manifestants contre la 
guerre en Irak au moment où se commettait sous nos 
yeux un des crimes les plus barbares qui soient 

Plusieurs lecteurs m’ont répondu que, contraire
ment à moi, les manifestants savaient compter et que 
George Bush avait plus de morts sur la conscience 
que tous les terroristes. Ils oubliaient que, si les 
hommes sont égaux, les morts ne le sont pas. Pour ju
ger de la gravité d’un meurtre ou d’une guerre, il ne 
suffit pas de compter les cadavres. Dans tous les pays, 
la justice distingue l’assassinat prémédité de l’homici
de involontaire. Les tribunaux savent la différence 
entre les victimes civiles inévitables de la guerre et 
celles d’un génocide mûrement organisé. On ne com
prend rien au XX' siècle si on ne saisit pas cette diffé
rence. Les terroristes modernes en ont pris acte en 
érigeant l’assassinat d’innocents en méthode de com
bat Les assassins de Margaret Hassan, comme ceux 
du journaliste Daniel Pearl avant eux, ne sont pas les 
enfants de la guerre en Irak. Ce sont les héritiers d’Au
schwitz et de l'extermination des Tutsis au Rwanda 

J’aurais voulu faire monter ces lecteurs dans le pe
tit car qui mène à Koudougou, à 100 kilomètres de la 
capitale, pour leur montrer qu’aucune misère, aucu
ne pauvreté n’explique la sauvagerie des tueurs de 
Margaret Hassan. Ici, dans le dénuement le plus to
tal, les paysans produisent à peine de quoi nourrir 
leur famille. Ds n’ont ni téléphone ni électricité. Pour 
eux, les Palestiniens de Gaza et les insurgés de Fal- 
louja sont des millionnaires. Leur seule richesse est 
un puits qui assure leur survie. Que dis-je, leur seule 
richesse, c’est leurs enfants qui rient et qui courent 
dans les champs... La vie, quoi, à laquelle ils croient 
encore. Jamais il ne leur viendrait à l’idée de poser 
des bombes, encore moins de devenir kamikazes. 
Ici, on ne trouve pas un seul terroriste.

Ce ne sont ni la misère ni la guerre qui produisent 
le terrorisme. Le terrorisme est le fruit de l’idéologie, 
le fruit d’une idéologie sans projet qui n’a plus d’uto
pie à faire miroiter à personne, rien que la destruc
tion et la mort à proposer. Vous aurez remarqué que 
la montée du terrorisme moderne n’a pas tant suivi 
le développement de l’influence américaine que l’ef
fondrement des utopies gauchistes, qui se sont 
toutes effritées les unes après les autres. Que reste-t- 
il du projet révolutionnaire une fois disparu le rêve 
de la société idéale? Il reste la révolution dans ses ha
bits les plus simples, autrement dit la violence toute 
nue. Cette violence n’a pas besoin de misère et de 
pauvreté pour s’exprimer, elle peut fleurir dans les 
pays les plus riches comme dans les plus pauvres.

♦ ♦ ♦
Qui connaît les ravages de l’idéologie mieux que 

les Ukrainiens?
L’immense famine organisée et planifiée par Stali

ne en 1931 et 1932 avait fait des centaines de milliers 
de morts, au point où de nombreux historiens par
lent de génocide. C’est sans compter les victimes de 
Tchernobyl, plus récentes mais tout aussi symbo
liques du mépris que les idéologues ont toujours eu 
de la vie. Même durant les années de la glasnost, les 
Ukrainiens ont dû affronter un des partis commu
nistes les plus orthodoxes.

Comment ne pas admirer l’étonnante détermina
tion de ces hommes et de ces femmes qui campent 
devant le parlement de Kiev armés de simples dra
peaux ou de foulards orange? Ces hommes et ces 
femmes défendent leur indépendance nationale et la 
démocratie avec des moyens et des armes qui en 
sont dignes. Voilà ce qui force ces joursci le respect 
du monde entier.

On est à cent lieues du terrorisme et de la barbarie. 
Oui Kiev respire l'humanité, la même que lorsque tom
be la nuit dans mon petit quartier de Gounghin.
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Paul Martin envoie des 
renforts à Sgro et Frulla

Les deux ministres ont été au centre 
de controverses depuis leur nomination

ALEC CASTONGUAY

Ottawa — Le bureau du premier ministre, exaspé
ré par les difficultés et les controverses qui se
couent le ministère de la Citoyenneté et de l’Immi

gration depuis quelques semaines, a envoyé des ren
forts à la ministre Judy Sgro. Le Devoir a appris que 
depuis mercredi, deux conseillers spéciaux d’expé
rience ont été greffés à l’équipe politique pour stabili
ser la situation.

Maurice Rioux et Mark Dunn, qui ont déjà œu
vré pour le député libéral Denis Coderre lorsqu’il 
était à la tête de ce ministère, sont maintenant en 
poste. Ils comblent quelque peu les trous béants 
laissés par l’important mouvement de personnel 
qui s’est produit au ministère de la Citoyenneté et 
de l’Immigration depuis que Judy Sgro est mi
nistre. Encore aujourd’hui, près de cinq mois après 
la reconduction de Mme Sgro au cabinet, elle n’a 
toujours pas de directeur des communications ni 
d’attaché de presse officiel.

La ministre est d’ailleurs frappée par la controver
se depuis plusieurs semaines, talonnée par le Parti 
conservateur à propos de ses agissements. Stephen 
Harper accuse Judy Sgro d’avoir fait preuve de favo
ritisme en donnant à Alina Balaican, une danseuse 
d’origine roumaine qui a travaillé bénévolement pour 
sa campagne électorale, un permis ministériel l’auto
risant à rester au pays pour faire sa demande d’immi
gration. Ce cas est actuellement devant le commis
saire indépendant à l’éthique, Bernard Shapiro.

La tempête a ensuite pris de l’ampleur quand le 
PC a soutenu que le chef de cabinet de Mme Sgro, 
Ihor Wons, a rencontré un propriétaire de bar de 
danseuses nues dans la région de Toronto alors que, 
justement, il existe un programme de recrutement 
de femmes à l’étranger pour danser dans ces bars.

La responsable des relations avec les médias 
pour la ministre Sgro, Giovanna Gath, soutient que 
la nomination des conseillers spéciaux faite par le 
bureau de Paul Martin «n’a rien à voir» avec les 
controverses mais plutôt avec les tâches supplé
mentaires qui affecteront le ministère au cours 
des prochains mois puisque la ministre veut aller

de l avant avec une réforme de l’immigration.

Mouvement au Patrimoine
Le Devoir a aussi appris que la ministre du Patri

moine, Liza Frulla, a un nouveau chef de cabinet de
puis mercredi. John Walsh, qui travaillait pour l’an
cien ministre Denis Paradis avant son éviction du ca
binet prend la relève de Richard Paradis. Ce dernier, 
spécialiste des réglementations en matière de télé
communications, restera en poste à titre de 
conseiller jusqu’au 28 janvier. Son départ est motivé 
par «des raisons personnelles», a confirmé Donald 
Boulanger, attaché de presse de Liza Frulla.

Le ministère du Patrimoine a lui aussi été sur la 
sellette à quelques reprises depuis le début de la ses
sion parlementaire, notamment lorsque Liza Frulla a 
déclaré que le Québec et le Canada avaient des posi
tions tellement similaires en matière de diversité cul
turelle que la province pouvait parler pour le pays sur 
la scène internationale. L’affirmation avait soulevé un 
tollé dans le reste du pays. D’autres déclarations, no
tamment sur le financement des musées canadiens, 
ont offusqué le milieu culturel. Donald Boulanger a 
affirmé que le départ de M. Paradis n’a aucun lien 
avec ces controverses.

La fonction publique chambardée
Le bureau du premier ministre a aussi procédé à 

un imposant jeu de chaises musicales chez les hauts 
fonctionnaires hier, déplaçant pas moins d’une dizai
ne de sous-ministres, soit un tiers des effectifs. Des 
ministères aussi importants que le Conseil du trésor, 
la Justice et les Ressources humaines, entre autres, 
changent de sous-ministre, l’équivalent du patron 
des fonctionnaires.

C’est le départ de Jim Judd du Conseil du trésor 
vers le SCRS, les services de renseignement cana
diens, qui a provoqué l’effet de dominos. Les minis
tères de la Santé, de la Citoyenneté et de l’Immigra
tion, des Douanes et du Revenu, de la Défense, des 
Affaires indiennes et des Travaux publics sont aussi 
touchés par ce remaniement

Le Devoir
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Bouclier: Martin 
dit attendre 
toujours des 
précisions
MANON CORNELLIER

Ottawa — le gouvernement cmiadien n’a reçu au
cune proposition particulière des Américains à 
propos du bouclier antimissile mais le président 

George W. Bush l’a assuré que ce projet ne com
prend pas le déploiement d’amies dans l’espace, a af
firmé hier le premier ministre Paul Martin. Mais cela 
ne semble pas l’avoir entièrement satisfait.

•Selon les discussùms que fai eues avec le présulent, il 
n 'est pas question d’armement dans l'espace», a-t-il dit à 
sa sortie du conseil des ministres, «mais on veut être 
bien sûr, lorsqu\m regarde l'évolution (du projet], qu'il 
n'en est pas question». 11 a ainsi laissé entendre que l’as
surance du président se limitait au projet actuel et ne 
concernait pas les étapes futures du programme, sour
ce d’inquiétude des opposants au bouclier.

D’où la poursuite des discussions avec les Améri
cains, a-t-il fait comprendre. «Nous voulons nous assu
rer qu’il n'y a pas d'arsenalisation de l'espace. Nous 
voulons nous assurer que peu importe la décision prise, 
notre sécurité en bénéficie. » 

le président Bush a mis le premier ministre sur la 
sellette mardi en souhaitant publiquement la partici 
pation du Canada au bouclier antimissile. «J'espère 
que nous pourrons aussi aller de l'avant avec une co
opération dans le système de défense antimissile pour 
protéger la prochaine génération de Canadiens et 
d’Américains contre les menaces qui, nous le savons, 
vont émerger», a-t-il dit à Halifax.

Il s’agissait de la deuxième mention en deux jours 
d’un enjeu qui ne devait pas figurer à l’ordre du jour de 
la première visite officielle du président au Canada. De 
plus, l'administration Bush savait qu'il s'agit d'un dos
sier extrêmement délicat pour le gouvernement mino 
ritaire de Paul Martin. La majorité de la population et 
possiblement la majorité des députés sont contre, le 
Bloc québécois, le NPD et une bonne portion du cau
cus libéral s’y opposant. Quant aux conservateurs, ils 
attendent d’en savoir phis avant de se prononcer.

M. Martin a tenté de minimiser toute cette affaire 
hier, affirmant qu’il n’avait été «nullement surpris» 
par le fait que son invité ait «dit le fond de sa pensée 
lors de son discours». Le premier ministre a tenu à 
souligner, comme la veille, qu’il avait rappelé au pré
sident l’opposition du Canada au déploiement 
d’armes dans l’espace.

Du côté de l’opposition, y compris du Bloc, on veut 
davantage d’information sur les intentions améri
caines, mais ce ne sera pas de sitôt à en croire Paul 
Martin. «Le fait est que le gouvernement américain ne 
nous a pas fourni une proposition spécifique», a-t-il ré
pondu au chef conservateur Stephen Harper aux 
Communes. Ce dernier n’en croyait rien car les dis
cussions entre les deux pays se poursuivent depuis 
18 mois.

Même s’il est généralement favorable au système 
de défense antimissile, M. Harper refuse de prendre 
une position définitive avant d’en savoir plus. «Je ne 
donnerai pas un chèque en blanc au gouvernement», a- 
t-il dit indigné, à l’extérieur des Communes.

Le Devoir

—
Récipiendaire

du prix
«Cadre émérite 2004»

C’est avec une grande fierté que M. Jean Perron, prési
dent-directeur général de l’Association des cadres des 
collèges du Québec souligne la nomination de M. Gilles 
Lafortune, à titre de «Cadre émérite 2004».
À l’emploi du Collège de Rosemont dont il était le 
directeur des ressources matérielles et informatiques 
jusqu’à tout récemment, M. Lafortune a été reconnu par 
ses pairs comme un cadre ayant contribué de façon 
exceptionnelle à la gestion et au développement, tant de 
son collège que de l’ensemble du réseau collégial public. 
Il s’est par ailleurs distingué sur le plan international en 
créant des relations avec des organismes intéressés à 
I efficacité énergétique dans plusieurs pays du monde à la 
suite d’une collaboration avec le Programme pour les 
bâtiments de l’Éducation de l’OCDE.
Félicitations à M. Gilles Lafortune, 
ainsi qu’aux finalistes !
- M. Michel Boisvert, directeur des services aux étudiants 

et secrétaire général du Cégep du Vieux Montréal
- M. Alain Brochier, directeur des services administratifs 

du Cégep de Sainte-Foy
- M. Rénald Côté, directeur des services aux étudiants et 

des communications du Cégep de Trois-Rivières
- M. Sylvain Mandeville, directeur des ressources 

humaines et secrétaire général du Cégep 
Marie-Victorin

Tél.
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Ville de Montréal
Chères Montréalaises.
Chers Montréalais,

Voici revenu le temps des fêtes, le 
temps d’être généreux, la plupart 
d’entre nous sommes déjà en période 
de réjouissances. Nous pensons à 
faire plaisir à nos proches et à 
partager avec nos semWoWes. Il n’y 
a pas de cadeau plus précieux qu’un 
don de sang. Avec un seul don, vous 
pouvez sauver jusqu'à quatre vies.

joignez-vous aux élus, aux employés 
municipaux et à moi-même pour la 
gronde collecte de song de la Ville de 
Montréal.

Quelqu’un quelque part compte sur 
vousl

Le maire de Montréal

La grande collecte de sang de 
la Ville de Montréal a lieu 
le mardi 7 décembre, de 8 h à 20 h 
et se tient simultanément 
à quatre endroits :

• Hfttol de viRe d« Montréal
275. rue Notre-Dame Est
0 Champ-de-Mon 
® StatlorwMffwnt gratuit 
Chcjut>«gro»-D« L4ry

e Contre communautaire 
Marcel-Morin de Merrefonds
14068. bout Coum Ouest 
S9cAt*\enu
Autobut 215 jutqéau Terminus 
fawvmw font s-Oofe* «t autobus 205 
Q Statkxmmaf* gratuit

• MMlotMqin d* Saint-Léonard
8420. boulevard Locordoère 
SJCodilfcx Autobus32UKordoir*

e Centre Claude-RoWPord
1000, avenue ÉmMe-Joumautt
53 Crémarim Autobus 146 
® StotiowMmwtt gratuit

Montréal
PETER ANDREWS REUTERS

http://www.accq.qc.ca
http://www.themrfixit.com
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_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ -LES ACTUALITES*
Les clauses d’exclusion existent encore Gare aux veuves 

noires dans les raisins !TOMMY CHOUJNARD

Québec — Les jeunes tra
vailleurs continuent d'être 

victimes de discrimination. Les 
clauses d’exclusion sont en effet 
toujours aussi présentes dans les 
conventions collectives québé
coises malgré l’adoption, il y a 
cinq ans, d’une loi les interdisant 

•Il semble bien que les disposi
tions introduites dans la Loi sur les 
normes du travail en 1999 n’aient 
Pas réussi à inciter les acteurs sur le 
marché du travail à ne plus recou
rir aux disparités de traitement», 
mieux connues sous l’anglicisme 
«clauses orphelin», conclut un 
rapport du ministère du Travail 
déposé le mois dernier à l’Assem
blée nationale.

Sur l'ensemble des conventions 
collectives entrées en vigueur de
puis mars 2000 — donc après 
l’adoption de la loi —, 6 % compor
tent des clauses d’exclusion. Dans 
le secteur de l’alimentation, cette 
proportion atteint même 14 %, 
comparativement à 2 % dans le

BRIAN MYLES

Luc X a témoigné pour sa défen
se hier en reconnaissant avoir 
possédé, produit et distribué du ma

tériel de pornographie juvénile — 
•ma préférence, c’est des photos de col
lants. Ça varie entre 7 et 12 ans, tant 
qu’il y a des collants», a-t-il avoué. 
Mais jamais il n’a agressé sa fille.

L’accusé ignore encore aujour
d’hui l’identité de l’homme qui a 
pris des clichés de sa petite Martine 
(nom fictif), quatre ans, en exhibant 
son pénis près de sa vulve. Pas plus 
qu’il ne connaît l’homme qui, dans 
les séances de clavardage réalisées 
sur son ordinateur, se targuait 
d’avoir couché avec 50 fillettes et 
d’en avoir touché 500 autres.

monde municipal et 6 % dans le 
secteur manufacturier.

Le ministère a également com
paré la présence de telles clauses 
dans 888 conventions collectives 
en vigueur à la fin de février 2000 
— juste avant l’entrée en vigueur 
de la loi — et dans celles qui les 
ont suivies. Parmi les conventions 
en vigueur en février 2000,10,7 % 
comportaient de telles clauses 
alors qu’une proportion à peu 
près équivalente des conventions 
qui les ont remplacées (9,2 %) en 
contiennent

Les clauses d’exclusion «sont de
meurées aussi présentes qu'avant 
l’application des dispositions [les] in
terdisant», conclut le rapport. Ces 
clauses concernent le plus souvent 
les congés annuels (78 %), les jours 
fériés, chômés et payés (11 %) et la 
durée du travail (3 %).

Si les disparités de traitement 
sont toujours aussi présentes dans 
les conventions collectives, c’est 
en partie parce que les tra
vailleurs lésés utilisent peu les re
cours mis à leur disposition. Entre

Résolu à prouver son innocence 
en ce qui a trait à l’accusation 
d’agression sexuelle sur sa propre 
fille, il a fourni des noms au procu
reur de la Couronne, Louis Miville- 
Deschênes. Il pourrait s’agir de Pier
re Landreville, avec qui Luc X échan
geait des photos d’enfants abusés de 
toutes les façons imaginables, ou en
core de Léon Desbois, disparu dans 
la nature depuis près de deux ans.

•Je n’ai jamais touché à ma fille. Je 
ne serais même pas capable de le fai
re avec un autre enfant. Jamais», a 
déclaré Luc X lors de son témoigna
ge, pendant que sa femme l’écoutait 
religieusement IjC couple a quatre 
enfants, la petite Martine et trois 
garçons, tous placés sous la garde 
de la Direction de la protection de la

mars 2000 et mai 2004, la Com
mission des normes du travail 
(CNT) n’a reçu que 23 plaintes 
portant sur des clauses d’exclu
sion et seulement cinq d’entre 
elles ont été jugées recevables, ré
vèle le rapport A titre comparatif, 
la CNT a traité 88 000 plaintes de 
toutes sortes pendant la même pé
riode. Parmi les cinq plaintes ju
gées recevables, aucune ne prove
nait du secteur de l’alimentation et 
trois ont mené à l’élimination de 
clauses discriminatoires. Une 
plainte est toujours en traitement 
tandis qu’une autre a fait l'objet 
d’un désistement de la part des 
travailleurs.

Les auteurs du rapport qui pro
viennent de la CNT et de la Direc
tion de la recherche et de l’évalua
tion du ministère, recommandent 
ainsi de maintenir la loi en vigueur 
et de mettre en œuvre un pro
gramme de prévention visant à 
sensibiliser les employeurs et les 
syndicats. Québec devrait égale
ment permettre à la CNT de réali
ser des «activités de surveillance»

jeunesse depuis deux ans.
Qui donc, à partir de l’ordinateur 

personnel de Luc X, racontait ses 
exploits à d’autres pédophiles en
vieux lui écrivant de la France, de la 
Belgique et d’ailleurs en Europe? 
Qui pouvait accéder à l’ordinateur 
de Luc X à minuit, à deux heures 
du matin ou plus tard dans la nuit 
pour écrire ces messages? Qui pou
vait bien se vanter d’avoir sous la 
main deux «modèles» de quatre 
ans portant les mêmes prénoms 
que les fillettes qu’aurait abusées 
lue X. Aucune explication valable 
n’a été apportée par l’accusé.

Plusieurs personnes ont fréquen
té le domicile de Luc X en 2002. Son 
frère Sylvain, l’un de ses amis, Jean- 
François, Landreville et Desbois.

dans les entreprises du secteur de 
l’alimentation et de recourir aux 
•moyens nécessaires pour amener 
les entreprises fautives à redresser 
complètement leur situation».

Une clause discriminatoire est 
une disposition qui accorde à un 
salarié, uniquement en fonction 
de sa date d’embauche, une condi
tion de travail moins avantageuse 
que ceDe accordée à d'autres sala
riées effectuant les mêmes tâches 
dans le même établissement Par 
exemple, une prime de soir ou de 
nuit versée à un taux inférieur aux 
nouveaux employés, c’est-à-dire 
ceux embauchés à partir d’une 
date précise, constitue une clause 
discriminatoire et est interdite. Il 
est aussi illégal de créer des 
doubles échelles de traitement 
permanentes où les nouveaux em
ployés n’ont jamais la possibilité 
d’obtenir le même salaire ou les 
mêmes conditions de travail que 
ceux embauchés avant eux.

Le Devoir

Peut-être ont-ils téléchargé eux- 
mêmes des photos «hard core» d’en- 
fants nus et agressés, a suggéré Luc 
X. Celui-ci n’aime que les photos 
«soft», soit des nus d'enfants qualifiés 
d’«artistiques». S’il avoue qu’il a télé
chargé des photos dites «hard core», 
c’était seulement à la demande et 
pour l’usage de Landreville. «Ce n’est 
pas parce que j’aime regarder des en
fants que je suis un pédophile, que je 
vais les agresser», a-t-il expliqué.

Encore aujourd’hui, Luc X se de
mande pourquoi sa fille de quatre 
ans l’a identifié comme un agres
seur. «Je ne sais pas pourquoi elle est 
venue dire que c’était moi.» Son pro
cès se termine aujourd’hui

Le Devoir

CHRIS MORRIS

Fredericton — Les Canadiens 
qui consompient des raisins 
provenant des Etats-Unis décou

vrent plus fréquemment qu’avant 
des araignées venimeuses au mi
lieu des fruits, notamment parce 
que les producteurs américains 
remplacent les pesticides par des 
insectes.

Selon la porte-parole de l’Agen
ce canadienne d’inspection des ali
ments (ACIA), Noëlla LeBlanc, le 
nombre de signalements de 
veuves noires, une espèce d’arai
gnée dont la morsure peut s’avé
rer mortelle, avait augmenté ré- 
ceipment, notamment en Nouvel
le-Ecosse, à Terre-Neuve-et-Labra- 
dor et au Nouveau-Brunswick. 
Des incidents semblables ont aus
si été observés en Ontario.

•Ily a une combinaison de fac
teurs, l’un d’eux étant la rapidité 
d’exécution dans le monde où nous 
vivons, a dit Mme LeBlanc. Akssi, 
l’utilisation de pesticides est moins 
importante qu’avant.»

Jim Howard, de la Commission 
californienne des raisins de table 
de Fesno, en Californie, a confir
mé que certains producteurs de 
raisins de l’Etat utilisent des arai
gnées pour remplacer les pesti
cides qui luttent contre les in
sectes nuisibles.

D a indiqué que les autorités ont 
adopté des mesures sévères 
contre l’utilisation des pesticides 
dans les vignobles, ce qui a forcé 
les producteurs à se tourner vers 
de nouvelles méthodes pour lutter 
contre les insectes nuisibles.

«Les araignées sont souvent consi
dérées comme des insectes utiles, a 
expliqué M. Howard. Mais j’insiste 
sur le ftiit que le recours am veuves 
noires n ’est pas considéré comme une 
bonne solution.»

Récemment, deux de ces arai
gnées ont été signalées à Cara-

quet, au nor<J-est du Nouveau- 
Brunswick. A la mi-nc -embre, 
deux enfants âgés respectivement 
de sept et six ans, Charles et Ra- 
phaelle Godin, ont été les premiers 
à découvrir cette araignée plutôt in
habituelle alors qu’ils ouvraient un 
paquet contenant des raisins, en 
rentrant du supermarché.

•Mon chum Florent s’est vite 
aperçu que ce n’était pas une arai
gnée ordinaire, a dit à l’Acadie Nou
velle la mère des enfants, Anne Go
din. II s’est douté que ça pouvait être 
une veuve noire. Il a dit am enfants 
de se pousser de là immédiatement. 
L’araignée était vivante et elle mar
chait par terre. Florent l’a récupérée 
en la faisant entrer dans un conte
nant de plastique.»

Au magasin où les fruits avaient 
été achetés, une autre veuve noire 
a été retrouvée dans un paquet de 
raisins rouges de la Californie et 
la direction de l’établissement a 
immédiatement averti les autori
tés provinciales de santé.

«Nous avons placé des notes indi
quant am gens de laver les raisins 
dans l’eau chaude, a dit René 
Chiasson, directeur adjoint du ma
gasin. Je pense qu’il s’agit d’un gen
re de situation qui va se reproduire 
car les clients réclament des pro
duits biologiques et sans pesticides.»

En décembre 2003, l’ACIA avait 
déjà publié une fiche informative 
portant sur la manipulation des 
raisins et d’éventuelles araignées.

Personne n’est en mesure de 
savoir pourquoi le nombre de 
veuves noires a augmenté dans 
les vignobles californiens.

La morsure de la veuve noire, qui 
doit son nom au fait qu’elle dévore 
son partenaire mâle après l’accouple
ment, peut rendre malade et, dans 
de rares cas, entraîner la mort d’en
fants, de personnes âgées ou dont le 
système immunitaire est faible.

Presse canadienne

Le présumé pédophile avoue ses perversions

défis qui vont changer 
notre vision de l’Univers

Décembre 2004 - Janvier 2005

Le fascinant album de photos 
du Sedna IV, mais aussi des 
preuves inquiétantes de ta 
détérioration du Nord
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L’Assemblée nationale 
plaide l’irrecevabilité de 

la requête d’Yves Michaud
ROBERT DUTRISAC

Québec — L’Assemblée nationale avait parfaite
ment le droit d’adopter une motion dénonçant 
les propos d’Yves Michaud le 14 décembre 2000 

puisque les députés ne faisaient qu’exercer leur droit 
à la dissidence, un des volets de leur liberté de paro
le garantie par le privilège parlementaire.

En outre, le privilège parlementaire n’est pas assu
jetti aux chartes des droits et libertés, qui ne peuvent 
pas en limiter la portée.

C’est ce qu’a soutenu en substance hier Me Ray- 
nold Langlois, le procureur du président de l’Assem
blée nationale quYves Michaud poursuit en Cour su
périeure. M. Michaud a présenté une requête en ju
gement déclaratoire à la Cour supérieure visant à af
firmer que l’Assemblée nationale n’avait pas le pou
voir constitutionnel d’adopter une motion désapprou
vant les propos d’un citoyen, à moins que celui-ci 
n’ait atteint les privilèges d’un député. Me Langlois a 
plaidé que la requête était irrecevable prima facie.

La cause de M. Michaud, entendue par le juge 
Jean Bouchard, en était à sa deuxième journée d’au
dition. Le juge a pris la requête en délibéré et ne ren
dra jugement que dans plusieurs mois. Après que 
tout eut été dit, Yves Michaud a haussé le ton, s’indi
gnant que M" Langlois, au nom de l’Assemblée na
tionale, eût plaidé froidement à l’encontre d’une de
mande de M' Bois, qui souhaitait que l’Assemblée 
nationale assume les frais juridiques de M. Mi- 
chaud: la cause dépasse en portée son propre cas et 
elle est d’intérêt pour la gouverne de l’institution, a-t- 
on allégué. «C’est honteux et c’est mesquin», s’est

écrié M. Michaud en s’adressant à M'Langlois.
Dans sa réplique à l’argumentation de la défense, 

M1, Bois est revenu sur son argument fondamental: 
s’il est vrai que les députés jouissent de l’immunité 
parlementaire et ne sauraient voir leur liberté de pa
role entravée au Parlement, l’Assemblée nationale, 
en sa qualité d’organe de l’État, ne peut limiter la li
berté d’expression d’un simple citoyen.

Le privilège parlementaire existe dans le mesure 
où il s’inscrit dans les fonctions dévolues à l’Assem
blée nationale, soit la fonction législative, la sur
veillance du pouvoir exécutif et la régie interne de 
l’institution. L'Assemblée nationale jouit de l’immuni
té au regard de ces trois fonctions, a soutenu la pour
suite, mais quand elle en sort ses actes peuvent être 
soumis aux chartes.

Or la motion contre les propos de M. Michaud 
énonce un blâme de portée individuelle, et ce pou
voir de blâmer un simple citoyen n’est pas nécessaire 
pour permettre à l’Assemblée nationale d’accomplir 
ses fonctions légitimes dans l’ordre constitutionnel. 
Aussi, le blâme public infligé à M. Michaud en raison 
de ses opinions est contraire à la Charte québécoise 
des droits et libertés de la personne, a-t-on plaidé.

Mais pour M'Langlois, le fait que l’Assemblée natio
nale exprime son opinion sur une question d’intérêt pu
blic fait partie de ses fonctions législatives. Pour sa 
part, le juge Bouchard s’est mis à penser tout haut 
énonçant une hypothèse: «La réaction de la Chambre, 
c’est une réaction politique à une situation politique. La 
fonction législative peut s’entendre dans un sens large.»

Le Devoir
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Une sénatrice veut abolir 
la fessée
Ottawa — La sénatrice Céline Hervieux-Payette a 
décidé de se porter à la défense des enfants en dépo
sant hier, un projet de loi qui interdirait tout châti
ment corporel à leur endroit y compris la fessée. Au 
début de l’année, la Cour suprême s’était abstenue 
de déclarer inconstitutionnel l’article 43 du Code cri
minel, qui permet aux parents, tuteurs et instituteurs 
de recourir à la force pour corriger un enfant Les 
juges avaient néanmoins établi des limites à cette 
pratique afin qu’eUe demeure «raisonnable». Mais

BREF

c’est encore insuffisant et le gouvernement doit aller 
plus loin que la haute cour, estime la sénatrice. Son 
projet de loi prévoit la suppression pure et simple de 
l’article 43, qui date d’une «époque où la violence était 
encore acceptable», selon elle. Le texte «permettra 
d’éliminer la discrimination envers les enfants, qui de
meurent le seul groupe de citoyens ne bénéficiant pas 
de la protection de droit criminel en matière d’emploi 
de la force», a déclaré Céline Hervieux-Payette dans 
un communiqué. La sénatrice s’est dite confiante 
que le changement législatif ne se traduirait pas par 
une multiplication des poursuites à l’endroit de pa
rents qui perdent subitement la maîtrise de leurs 
émotions. - PC
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LE MONDE
Le Congo en état d’alerte

Le Conseil de sécurité de VONU lance un avertissement 
au Rwanda, qui nie avoir fait incursion chez son voisin

KINBAKR O’REILLY REII l'l' RS
Troupes congolaises à pied d’œuvre à Goma.

EN BREF

L’ex-patron 
duNYPD 
succède à Ridge
Washington — L'ancien chef de la 
police de New York, Bernard Ke- 
rik, a été choisi par le président 
George W. Bush pour devenir le 
nouveau secrétaire à la Sécurité in
térieure, ont rapporte hier plu
sieurs chaînes de télévision. M. 
Kerik était chef de la police à New 
York au moment des attentats du 
11 septembre 2001. D avait quitté 
ses fonctions en décembre 2001 en 
même temps que le maire Rudolph 
Giuliani De mai à septembre 2003, 
il avait été envoyé en Irak comme 
conseiller au ministère irakien de 
l'Intérieur. L'actuel secrétaire amé
ricain à la Sécurité intérieure. Torn 
Ridge, avait annoncé mardi sa dé
mission. D a été le premier à occu
per ce poste créé à la suite des at
tentats. -AFP

Drone: «On vous 
paiera la vitre 
cassée»
Kaboul — Un drone s’est écrasé 
hier sur le centre culturel fiançais 
du lycée Istiqlal de Kaboul sans fai
re de victimes, avant d'être récupé
ré par des gardes américains du pa
lais présidentiel voisin, qui se sont 
présentés sous un nom de code, a- 
t-on appris auprès du directeur du 
centre. Selon son directeur, Daniel 
Massat-Bourrat, l’appareil, un petit 
avion beige sans pilote d’environ 
1,5 mètre de long, a été récupéré 
«dix minutes après par des Améri
cains armés qui sont arrivés en pas
sant par-dessus le mur du palais pré
sidentiel», qui longe le centre et le 
lycée Istiqlal. «C'est à nous, ne vous 
en faites pas, on vous paiera la vitre 
cassée», auraient-ils dit au directeur 
en se présentant simplement sous 
le nom de code «planète». -AFP

25 ans dans 
la jungle khmère
Phnom Penh — Quatre familles de 
Khmers rouges sont sorties de la 
jungle où elles s’étaient réfugiées il 
y a 25 ans pour fuir l’invasion viet
namienne qui a renversé le régime 
de Pol Pot Le groupe, passé de 12 
à 34 pendant son séjour dans la 
jungle, évitait tout contact avec l’ex
térieur, craignant d’être repéré par 
des soldats vietnamiens, le chef de 
la police de la province de Ratanaki- 
ri. Les Vietnamiensse sont retirés 
du Cambodge en septembre 1989, 
alors qui] restait encore dans le 
pays des poches de résistance de 
Khmers rouges combattant le régi
me mis en place à Phnom Penh par 
Hanoi Dans leur errance, les fugi
tifs ont pénétré en territoire laotien 
et y ont volé de la nourriture. Les 
Laotiens ont appelé la police qui, ar
rivée en camion, a fait des re
cherches sans rien trouver. Mais 
les Khmers, voyant les traces de 
pneus, ont fini par décider de sortir 
de la jungle. - Reuters

L’UE prend la 
relève de l’OTAN 
en Bosnie
Sarajevo — La Force de l’Union eu
ropéenne (Eufor) a pris hier la relè
ve de l’OTAN en Bosnie, neuf ans 
après la fin de la guerre (1992-95) 
qui a ravagé ce pays des Balkans, 
une mission dont le volet le plus 
important est l’arrestation des in
culpés de crimes de guerre tou
jours en fuite. Le secrétaire général 
de I’Miance atlantique, Jaap de 
Hoop Scheffer, a dit juger que la 
présence de l’OTAN avait aidé à la 
«création d’un environnement paci
fique comme base pour des progrès 
considérables». «Les citoyens de ce 
pays ne vivent plus dans la peur, les 
institutions de l’État ont été installées 
et les droits de l’homme sont mainte
nant respectés», a-t-il souligné. Les 
observateurs font valoir que l'Al
liance laisse la place à IFufor sans 
avoir réussi à arrêter les fugitifs les 
plus recherchés par le Tribunal pé
nal international (TPI), dont Tex- 
chef politique des Serbes de Bos
nie, Radovan Karadzic, et son chef 
militaire, Ratko Mladic. -AFP

New York — Malgré le démen
ti du Rwanda, le responsable 
des opérations de maintien de la 

paix de l’ONU, le Français Jean- 
Marie Guéhenno, a fait état hier 
soir de preuves concluantes sur 
une incursion militaire en territoi
re congolais.

Intervenant devant les 15 
membres du Conseil de sécurité 
réunis en séance extraordinaire à 
New York, il a déclaré que des 
Casques bleus avaient aperçu sur 
le territoire de la République démo
cratique du Congo des militaires 
dont les annes semblaient indiquer 
qu’ils venaient du Rwanda voisin, 
ont, rapporté des diplomates.

A Kinshasa, le président congo
lais Joseph Kabila a accusé Kigali 
de prétexter la présence de 
groupes armés dans Test de la 
RDC pour se lancer dans «une 
aventure criminelle». Depuis le dé
but, les autorités rwandaises ont 
eu pour desseins politiques d’assu
rer leur domination, voire l’occu
pation, a-t-il dit, dans un discours à 
la télévision dÉtat

Les Forces armées de la Répu
blique démocratique du Congo 
(FARDC) sont en état d'alerte et 
ses unités sont en cours de dé
ploiement dans les régions de l’est 
du pays, a en outre déclaré le pré
sident congolais, qui s’exprimait 
officiellement pour la première 
fois depuis le début de cette nou
velle crise.

Force de paix
L’ONU affirme que sa force de 

paix peut aider au désarmement 
des rebelles hutus présents en 
RDC et que le Rwanda considère

Kiev — Le président ukrainien 
sortant Léonid Koutchma 
s’est rendu hier à Moscou, où il a 

reçu le soutien du chef du Krem
lin, Vladimir Poutine, pour contrer 
les efforts de l’opposition visant à 
organiser un nouveau scrutin pré
sidentiel qu’elle serait assurée de 
remporter.

L’intervention de Poutine dans la 
crise qui a éclaté en Ukraine après 
le second tour de la présidentielle 
du 21 novembre illustre la crainte 
de Moscou de voir le candidat d’op
position Viktor louchtehenko affai
blir les liens traditionnels de Kiev 
avec la Russie et arrimer l’Ukraine 
dans le giron occidental. «Une ré
édition du deuxième tour risque de

New York — L’ONU resserre 
les rangs derrière son secré
taire général. L'organisation a re

jeté hier l’appel à la démission de 
Kofi Annan lancé par un sénateur 
républicain américain, soulignant 
qu'aucun pays n’a réclamé cette 
démission et que 2700 membres 
du personnel de l’ONU ont signé 
une lettre de soutien.

Mercredi, Norm Coleman, qui 
dirige l’une des cinq enquêtes par
lementaires américaines en cours 
sur la corruption dans le program
me «Pétrole contre nourriture» de 
l’ONU en Irak, avait appelé à sa 
démission. Un appel également 
lancé par plusieurs journaux ou 
éditorialistes américains.

Hier, à deux reprises, le prési
dent George W. Bush a refusé de 
dire s’il pensait lui aussi qu’Annan 
doive démissionner tout en exi
geant la publication de comptes 
«transparents, exhaustifs et ou
verts» pour «Pétrole contre nourri
ture», jugée essentielle pour que 
le contribuable américain conti
nue de soutenjr TONU.

A part les Etats-Unis, Kofi An
nan a le soutien de la plupart des

comme une menace pour sa stabili
té. Le Conseil de sécurité a annon
cé son intention d’adopter un com
muniqué condamnant fennement 
le Rwanda pour toute opération mi
litaire chez son voisin et invitant la 
RDC à accélérer le processus de 
désarmement des rebelles rwan
dais sur son sol.

Des diplomates en poste à Kiga
li disent également avoir été infor-

ne pas fonctionner», a déclaré Pouti
ne à Koutchma sur un aéroport des 
environs de Moscou en évoquant 
l’élection officiellement remportée 
par Viktor lanoukovitch, «leur» 
candidat commun. Koutchma 
cherche à imposer l’organisation 
d’un scrutin entièrement nouveau, 
qui favoriserait son candidat

Signe des tensions qu’instille 
cette crise dans les relations entre 
la Russie et l’Ouest, le président 
George Bush a adressé une mise 
en garde directe à Moscou en dé
clarant qu’aucun tiers ne devait 
s’ingérer dans une nouvelle élec
tion ukrainienne éventuelle.

«La position de notre gouverne
ment est que la volonté du peuple

pays membres de l’ONU, qui l’ont 
réélu pour un second mandat de 
cinq ans en 2001. La Russie, la 
Chine, la France, la Grande-Bre
tagne, l’Allemagne, le Chili et l’Es
pagne, notamment lui ont réaffir
mé leur plein soutien, tout comme 
les 54 pays africains, dans une 
lettre commune.

«Quelques voix, cela ne fait pas 
un chœur», a noté le porte-parole 
de TONU, Fred Eckhard, quand 
on lui a demandé s’il croyait à une 
éventuelle démission de Kofi An
nan: «H n’a entendu aucun appel à 
la démission venant d’un seul des 
États membres.» Et de juger que 
l’agitation autour de ces affaires 
de corruption était «un débat 
sain». Mais Kofi Annan compte 
bien continuer son travail pour les 
deux ans et un mois qu’il lui reste.

Reste que les accusations de cor
ruption du programme onusien, 
qui ont commencé à faire surface 
en janvier, mettent aujourd’hui Kofi 
Annan personneDement dans l’em
barras, notamment avec l’implica
tion présumée de son fils, Kojo.

Associated Press

niés par des responsables rwan
dais de la présence de forces 
rwandaises dans l’ex-Zaïre.

Le président rwandais Paul Ka- 
gamé a écrit au Conseil de sécuri
té et à l'Union africaine pour les in
former d’un projet d'intervention 
militaire contre les combattants 
hutus basés en RDC et dont cer
tains ont pris part au génocide de 
1994 au Rwanda.

doit être amnue et entendue. [...] Je 
crois qu’une élection, si elle a lieu, 
doit être exempte de toute influence 
étrangère», a dit Bush en réponse à 
un journaliste.

Le président polonais Aleksan- 
der Kwasniewski, qui joue les mé
diateurs, penche du côté de Top- 
position. «Il faut rééditer le second 
tour en présence des mêmes candi
dats et donner aux Ukrainiens l'oc
casion de faire un choix en toute li
berté», a-t-il confié à la chaîne de 
télévision TVN 24. Autre média
teur attitré, le chef de la diploma
tie de l’Union européenne, Javier 
Solana, a déclaré hier à Luxem
bourg qu’une troisième réunion 
des médiateurs étrangers pourrait

Manille — Les habitants de 
l’est des Philippines fuyaient 
des villes côtières hier pour échap

per à un typhon qui menace l’ardii- 
pel de nouvelles destructions après 
les inondations et les glissements 
de terrain qui y ont déjà fait plus de 
mille morts ou disparus.

Le typhon Nanmadol, accompa
gné de vents de 185 km/h, a gagné 
en puissance et devait atteindre 
hier soir la côte Est, près des ré
gions les phis affectées par les inon
dations qui ont coupé les routes.

Les routes étant coupées et les 
hélicoptères cloués au sol par les 
conditions météorologiques, les 
services de secours peuvent diffici
lement venir en aide aux milliers de 
personnes dont les maisons ont été 
détruites par les inondations et qui 
manquent d’eau et de vivres.

«Nous sommes très préoccupés et 
nous interrogeons sur les moyens 
d’éviter de nouvelles victimes dans 
ces régions», a dit Corazon Soli
man, secrétaire aux Affaires so
ciales. «Si on gravit les collines, le 
sol est très meuble. Si on va plus 
bas, l’eau peut monter et provoquer 
des glissements de terrain.»

Les compagnies aériennes ont

Richard Sezibera, conseiller de 
Kagamé sur la RDC, a pour sa paî t 
démenti toute incursion du Rwan
da au Congo: «Toutes les alléga
tions sur la présence de troupes 
rwandaises en RDC sont fausses.» 
Un démenti qui n’a pas convaincu 
le gouvernement de Kinshasa.

Reuters
Agence France-Presse

avoir lieu la semaine prochaine.
la Cour suprême ]xmrsuiv;iit ses 

délibérations sur la plainte déposée 
par louchtehenko pour fraude élec
torale. Divers signes indiquant que 
la crise pourrait s’acheminer vers 
sa conclusion, les dirigeants poli
tiques ukrainiens sont convenus 
d’attendre la décision de la cour, 
qui devrait rendre son avis aujour
d’hui. Si la juridiction suprême 
considère que le scrutin de no
vembre était frauduleux, comme 
beaucoup le croient dans la com
munauté internationale, la commis
sion électorale centrale en organi
sera sans doute un nouveau.

annulé plusieurs vols intérieurs et 
internationaux tandis que les 
écoles, les administrations et la 
Bourse fermaient avant l’heure nor
male en prévision du typhon.

Inondations subites et coulées 
de boue ont dévasté trois villes de 
la province orientale de Quezon, 
dont celle de Real où on fait état de 
plus de cent morts.

Real et les agglomérations voi
sines d’Infanta et General Nakar, 
habitées par des pêcheurs et des 
agriculteurs, ont été recouvertes 
d’une boue couleur chocolat Elles 
ont signalé 479 morts et 560 dispa
rus, a fait savoir le lieutenant-colo
nel Buenaventura Pascual, porte- 
parole de l’armée philippine.

Il a précisé que des soldats 
étaient parvenus dans les trois 
villes avec quelques secours, après 
plusieurs heures de marche.

Le déboisement illégal, qui fa
vorise les mouvements de terrain, 
est désigné comme un facteur 
d’aggravation de la catastrophe. 
Outre la boue, des troncs d’arbre 
abattus ont en effet causé de sé
rieux dégâts.

Reuters

Koutchma rencontre Poutine, qui reçoit 
une mise en garde voilée de Bush

Reuters

Mille morts dans 
les inondations 
aux Philippines

«Pétrole contre nourriture»

UONU se range 
derrière Kofi Annan

Ce soir 20 h
Il va y avoir du sport ! tfjjjt 
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Faut-il légaliser la marijuana ? Avec Tony Canavino et Pierre-Claude Nolin.
L’homme québécois est-il en désarroi? Avec Louise Deschâtelets, Luc Lacroix, Maxim Martin et Geneviève St-Germain
Animation : Marie-France Bazzo Invité : Rémy Girard
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Angcis&é, un petit joint ?

Constitution

Le PS ; 
français 
dit oui

Bruxelles — Le oui franc des so
cialistes français à la Constitu
tion européenne devrait fifin’ bascu

ler toute fa France et la plupart des 
pays de l’UE, mais il en faudra phis 
pour convaincre les Britanniques. 
Cette consultation, remportée à 59 
% par les partisans du traité constitu
tionnel adopté en juin dernier, a une 
fois de plus démontré que si tous 
les pays sont égaux en Europe, cer
tains le sont plus que d'autres.

Une banale consultation des mili
tants d'un parti d'opposition en 
France s'est transfonnée en enjeu 
crucial pour l’avenir de TUE, bien 
au-delà du très hexagonal combat 
des chefs socialistes en vue de la 
présidentielle de 2007. «La décision 
des militants de la plus grande force 
politique française aura des consé
quences pour Untte l’Europe», avaient 
déclaré avant le scrutin les chefs 
des 21 composantes du Uirti socia
liste européen (INK).

Pour les partisans de l'intégration 
européenne, un rejet de la Constitu
tion par les socialistes ou une appro
bation frileuse avec un écart de 
moins de dix [xiints aurait été catas
trophique. «Si cela avait été non, le 
oui serait devenu une position de 
droite alors que cette constitution n ’est 
ni de droite ni de gauche», a estimé 
Françoise Grossetête, député UMP 
du Parlement européen, qui redou
tait un débat idéologique.

Or un échec en France aurait à 
coup sûr scellé le sort de la Consti
tution: le poids de la France, pays 
fondateur de TUE, reste tel en Euro
pe que le projet aurait été torpillé.

Mais les socialistes français se 
sont, comme l’espérait le ministry 
français des Affaires étrangères! 
Michel Barnier, montrés «fidèles d 
l’héritage de François Mitterrand et 
de Jacques Delors» en écartant lé 
mythe d'une «crise salutaire».

les partisans du refus n’ont guet 
re été aidés par l’actualité: le réfé
rendum avait lieu alors que de$ 
foules occupaient la rue en l Ikraine; 
démontrant la force d’attraction dé 
cette Union européenne tant fusti
gée. A Bruxelles, où leurs argu
ments sur le recul social que mari- 
querait la Constitution ont été tour
nés en ridicule par leurs homo! 
logues socialistes des autres paysj 
le conunissaire européen Jacques 
Barrot s’est réjoui de ce vote qui fait 
«litière des faux procès à une Constir 
tution qui ne préjuge pas [..] dei 
choix politiques, économiques et sœ 
riaux, qui relèveront de la responsabir 
lité de l’Unùm et des États membres»..

Reuters
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3000

114150
12000
30047

200
AUmos GU 0 26645?

7200

45.800 43.900 44 000 -1 250 
9.090 8950 9040 ♦0.01C 
8.350 8 030 8.350 >0.350 
3.390 3 150 3,150 -0530 

AaJws 28700 1.090 1,000 1,040 -0 060
ACF AvBtKXi V228313 30,500 29 900 30 190 ̂ 690
ACF Avtabon «1608828 30.550 29.890 30Ü0 *0.610 

22966 8 740 8,720 8.730 -0,010
-------  5.400 5.130 5,380 -0,070

1.660 1.600 1,600 -0,080 
0225 0,196 0225 *0.035 

Aôeplrono 159200 0.245 0.200 0 245 *0,015 
AOfGrf 3000 0,350 0,350 0,350 -0 100

0,485 0,430 0 460 0.000 
1,800 1 750 1.790 *0 040 
0,075 0.075 0.075 0 000 
6,300 6,220 6.300 *0.050 

Artema Zemar 88985 8,000 7,550 7,900 *0,250
Aican Mnmo 0528348 0 400 0 380 0,380 -0.030 
AtnOreo 80500 0 730 0.690 0.690 -0,060

37467 15.990 15,550 15,800 -0.100 
332649 18,440 17,550 17,800 -0.550 

14521 8600 8.250 8,250 -0 390
Aûnum 178750 22,150 21,630 21,860 -0,100
AlCDwp 800 27,790 27.550 27,550 -0,070

799 21.900 21.010 21,900 *0.400 
1000 13,000 13.000 13,000 *0.100 
5700 10,400 10,340 10,340 -0,110 
2415 27,700 27,300 27,700 *0,300 
1000 2.800 2,800 2,800 *0,100 

17300 0 465 0,450 0,455 0.000
2300 27 000 26.400 26.400 -0,050 

27,000 27,000 27,000 +1,700 
3,680 3,270 3:380 -0.270 
3,600 3.560 3 580 *0,020 

943342 59.830 58,090 59,000 -0,770 
2732 25,900 25,900 25.900 0,000 

445 25,250 25,110 25.250 *0,150 
3145 19,370 19.040 19,090 *0.090 

340 71,000 71,000 71.000 +1,000 
9000 0 065 0.065 0,065 -0,005

536662 29,500 27,700 28,500 -1 300 
57987 26,890 26,600 26,710 -0.050 

300 26.640 26,640 26 640 *0,220 
1259 32.850 32.250 32 850 +0,090 

57705 32,750 32.240 32.560 +0,180 
1300 31.000 30,650 30,650 -0,310 

27965 30,870 30,540 30,800 -0,070 
1395 85,640 85,000 85,060 *1.150 

200 62.000 62,000 62,000 0,000 
2100 10,500 10,500 10.500 +0.100 

48645 1,800 1.750 1,780 -0,100
0,370 0,330 0,350 -0,020 
1,910 1.750 1,750 -0,200 
1.200 1,100 1,100 -0,100 
0.800 0.800 0,800 0.000 
2,270 2,250 2,250 -0,030 
7,620 7 460 7,600 *0,050 
1.690 1 590 1.650 -0,040 

AndrsWAl 3765 27,380 26.550 27,380 +0,080
Arçjwtec 116055 22.480 21,930 22,320 *0.290
AnorMed 94243 6.350 5,850 5.850 -0.500

" 1.000 1,000 1.000 -0,200 
1,080 1,000 1,050 -0,030 
6,250 6,000 6,250 *0,100 
1,120 1.020 1.040 -0 080 
2,070 2,030 2,030 +0.010 

Arno Engy 67323 2 580 2,530 2,530 -0,130
Arfadvo 36550 1,040 0,990 0990 -0,010

5,000 5,000 5.000 -0,250 
0.970 0,920 0,960 +0,040 
0,145 0,140 0,145 +0.005

Mo 33133 0,330 0,330 0,330 0.000
f 34371 30.490 30,090 30,390 +0,140

“ 30,700 30,110 30.600 +0,110 
205 28,490 28,490 28,490 +0,330 
490 57,800 57,750 57,800 +0,800 

19240 57,550 57,400 57,550 +0,240 
1366777 23.950 23,150 23.550 +0,220 

0,465 0,430 0.430 -0.040 
3,470 3,150 3,230 -0,220 
0,820 0,750 0,790 -0,030

AiarmFo
Alcan
AJcanCp
Alcan E p
Aicatelc
AJgoCent
AigoGr
AlgomaSl
Allant
Allant? p 
Alimenta A 
Alimenta BI 
Ail AH A 
AHAHBf 
Allûanca 
AJIbancAp 
Alliance SpU

AltaRex Medtca51950 
Amengo Res O249580 
Amengo ResWt21000 
Amisk A 5128
AMR Tech 4100
Arrives

111700

Anthony o 7000 
Antrim ene] 214694 
Anvil Mimngo 3500 
ApoNoGU 295805 
Aquest Energy 26025 
Ar po Engy 67323 
irfadvo 

Asbestos 
Ashton 
Asiao
%*,

Astral Bf 
Alco 3 p 
Alcoll 
AtCOlf 
ATI tech 
Atlantis Sy 
Atlas E 
Ainao 
ATS Auto 
AurRes

36550
605

61600
149879
33133
34371

1355

36500
65949

241700

AuradoEno 240550 
Aorùon o 68200

175224 10,500 10.210 10,420 -0,080 
971675 ........... .. ......................

Automodu
Avcorpl
AxcanP
AxiaNeto

6,120 5,820 5,840 -0.330
0,145 0.140 0,140 0.000
1,540 1.410 1,460 -0,060
1,750 1,670 1,750 +0,100
0,320 0,300 0,300 -0,020

65498 20,970 20,760 20,950 +0.100
7850 0,800 0,790 0,800 -0,010

10950
16500

Arure Dynamics 190240 0,940 0,870 0,890 +0.020 
Hit 11 10000 9,580 9,480 9,480 -0.1708 Spirt II 

B Split llp 
BakBone 153075 
Ballard 79986
Band ore o 2500 
Barclays Incom 4550

1664 18,540 18,540 18.540 0.000
1,180 1,050 1,170 +0,070 
7,950 7,770 7,850 -0,050 
0,270 0.270 0.270 -0,020 

10,500 10,470 10,500 +0.110
BanckgU 1790437 29,480 28,510 28,810 -0,630
Barnck 300
BCEEmer 2191199 
Bceir 
BCEIS 
BCE 12 1174
BCE Inc 
Bee me c 
BCSAAp 
Bcxpra 
Bex split a 
BearCrk 
B«IIC 15p 
Belle 17p 
Bell c 19p 
Bell C Inti 
Bell Nor G8 
BenuGlo 3682686 
Bemagldwt 53200 
BennetE 
BenvestCI 
Bestar 
Bigla 
KgîAp 
Biomira 
BiomsM 
Bioniche

15,250 15,250 15,250 -0,250 
3,600 3,400 3,450 -0,250 

1940 26,000 26,000 26,000 -0,150 
24,900 24,850 24,900 +0,050 
26,730 26,680 26,730 +0,050 

2331395 28,550 27,980 28.100 -0,380
8000 26,870 26,800 26,870 -0,030
2675 26.850 26.750 26.750 -0,100

399 16,000 16.000 16,000 -0,060
3502 13,150 13,000 13,000 -0,060

183915 8,390 7.900 8,050 -0,350
10450 25,700 25,000 25,100 0.000

1500 25.900 25,900 25,900 0.000
2208 26.750 26,530 26,750 +0,240
4820 4,550 4,480 4,550 -0,010

150 26,500 26,500 26,500 -0,200
4,280 3,900 3,920 -0,300 
2,590 2,300 2,300 -0,150 
4,970 4,710 4,880 -0,130 
2,100 2,100 2,100 -0,650 
0,540 0,510 0,540 +0,010 

1730 30,150 29,750 30,150 +0.500
7600 25,400 25,160 25,350 +0,050

■ ‘ 1,890 1,810 1,850 -0,060
3,300 3,250 3,300 0,000 
1,650 1,600 1,650 0,000 
1.980 1 880 1.900 -0,040

32823
100

29000

97310
8400

17650
54730

552748 18,850 18,160 18,660 +0,490 
Birim A o 69200 0,610 0,570 0,570 -0,030 
8k Montreal 2495412 56,810 55,700 56,750 +0,910
BkmttbS 3590 27.000 26,900 26,900 -0,070
Bkmtlb4 1494 26,550 26.550 26,550 +0,150
BkMt!b6 1495 26.010 26.010 26.010 0.000
BkNS 3246172 39.000 38,400 39.000 +0,750
Bk N S12 P 1900 26.750 26,700 26,750 +0.100

.......  2,500 2,200 2.400 -0,100
7,550 7,110 7,330 -0,320

... 8,350 8.150 8,350 +0,100
5850 15,880 15.090 15,880 +0,250 

31985 16.250 15,500 16,060 +0.160 
40340 18,440 18.000 18.350 +0,250 

11,710 11,500 11,710 +0,110 
25,340 25,100 25,340 +0,220 

... 26.530 26,520 26.520 +0,010 
283 23,500 23,500 23,500 -0,180 
500 26,750 26,750 26.750 +0,550 
"■ 4.860 4,860 4.860 +0,390

2,250 2,010 2,080 -0.130
2,890 2.710 2.890 +0,130
2.800 2,620 2.780 +0.120
4.800 4.750 4.750 -0.150
1,900 1,840 1,850 -0,050

25608
4130

Blizzard Energ 189405 
BlkRock 387109 
Blue Mountain 4400 
Bmbdr 2p 
Bmbdr 3 pr 
Bmbdr 4 p 
BMTCAf 
BNNSpIp 
BNNSpp 
BnsSp 
Bus split a
Bobden 368 
Bolivar Go 4410999 
BombdrA 190923 
BombdrB 119897055 
Boralx IA 4500 
Bowvaly 120200 
BPOPpty 2225 39,600 39,000 39,500 .0,050 
Brainhuntro 66500 1,020 1,000 1,000 0.000
Brasser 
Bras sere 
Brascan 10 
Brascantl 
Brascan 12 
Brascan 2 
Brascan 4 
Brascan a 
Brascn8,30 
Brascn 8,35
BrazHD ___
Breakwater W154800 
Brwkwlr 1527875 
Bridges Transi 15700 
BrikBrwo 3000
BrmptnAI 1017
Brampton Equit 3800

1200 23,500 23,500 23,500 -0.450
220 23,350 23.350 23,350 +0,100

1258 28,460 28,200 28.240 +0.040
800 28,250 28,250 28.250 +0,060

4375 27.700 27.450 27,450 0,000
3305 23.300 23,150 23,300 0,000
2064 23,700 23,350 23,650 +0,150

43,750 43,370 43,550 +0.270 
27,780 27,410 27,780 +0,420 

1770 27,450 27,170 27,450 +0,100
30850 0,480 0,450 0,450 -0.030

‘ 0,235 0,220 0.225 0,000
0.550 0,500 0,510 -0,020 
1,250 1,140 1,250 +0,100 
1,500 1.470 1,470 -0,030 

14,690 14,500 14.690 +0,190 
13,300 13.200 13,250 +0,050

268693
3210

BromXon Equit 6200 10,480 10.350 10,480 +0,130 
BrooleMPK 11600 24,900 24.750 24.860 -0.040 
BraoieMPpt 2425 26.960 26,360 26,500 +0 200 
Brookfld f 3978 27,500 27.150 27.250 0.000 
BrooktW h 8800 26,600 26.350 26,360 -0,240 
Brookfld I 18440 25.000 24,800 24,840 -0,060 
Brookfld P 82980 43,690 43,200 43,500 +0,220 
Bubier 8450 7.490 7.250 7 490 +0.030
BULLDOG -EGY A407554 1.810 1.670 1.750 -0,050 
BULLDOG-EGYB2550 7,250 7,050 7.050 -0,200 
Burlington 2500 50.700 49.860 50,480 -2.760 
BurmisE 99350 2.060 1.900 1.950 -0.040

50135 0.175 0.165 0.165 0.000

C hydro 
CMercntl

10930 
83425

C Superior o 366553 
UttB

Cl EN6Y0 
Cable Sat f 
CAE
CaUdero
CaUweHAf

5
31833 

199700 
723644 
306500 

10400 
568975 

Caltrac WellS 24445 
Cakantech 
CaHNet 
CaMetBt 
Camtaor 2577465 
CamtnorDW 459
Camtnr w c 37400 
Cimcolnc 300
Cameco 
Camp Res 
Can Bread 
CanMep 
CanacconJC 
Canadian Gi

4320

Canadian Tire 11011 
CanamAt 23100
Canarco 53600
CanCapp 
Cancoro 14500

3.000 2.960 3.000 +0.CM0
5.230 5,000 5,230 +0.160
2.390 2.220 2.340 -0.060
0.000 0.000 0,000 0.000
1.730 1.700 1,710 -0,010
0,010 0,010 0.010 +0,005
4.580 4.520 4,570 +0,030
0,105 0,095 0,095 -0,010
1,900 1,820 1,900 0,000
0,165 0,140 0,155 -0,005

. ... 40,510 39.050 39,060 -1,940
6275 11,250 11,000 11,090 -0,010

2.950 2,880 2.920 +0,040
2.950 2,900 2.900 0,000
3,560 3,280 3,320 -0,250
0.000 0.000 0.000 0.000
1.110 1,050 1.060 -0.120
2,250 2.250 2.250 0,000

483939 119.250111.800115,750 -1580 
144776 0.540 0.520 0,530 -0.010

4668 38 500 37,750 37.950 +0.050
3391 27.720 27 450 27.500 -0 450f 3800 9,180 9 000 9.110 -0.020
9000 0.600 0,580 0.580 -0,020

____ Imp 8 1700 10,700 10.700 10,700 0.000
Canadian Roy*435163 2,230 2.020 2,160 +0.160
‘ ------- ------- 55 330 54.720 55.150 +0.340

4.500 4,500 4.500 0,000
0.600 0.560 0.560 -0.030

200 26650 26.650 26,650 0.000
. ::: 0.320 0.320 0.320 -0.010

Candente Res O162500 0.720 0,650 0,670 -0 070 
Clftfor 825733 15.190 15.000 15.100 +0.100 
Canom 8432 11.400 11,010 11.210 -0 140
Cameo 0 137989 14,150 13.600 13,750 -0,440
Cameo Resourc'3250 0.275 0.180 0 180 -0.005
Canian Ice 124000 0.045 0.040 0,045 0,000
CanWel Buikhr 5200 8,750 8,500 8.500 0.000
CarwestGt 270947 13,100 12,960 13.040 -0,160
Canwstnv 2000 13,030 13,010 13.010 -0.170
Cap Game 4200 14610 14 600 14.600 *0.130
Cap Gaily 9450 16 500 16410 16.500 *0,040
Capstone GUo 22300 0.850 0.820 0.840 0.000
Cirtomo 327250 6.900 6 400 6,850 -0.050
Cascades l 110356 14.000 13.710 13.750 -0.250 
Caspian Energvl53800 2.030 1.950 1.950 -0.050
CCLBt 13532 17.790 17.520 17,740 -0 060 
Ccrtocho 15500 0,520 0.480 0.480 -0.060
Cdn tmpSer 2910835 26.100 25,950 26.090 *0 09C
Cdn Nit R» 3285636 48.910 46 880 47240 -2,650
Cdn Tin 1625 75.000 73,250 73,550 -0,550
CdnWsBk 51456 45.150 44.550 45.150 +0.250
CdnZo 79350 0.670 0.63C 0.630 -0,050

‘ ‘ 112150 11.500 11.260 11,400 -0.100
738390 18.900 18.080 18.780 +0.490
123594 9.710 8.800 9.000 -0.550

" " 23.150 21,760 22.150 -1,000
0.000 0.000 0.000 0.000

10,650 9.460 10.050 -0.550 
3.620 3,520 3,570 -0.010
4.050 3,500 3,750 +0.250
2.650 2.550 2.640 0.000
6.880 6.770 6.830 -0.010

7,750 7.670 7,680 +0,020 
0.630 0.620 0.630 +0.010 
5.530 5.400 5.530 +0.030

Cadra sfl 112150 
Ml -------
CefccE
Center! SU 31999 
Gentry i 168 
Centeriono 1490062 
CMicom 109358 
CESSnftwro 55750
CFMCorp 
Cfund Ai 69515
C6mv2p 900
CGInvwt 15025
CGI Al 484931
Cteuti 14956
Chaude Engy 5900 
Chap Maùnnl 331056
ChateraoteHA 2300
Chaiml fell 44900
OateM Af 51238
CHCHil 41833
Chromo c 30600
CHUM 1440
CHUNBf 5172
ûmcNB 27454
0 0k Com 2909113
Ci Fond 221267
ÛBC18 1000
CJ0C23 3000
OBC24 3033

< ÛBC 25 3500

5200 4,900 5,060 -0.150

0800 0550 0.600 +0.030

2,450 2,350 2.450 0.000

13797
2486
1550

14866
1590

33240
246800

26990 26.96G 26.990 G 000 
27,390 26 660 26 890 4,100 
i960 1,850 i 960 3,000

20.600 20.120 20200 +0,090
1.920 1,920 1 920 4,030 
1,060 1.060 1.060 4,010
8 950 8 950 8 950 0 000 

14 950 * 4 000 14.600 *0 880
1,300 M90 1260 4,030
4.450 4270 4,330 4,120
9 800 9 800 9.800 *0 020 
8,650 8.600 8 650 *0.050 

70360 68900 70 360 *1260
26.750 26 740 26 750 *0250
23.750 23 500 23.500 4240 
21,900 21 000 21,000 -1 000 
50,070 48 610 49.690 *1,000
2 360 2.350 2.360 *0200 
2,530 2,450 2,500 4,070
3 400 3.360 3.400 *0 100 
1,520 1,520 1,520 4,030 
4.250 4.150 4200 4.050 

10.490 10,100 10,350 4.300 
0,010 0.005 0.005 4.005 
4,200 3,810 3,810 4,390 
0,650 0.600 0,600 4,030 
2,710 2.700 2,700 4,010 
0,690 0,650 0,660 4 030 
0,740 0,740 0,740 *0.030 
0.140 0.140 0.140 *0,005 
7 950 7,300 7 450 4.550

66.450 65,000 66 450 *0,950 
6,940 6,450 6 450 4,550 
1,800 1 800 1,800 4,020 
0.370 0,370 0,370 QOÛC
3.500 3,410 3,430 4,170 

25,010 24,250 25,000 *C 500 
15,850 15.850 15.850 4.100 
31 810 30,460 31 740 *1,390

0 630 0.630 0 630 4,020 
90.310 89,550 89 620 -2,310 
38,760 37,800 38270 4,460 
15.640 15,000 15 000 4550 

3,850 3 520 3 520 *0,070 
16,380 15,900 16,380 +0,340
8.500 7 750 8,320 4,330 
1,170 1 120 1,170 +0 050 
1400 1,360 1,360 4 040 
0,150 0,110 0,140 0.000 
0,175 0,175 0,175 4,005 
6480 6,360 6,380 4,070

28.600 27,510 27,950 +0,130 
4,460 4,080 4,180 4,320 
7,550 7 050 7,110 4,200 
3,950 3,630 3,730 4,080

26,150 26,150 26,150 4,500 
2,380 2.170 2.250 4,150 
0,190 0,170 0,190 +0,020

60.500 59,650 60,120 +0,120
26.920 26,750 26.920 4,080
27.450 27,150 27,200 4,250 
0,510 0 500 0,510 +0,060

47,000 45 500 45,500 -2.630 
1,230 1,170 1,190 4,020 
0,500 0,450 0,480 +0,015 
7,400 7,050 7,150 4.310 
0 690 0.690 0,690 +0,020

D
Daisa 
Damer L f 
Datamark 
Datamiro 
Datée o 
Decoma A f 
Deer Creek Eng 8050 
DflantEn 153181 
Delphi Engy 157933

26036 21,140 21,000 21,000 4,050
6500 13,750 13,750 13,750 0,000
" 0,000 0,000 0,000 0,000

8,760 8,310 8.310 4.040 
0,500 0,460 0,460 4,040 

32550 13,900 13,720 13,720 4,120
8050 8,750 8,650 8,700 4,200

4,600 4,410 4,570 4,030 
2,990 2.700 2,990 +0,100

80
138800

8250

Denison 375239 13,100 12,050 12,380 4,820
Denning
Descarte

15950 
156350 

Desert So 3000 
Desert sun o 540580 
Destiny R 121000 
Devtan 87200 
Dexito 12400 
Dagnocuro 472666 
Diamond F o 73961 
Diaz Res Cl a 47000 
Diaz Res Cl b 500 
Digital Do 430 
Dimethad 910007 
Divers Cf

0,180 0,160 0,170 +0,010 
2,200 2,060 2,150 4,050 
0,500 0,500 0,500 4,060 
1,800 1,650 1,660 4,140 
0,180 0,150 0,150 0.000 
3,920 3,000 3,850 -0,100 
3,350 3,350 3,350 4,100 
6,570 5,820 5,820 4,170 
0.435 0,420 0,420 4,020 
0,590 0,560 0,580 4,010 
0,550 0,550 0,550 4,010 
3,150 3,150 3,150 +0,050 
0,285 0,260 0,275 4,010 

26.600 26,500 26,550 +0,050-----------• D .... ----------------------- ----------....
Dividend 15 A 12280 14,170 13,760 14,000 +0,100
Dividend 15 Pr 5830 10,730 10.690 10,730 +0,030
Dotasco 339879 43,150 42,300 42,750 -0,620
DomCito 5000 2,000 2,000 2,000 0,000
DomCitrso 3650C 1,250 1,220 1,220 4,030

)446 15,080 14,370 14,960 +0,630
500 40,810 40,450 40,810 +0,390

25274 40,990 40,300 40,500 +0,330
21,000 21,000 21,000 +0,250 

1,000 1,000 1,000 +0,020 
5,480 5 390 5,400 4,100 

Drcres 15100 7,600 7 250 7.250 4,150
Duke En 22662 29,450 28,710 29,180 4,200
Dundee A f 5427 27,750 26,700 27,600 +0,100
Dundee Preciou97020 8,450 8,000 8,200 4,100
Dundee We 7297 9,300 9,250 9,300 -0,080
Duvemay 91576 18,650 17,310 17,750 -1,250

Domtar 
DorelA 
Dorel B t 
Dover Ind 
Dragon P

101
4700

50174
15100

Dynamic g o 
Dynatec 171310
Dyneteko 31900 
E-LFin 
E3 Energy 0 
Eastmamo 
Easyhme 
EcopU b o 
EG! Can 
Eiger Tec o 
Elcthom X 
ElcttiomYf 
Elctrvy 
Eldorado 
Emera inc 
EMJSys 
Empire AI 
Enbrid 760 
Enbrid 780 
Enbridge 
EnbridgeS 
Enbridge p 
EncanaC 
Endeavour Mini 4000 
Endeavro 58600
EndevE 341179
Enerchem 30300

3,350 3,150 3,250 4,050 
1,150 1,120 1,120 4,010 
2,300 2,180 2.180 4,140 
0,000 0,000 0,000 0,000 
2,370 2 250 2,300 4,050 
0,600 0.570 0.580 4.030 

18,500 17 900 18,500 *0 600 
1,200 1,130 1,200 +0,080 

125 17,250 17,250 1 7,250 *0,150 
63115 0,310 0,270 0,300 *0,010 

0,250 0,220 0.220 0,000 
0,240 0,200 0,200 4,050 
0,510 0,510 0,510 0,000 
3,850 3,520 3,720 4,110

100
31107
46500

327
48800

5000
10000
12600

3134363
71453 18,700 18,600 18,630 +0,030

2 o,or ...................

358624

,000 0,000 0,000 0,000 
91021 32,200 31,600 31,610 4,490

1975 25,330 25,320 25,320 4,030
2320 27,250 27.060 27,150 *0,050

57,890 57.000 57,850 +0.850 
9130 25.440 25,330 25,440 *0,110
1000 25,820 25,820 25,820 4,170

2786428 66,500 64,000 64,740 -1,940 
1,200 1,200 1,200 4,100 
3,600 3,350 3,450 4,170 
1,170 1,110 1,110 4,050 

... 2,800 2,750 2,000 *0,200
Enerflex 16943 21,400 20,720 20,850 4,400 
Energem Res o104450 2 050 1 950 2,000 4,080 
Energy S 24731 17,000 16,290 1 6,400 4,830 
Engenurty 11000 0,700 0,650 0.700 4,050
Enghouse 147920 8,550 8,400 8,550 *0,100
Ensign res 262090 23,710 22,100 23,000 -0 780
EnvitMo 74200 0,940 0,840 0,890 +0,040
Envoy 202400 0.830 0,800 0,830 0,000
Envoy Commun W3130000,140 0,120 0,140 *0,010 
Epcor 1 p 9752 26,800 26,700 26,800 +0,100
Epic Data 4651 0,420 0,420 0,420 4,010
Equinox Mnr1s206000 0 650 0.580 0,600 4,030
Equitable Grp 19400 20,500 20,250 20,500 *0,100
Etruscan o 25900 1,980 1,890 1 890 4 080
EuroZinc minin833430 0,690 0,670 0,670 4 020
EvIdDgtlo 17033 0.390 0,305 0,305 4,055
Exallo 22000 0,300 0.290 0,290 -0,010
ExcoTec 21450 7 400 7 300 7,300 4,050
Extoelec 10701 6 230 6,010 6,140 +0.130
Extend At 61044 16,240 15,920 16,200 +0,200
Extendi 5600 16,350 16,250 16,350 +0.260
Extreme o 3900 3,000 2,960 3,000 +0,040
F Calgary o 444957 15.250 14,660 14.850 4.450
FCap* 1500 6.050 5,870 5,870 4,630
F Capital 13596 18,850 18,310 18,750 +0,480
F Quanto 484940 18,490 18,150 18,200 -0,290
F Season 35425 85,480 84,290 85,040 +0,750
F Silver o 28334 2 450 2,200 2,300 4,150
FarrbmE 560714 12,200 11,700 11,750 4,550
Faircourt Spli 8700 10,520 10,350 10,450 +0,050
Fwcrt 
Faircit. 
Fairfax ( 
Fairmont 
Fairstaro 
Falcnbr 2 p 
Fataibr 3 p 
Fataibrg 
Farallono 
FetR

Mag
Firan Tech Grp 8400 
First Nickel o 168680 
FlowngEo 155710 
FndlS

1600 11,200 11,000 11,200 +0,150
3600 10,500 10,450 10,500 0 000

54563 197,000195,320196,500 +0,390 
153422 37,310 36,820 37 000 0,000
42000 0,150 0,110 0,150 +0,005

2740 25.150 24,900 24,900 4,100
895 25,750 25,750 25,750 +0,070

325514 31,000 30,500 30,500 4,400
583801 0,960 0,860 0,880 4,050

700 25,690 25.400 25,540 4,160
RnlSSpMA 25250 15.000 14.710 14.990 +0,270
Fin 15 Split P 15170 10,700 10,620 10,700 0,000
FinanMod 130 7,700 7,700 7,700 +0,200
Finanser 3665 19,260 18,810 19,260 +0,450
FmdEgy 162016 3 960 3 800 3.950 4,100
Finning 184362 33.700 33 100 33,360 4,110

1,500 1,500 1,500 4,010
1,440 1,380 1.420 +0.020
1.600 1,550 1.550 4,050

8045 15,280 14,960 15,250 +0.240
13100 10,800 10,590 10,800 *0,200
------  5,140 4,800 4 900 4.160

3,190 3,030 3,190 4 030 
0,425 0,400 0.425 *0,015 

Forte Res Inc 61126 3,400 3,170 3,170 4,310
Forts Cp 300 28.450 28,450 28.450 *0,500
Forts Inc 38920 66,990 66,000 66,190 4.800
Forts Inc, Pr 2345 27,200 27,100 27.150 4.050
FortunWc 323815 4,650 4 050 4,140 4.510
ForzamA 103856 10.420 10.020 10.250 4,250

FncllSa
Fnxmini
Forbes
Formatno

327125
149067
267400

FPI Ltd 
Franc-o» o

1300
40

7.710 7,700 7 710 +0,210
0,000 0,000 0,000 0,000

Fraser Papers 17769 15,620 15,200 15,200 4,440 
FreegUo 39520 0 390 0.350 0 380 +0,020
Frortro 679650 2.120 1 800 2,000 +0,250
Ftservicef 9696 38.400 37.750 37.880 -1,070

GResrvo 
G SUr 
G Star wa 
Gabriel o 
Gammon o 
Garda Wide 
Gameau 
GasUr~IT Exp

way GW

51110
475722

5900
150069
316181

26546
3000

78992

10400
37800
13160

1000
15307
6839

211895

Gemcomo 
Gemno 
GenMnrio 
Gends 
Genesis nd 
Gentium
Gertryo _ ... 
Geocan Energy 131950 
Gerdau am 807005 
GddanAI 
Gitenneso 
Gl&Vf 
Gi Queen e 
Glacier Vn 
Glams 
GlencaimGU 43500 
Glencmo «3127 
Glendale I 457
GienM 959'

H
r Bay Co 243* X 

*60500 
At 500
pa *500
Evergr 3000

dart store 
rfartwerp 14425 
dawk* e 36136 
HekxBio 44750 
Hemosoio 327983 
HenugeOIC 19BE7 
deraux 726400 
WUcEq ““ 
dighmcoa 
dighmcob 
High Liner 
High Pont Resi 09100

Xriver 230915 
ore 4286302 
Hipmtrao 111150 

Hollmgrl 8055 
Homburg 15055

3 830 13.650 13.800 C.OOO 
C 390 0,350 0,355 *0.006 
1 200 1200 1200 0.000
0 880 Û.B8G 0.880 4.040 
2 900 2 880 2 900 0 000

’ll5465 17 500 16,000 16'50C -1 150 
15200 3 050 2.950 3 050 *0,050

2 850 2.650 2.790 *0,190 
3.750 3510 3660 4,190
3 200 2 950 3.000 4 180 
1140 G950 1 060 4050 
8 100 7 700 7,750 4 260 
4.280 3 750 4,000 *0,140

3305 15,200 14,900 ’4 800 4 090 
1200 26250 26240 26240 4,010 

985 16,000 15,900 1 6 000 4.350 
500 10000 10,000 10,000 4.130 

1,820 1,690 1 750 4.020 
1,740 1 680 1 700 0.000
1 050 0,860 0,970 4.090 
1 620 1.520 1 540 4.030 
6 750 6,510 6,750 4 100 
2,000 1,950 1 950 4,050

Home Capital 41377 29:900 29 550 29.550 4,330

6.600 6.080 6,200 4,430 
5.100 4.770 4,810 4,260 
1.990 1,850 1,900 4.100 
1,590 1,450 1,500 4.060 
7,260 6,610 6.750 4,450 
7,340 7.200 7,320 +0,060 
1,000 1,000 1,000 4.020 
4 400 4,240 4,350 4.040 
1.560 1.490 1,490 4.070

GeacComp 573993 9,390 9.200 9.250 4,140
....... 0.550 0.550 0,550 0,000

3.850 3.720 3,800 0,000 
1.680 1.560 1.560 4.080 
2,650 2,650 2,650 4,050 
2,400 2.400 2.400 4.030

14.600 14.260 14.370 4.150 
3,200 2,960 3,000 4.210 
1450 1,380 1.390 4,050
7.310 6.950 7.010 4,130

514159 40,620 38,760 38,950 +1 400
78500 0.400 0.360 0,400 +0,035

5052 21.850 21.650 21 800 *0,150
121200 0.500 0,440 0 440 4,020

3000 2,000 2.000 2,000 4,050
493452 24,000 22 660 23,000 4.710

-----  0.225 0.225 0225 +0.005
0.570 0.510 0.510 4.060
6.310 6.250 6,310 4.390

... 6,800 6,490 6,700 +0.290
Global 45 Spk 800 12.900 12.900 12 900 +0.300
Global Resourc 21300 15,050 15.000 15000 4.050 
Global Resourc 1000 ’ 0.800 ' 0 800 10,800 0,000 
Global mryo 35504 5 00C 4 900 4.900 *0.010
GtotMTA 800 0.375 0,375 0,375 4,025
Global T p 2200 11.250 11.200 11250 +0.130
SLR Res 0 10000 0,435 0.430 0.435 *0,005
GmapC« 7660 19.400 19.100 19400 *0.250
6MC 5522 46.050 45 360 45 960 *0.050
GoU Reserve W11800 2,000 1 900 1,930 4,200
GoUcorp 874231 17.840 16,910 17.050 4.720
GoUcorp* 100 17,500 17.500 17,500 4,910
GottsUko 11500 0.090 0.080 3 080 4.C10
SoodMo 171 23.600 23.600 23,600 4 400 
Grande Cache ol 18064113.080 11.300 12,550 4 470 
Gnystonel 3900 2.750 2.750 2.750 +0.130
Great Cdn Gami19129 39 500 38.700 39300 4,500 
Great Plias E 23000 1300 1.290 1290 4.010 
GreysUro 43385 3 940 3,710 3.710 4.200
Groupe Las AI130324 0.670 0.640 0.650 4 050
GSILum 181700 12,400 11,500 12.170 *0570
StBisro 115400 1.700 1.580 1.990 4.110
GtWLIUco 515817 26 100 25.860 26.000 +0.1S0
GtwWeo 2001 28,000 28.000 28 000 4 300
Gt-Wntukco 10575 26.090 25 550 25 690 4 200
GnardCAt 6600 ’ 9 000 18.500 19.000 0.000 
Gnetf-T* lr* 18000 4.990 4.650 4.990 +0.120
GumorGoUo 77956 1.000 0.K0 1,000 0.000
GnIMO 62900 0.130 0.120 0.120 0.000
Gnyantt**1303S0 3.700 3.500 3.500 4 190 
Gnyanorbo 40 0.000 0.000 0 000 0 000
GwIUf 20507 27.600 27.500 27 600 4 140 
Gw Mix 267029 27.l60i7.750 27.810+0.030 
Gw Mecca 2006 27.50Cf'300 27.500 4.050

Hsbcpa 
Hub inti 
Humbird 
Humptydty 
Husky e 
Husky Inj 
Hydrogen
(Mans 

Mine'ai o
(Uranimo

IBEXT 
iDBwmed 
IForest Af 
K)10s
'Em Fmci 

iGMFmdA 
imax 
i mi inti o 
Imp Metal 
Imperial Oil 593516 
Inco 1927754
Incowt 23345 
Income Sep 27933 
Income S eq 7376

3960 26,500 26 4ÛC 26 500 0,000
5727 20,750 2043C 20,750 *0,310

12353 28,650 27 700 28,000 4,650
3500 2,500 2,150 2.500 4.100

1652753 32,420 31,700 32,0’0 4,890
34195 4 500 4430 4 460 4,140

6 060 5780 5.860 4,240
0,320 0 275 0,310 +0,050
4.500 4,360 4 480 +0.030
4.300 4,060 4.150 4.160
9,400 9,000 9,130 4,300
0,435 0,420 0,430 4 005

19.410 18,970 19,250 4,160
7 090 6900 6900 4,100

29,120 29.020 29 030 4,090
..... 29160 29.080 29,080 4,110

114969 33 740 33,370 33 580 4 180
28 600 28 450 28,600 *0 140

9.850 9,600 9800 4.040
3.090 2,800 2,820 4,180
7,600 7.450 7 460 4,100

72.290 70,000 71,310 -1,190
44,200 42.790 43,120 -1,080
16.250 15,700 15700 4,760
16 600 16,410 16 440 4,060
14,540 14,110 14,540 *0,150

124954
353307

12400
501862
516346

19500
30182
64595
13674
43327

56247
26600
12575

Income&Grow Pr5583Q 10,210 10 150 10,200 0 000
126000
42500

indAlhanc 
indigo Bk 
Inex Ph 
inflazyme 
Intowaveo 
Inmetmg 
Inneor 
Innova Expk 0152685 
Integral o 2000

52,000 51 250 51,900 *0,250 
5.000 4 500 4,500 4,500 
0,990 0,590 0,760 -4,690 
0,200 0,195 0,195 0,000

____  0,115 0,110 0,110 4,005
249462 20 350 19,340 19 500 4,620 

300 2.000 2,000 2,000 4,090 
3,600 3,500 3,500 4,150 

1.580 1,580 4,070

298318
365443

Intermap Tech 2900 3,100 3,010 3,010 4 090
InterfJiio 82360 44,750 41 230 42,300 -1 660
Intertape 41902 9,500 9,300 9,470 *0,020

“ 37,400 36,330 36,650 4,090 
2,600 2,500 2 540 4,010 
2,790 2,630 2 660 +0,040 

23,860 23,310 23,720 *0,430 
0 590 0,530 0,590 *0,010 
0,650 0,580 0,590 4,040 
0,400 0,400 0.400 -0,120 

... 8,900 8.890 8.900 *0,100
585935 47,450 42,890 44,670 -2,740 

25500 0,900 0,850 0,900 0,000
235871 2,350 2,300 2,330 +0,170

2075 1,500 1,430 1,430 4.010
1210719 50,740 50,500 50,650 4,030 

15555 56,000 55860 55,970 4,030 
658791 49,050 47 940 47,990 -1 440 

22187 37,990 37,650 37 990 +0 290

Intertape 
inberAt 932 
mtl Sovereign 53500 
Intll Wex Phar 7700 
Intrawest 90633 
IntrepU Mnr1s142850 
Intnnsyc o 82650 
Invespnnl
I PL mv

1000
1000

iRoadd 
Isotechnik 
Isotis 
(Units 60 
(Units 60c 
lunrtsert 
lunitfi f 
lunitsgit 
i units irf 
lunits Hi 
lumts msd 
lunits rert 
lUnits SP 
Ivanhoe E 
Ivanhoe M 
Ivanhoe Mines 32500 
Ivemialnc, 105418
J.U.M. Cap 159175
Jaguar Mng 65212
Jaguar N 431550

723769
132082
133825

6927
22116

55,400 52,900 53,250 -2.180 
14,800 14,600 14,760 +0,110 
8,200 7,940 8,170 +0,210 

20 600 20,350 20,600 +0 200 
11,450 11,420 11,450 0 000

20467 63,200 62,450 62,650 4 450
400395
456136

2,910 2 800 2.840 -0,110
8.500 7,920 8050 4,300
1,150 1,000 1,000 4,150
1,360 1,330 1,340 4,040
0,085 0,075 0.075 4,010
3,950 3,900 3,900 +0,050
0,710 0,660 0,670 4,010

Jcoutua 184356 17750 17,460 17,500 4 100 
JDS Uniphase N132535 3,780 3,700 3,740 -0,020 
Jewett cam 1102 6,870 6,500 6 640 4,370
Jonpolo 263124 0.345 0,320 0,320 4,030

K M
K2engo 
Hasten Ch 
Kelman Tc 
Kensing E 
Ketch R 
Kick Eno 
Kiltamo 
KimberReso 45082 
Kingsway 
Kmlch Res 15000 
Kinross gld 3680662 
Kinross w 54500

207000 0,060 0,055 0,060 0,000
154192 0,250 0,225 0,230 +0,010

16000 0,405 0.390 0,405 +0,015
336000 0,420 0,400 0,400 4,020

70589 16 580 15,950 16,000 4,
234400
39620

Kirkland 
LaSenzal 
Lab Inti o 
Labophar 
Lairg Can p 
Lassond A f 
LaurBk 
Laur Bk 10 
LaurBk 9 
Lertch tech 
Leons Fm 
Lifeco

4,450 4,200 4,200 -0,250 
2,000 1,950 1,950 4,050 
1.900 1,810 1 340 -0.040 

152993 18,190 17,810 17,850 -0.200
.......  0,900 0,900 0,900 0,000

9,360 8,670 8,770 4,510 
0,660 0,600 0.600 4,050 

114100 6,000 5,800 6,000 0 000
650 11,300 11,300 11,300 4.200

92489
107490

1,260 1,200 1,210 +0,040 
3,200 3,050 3,140 4,060 

2349 60750 60,250 60,650 +0.370
1550 27,500 27,010 27,010 4,500

193875 25,500 25,210 25,210 4,100
5482 25,770 25,650 25,750 +0,050
3670 26,860 26510 26,700 0,000

81432 8,240 7,950 8,030 -0,120
581 34,750 34,720 34,720 4,530
600 25,000 25,000 25,000 0.000

Lightning Engy 36245 4500 4,350 4,350 4,200
Linamar 59314 15,400 14,800 14 800 -0,700 

200 2,050 2,050 2,050 +0,040
o 353603 8,990 8,500 8,600 -0.400

838960 7,050 6700 6,760 4,290
785 12.620 12 620 12,620 4,150
900 6,590 6 590 6.590 4.200
““ 4,380 4,230 4,350 0,000

f94416 71,850 70,370 71,850 +1,540
7,650 7,500 7,650 0,000 
0.700 0,670 0,690 0,000 
3,000 2,880 2,900 4,200 
5,600 5,600 5,600 +0,040

Lindsey I 
Linear Gok 
Lionore 
Lions Gat 
Licuidatn 
LMSIS Medical Sy 8500 

194*Lobiaw Co 
Logibec o 2800
Loros T 123450
Luke engy 60853
Lumlna Copper 5200
Lundin Mng 60647 10,190 10,000 10,010 +0,010
LuxellTci 14500 0,420 0.420 0,420 + 0.005 
M Dnllmg 27157 11,980 11 400 11,400 4,700
ML Food 257057 15,190 14 900 15.100 +0,200
M8 Entertainme61QOO
MadCatzo 
Madison P 
Magellan 
Magna A f 
Magna ent a 
Magnifom o 
Wagnotta 
Mainfrme

40151
3637

304325

0.080 0,070 0.070 0,000 
0,920 0,860 0,870 4 080 
1,350 1,250 1,250 +0040 
2,830 2,790 2 800 -0.030

303547 98 230 95,300 95.300 -2,200

Manhatan

Mazarino 
MCAPInc 
McCoy Br 
WcdonaW 
MCM A 
MCMp 
MDC At 
MDSInc 
MDSI
Medcomso
MedUgrii

3946 7,350 7.170 7,170 4,220
35300 2,170 2,100 2,150 +0,090
3200 1,990 1,950 1.950 0,000
300 0,000 0,000 0,000 0,000

1000 4,900 4,900 4.900 +0,400
7300 0,090 0,090 0,090 +0,010

Manitoba T 236874 47,500 47,100 47,250 +0,180 
Manufacturer P 700 28,000 27,520 27,520 4,230 
Manulifa 8917 26,400 26,350 26,400 +0.100
Manulife 1867129 55,000 54,290 54,650 +0,400
Martmrea 42980 4,490 4,260 4.350 0,000
Masonite! 112111 34 500 33.560 33,590 4,710 
Masters Energy17050 2,650 2,600 2,600 4,010
Matrikono 8900 3,060 3,050 3,050 0,000
Maverick 455 36,000 35,660 35,840 4,550
MavrixFundo 9000 2,780 2,750 2,750 0,000
Maxmzero 400 0,000 0.000 0,000 0,000

51300 0,030 0,025 0,025 0,000
20134 9,000 8,850 8,850 4,130
13981 2,400 2,070 2,400 0,000

290817 24,450 23,670 23,700 4,400 
28871 9,500 9.270 9.500 +0,010
24790 15,850 15.710 15,760 4,090
20755 12,550 12,400 12,540 4,110

241288 19,690 19,500 19,530 +0,040 
10500 6,510 6,340 6,500 0,000
8090 0,420 0,400 0,420 +0,020
6678 9,450 9,200 9,250 0,000

Medical FacH 78029 11,950 11,650 11,900 +0.050
Medicureo 182250 1,010 0,920 0,920 4.070
Medisolu 36800 0,370 0.370 0,370 +0,010
Medtsysfo 356709 4 250 4.200 4,200 0,000
Medisystemo 7600 3.100 3,050 3,050 +0,050
MegaB 45417 18,080 17,500 17,590 4,450
NWcOf 600 49,000 49.000 49,000 0,000
MendianG 309787 23,650 22,150 22,630 4 760
MerriL 1544 68.000 67,550 68,000 +0,500
Metal Reso 94400 1,790 1.700 1.770 4,020
Metallic V 100900 1.740 1,680 1,720 4,030
Metallic Yens 3000 0,180 0.180 0,180 4,050
MataMcaRes 21500 0.420 0.400 0,400 4,040
Metalore 100 7 400 7.40C 7.400 4,150
Methanex 195378 20,590 20,160 20,280 4,080
Metro Af 98958 22,970 22,700 22,700 4,120
Mi devel a 8113 34,250 33,580 34,250 +0,370
Mcrobxo 49690 1,100 1,010 1,050 +0 080
MUIefldb 900 2,310 2,310 2,310 0,000
Midnight Oil 2146855 3.500 3,240 3,400 +0.160
Migenx 51500 0,800 0.780 0,800 +0,040
NWgroE 1209895 0,650 0.490 0.580 +0,085
MmacsWo 9442 2 750 2,700 2.750 0,000
Mined 0 256132 1,850 1,600 1.640 4.200
Mmdrdy 1005825 1 900 1 850 1,900 +0,050
Mmindo 33100 9,400 8 900 9,110 4,380
Minier Nr o 310000 0,660 0.590 0.640 4,010
MmierNrWto 19000 0,250 0,230 0,230 4,020
Miramar 291900 1,460 1,350 1,370 4,060
Mitec Tele 325890 1.300 1,270 1,290 +0.030
MKSlnc 223144 1,440 1.380 1 410 +0,020
MoisonAf 1545624 34,900 34.600 34,690 +0.030
MdsoriB “ -----------------------700 34,720 34,660 34,720 0,000

8200 0,105 0.105 0,105 0.000
6439 25,990 25,250 25.990 +0,740

24298 26,160 24 020 25.070 -1 100
0000 2.720 2 690 2.690 4 060
8300 0.385 0,380 0,380 4,005
3600 1,860 1 780 1,860 *0,020

_____  13095 44.700 43.900 44.00C 4,500
Mu® Select P 16575 10.530 10,420 10.530 *0,020
MuhnhflA 2501 9,650 9.650 9,650 *0,020
MufvrMB 3886 13.450 13.310 13.310 4.140
Mundoro Mng 0160460 2.850 2.520 2.730 *0.010
Mustang Res A 88520 8.350 7 880 8.200 4.300

Morguard 
MosaUtec 
Mount Rea 
Moydowo 
Mtri Provo 

Tr

N Q
NAP*toi 89849 
Napcrenvj 47400 
Nat 8k 13 2815
Nat 6k IS 2800 
Nat Bk Can 479112 
Nat ChaUg 51850 
N8S Techs 20 
Nelson Reso 190900 
Newoch 52738 
Nevsano 495325 
Newmont 53758 
Nexen 752884 
NenaB 37955 
NexUir o 25000 
Nexus Gro 371400 
Nexxhnxo 13500 
NHCcomm 107370 
N*o 115190 
Nwcano 18200 
Nor Fmano 4203500 
NorOnono 583997 
NorOnonw 22100 
NowU
Nonnda i F 500 
NorandaiG 1000
NorwdaiH 1940
Nortwdlnc 821202 
Norsitl 9601 
Norsk! Sk 617501 
NorlW 5 p 68800
Nortel 7p 9650
Nortel Net 27211178 
North AH o 2000

mi

Northgate* 6280 
NorvSgr 1000 
No* Chen 861858 

247426 
3400
\tm

NÛL drill 98850 
NrthbrRn

43000 
11980 
79685^ r, ra

OlConwo 51500

NmnMc
NmteteE
OYPpty

10,490 9.650 
0,015 0.015

26.100 25.900 
27.340 26.970 
48.820 47.810

0.100 0.090 
0,000 0,000 
2.210 2.060 

24.280 23.750 
2.370 2.200 

56.150 54.010 
51.800 49 40C 

1 160 1 060 
0.015 0,015 
0.015 0.010
6.000 5.800 
1.450 1.340

47.000 44.770 
0.940 0.750 
0.035 0.030 
3.480 3.160
I, 800 1 650 

21.290 20 960 
24 800 24,900 
26000 26.000 
26950 26.660
II. 300 10.840 
0.650 0,630 
3,780 3.580

18.100 17,510 
17500 17000 
4.600 4 290 
1600 1.800 
2.060 1.990 
0.410 0.380 
0.400 0550 
2.000 2,000 

56.350 54.500 
9 550 8.820
4.100 4.100 
1.820 1J00 
1.210 1.150

28 700 28,100
0 240 0225
1 500 1.450 

10600 10 000 
8800 1.400 
0500 0275

2950C
210QC
13810

’45681
127696

5000
52866
6000

nleio 870065 
l 174945 

100 
14000

64600
’2360

Othhomo 
0« sands a 
04 sands u
'f'-yry 
OnexCf 
OntexRso 
OnXent 
OpaMcao

Opbmumf 
Drtws 
Orezoneo 682835 
Orvanao 32700 
Pac taght 
PacNWo

FttcNorthe 2200 
Paladin 4079 
Pan Amer 274809 
Pan-oceara 100 
Pan-ocean b 131200 
Pareto o 13000 
Parmnt R 149796 
PasonSys 21612 
Patheon 308444 
PaufcnA 100 
PeBenO 500 
Peace Arch Ent 1000 
Peûercn 1000 
PennWst 316653 
Peregrine o 31885 
Peru Copper û 8360G 
Peru Copper W 23000 
Pet Valu 700 
Petaquitta Mnr 16000 
PetroCCV 2184047 
Pet/obk 191300 
Petrotto 119255 
Petrokz 353685 
Pmetreeo 628 
Pioner Mo 19557 
Placer Dm 1889315 
Plamtree 54201 
Points Inti 0 1065450 
Polyaw 900 
Power Cor! 391318 
PowrCAp 2785 
PowrCBp 1240 
PowrCCp 2600 
PowrFin 460457 
PreasnD 1078834 
Preasno 32939

M In Nm. «■.

3.830 Q.80G 0.830 -0.030 
21.350 20 800 21 080 *0 090 
37 950 37 330 37,500 -1 150 
5,580 5 24C 5300 +0,050 

19 420 19 000 19,410 *0400 
0,390- 3 380 0 380 -3,010 
0190 0,160 0 175 +0005 
0,070 0.070 0 070 0.000

21.050 20010 20 400 -1260 TnWhft
18.150 17,700 17.940 -0.580 Irani Tc o
3,530 3530 3,530 -0.020 TncanWek
0.650 C 650 0 650 *0,050 Tnrron Cap
1.410 129C 1,330 -0.070 Tmorthf
1,170 MOO 1170 +0.030 TnacCan
2250 £250 2.250 -0.04C Trf la U
0 460 0,460 Q.46C *0,010 TrPlaY
0,790 0.760 0 780 -0,020 True engy c

18,820 18.800 18,800 -0.170 T$o3o
4,850 4.83C 4 850 ♦0,050 TsxGrp

2’400 19,800 20,060 -1,170 Tudoro
33,000 33.000 33,000 0.000 Tundra S

PremlA
Premlp
Prmtera
Proçyno
Producers

9.800 -0.610 
0,015 0,000

26.100 *0.100 
26.970 -0.180 
48.800 +1,040 

0.090 -0,010 
0.000 0.000 
2.090 -0 100

24.000 *0.170 
2.230 -0.130 

54,750 -1,190
49.810 -2.340

1.100 -0,030 
0,015 0.000 
0.015 *0.005
5.800 0,000 
1,400 -0.050

45.200 -2.100 
0.850 -0,090 
0 030 0.000 
3.250 -0.220 
1,740 -0,100

21.100 -0.180
24.800 +0.290
26.000 0.000 
26.950 *0 100 
10.900 -0.060 
0.650 0 000 
3,750 +0130 

17 950 +0.150 
17350 +0.150
4.510 +0350 
1.600 +0.070 
2,050 0.000 
ÏM4 325 
0.350 -0 070 
2,000 -0.400

54.810 -0.740 
im • B >: 
4.100 -0.500 
1,800 -0.050 
1300 -0.030

28.510 *0 260 
0340 +0.005 
1,450 -0.070
’0.000 -0 800 
1560 +0.150 
0 215 «0.010

2500
41962
12700
1000

125550
40100

Protx Energy 
Progress E A 100 
PrometLof 336450 
Proprietr 114113 
ProspExRes 289298 
Psion 2
PtashCor 1086585 
Pulse 70550 
Purcell 64715 
Pure GUo 157700 
PwfFinD 1100
PwrFinC 
PwrFinF 
Pwr Fin H 
Pwr Fin I 
Pwr Fin J

2630
4320
5825

15060
763

09 Networks 2000 
QGXo 113705 
QLTInc 195622 
Quadra Mining420100 
Quebcor Bf 19387 
QuebecorA 1150 
Quebec» wb 880 
Quebec» wc 3149 
Quebec» wd 40350 
Quebec» wf 129703 
QueensUk 2293165 
Quenstn M 16100 
Quest Cap Cl A 37976 
Questerwto 20000 
Questerre o 27500

24,600 23,650 23,760 -’ 240 
0,850 0.800 0 350 -0,010 

26 600 25,050 25.670 -1,330
38.500 38,000 38,250 -0,650 
9,090 8,900 8,950 -0.140

32 750 32.750 32,750 0,000 
5.750 5,750 5,750 0,000 
0.950 0,950 0,950 -0,100 
3,600 3600 3.600 0.000 

74.890 73.000 74.350 -1 100 
2 400 2,370 2,370 -0020
1.450 1,350 1 400 -0,050 
0.220 0,220 0.220 -0,020 
2250 2.250 2.250 -0.090 
0.390 0.360 0,390 *0,020

66.100 64,360 64.580 -2.360 
2,190 1,700 1 800 -0.350
3.450 3.150 3,340 -0.140 

47.250 44 400 44.940 -3060
2.360 2,360 2 360 -0.040 
0.300 0.300 0.300 0.000

25 48C 24,030 24 400 -0,860 
0.055 0,050 0,050 -0 005 
0,810 0.690 0.810 *0.080

11.300 11,300 11,300 *0,060 
29.880 29,500 29.770 *0,210 
26,340 26.220 26220 *0,020
26.400 26,290 26,390 -0,040 
26,940 26,700 26,730 -0,070 
30 430 30 100 30,300 *0,200
74.500 69,900 70,700 -3.850 
0,190 0,170 0,190 *0,010
9.500 9,500 9,500 0,000

12.300 11,750 12,150 -0,150
16.500 16,350 16.350 *0,100 
0,040 0,040 0.040 -0,020 
0,770 0,720 0,750 *0.030 
2,350 2.250 2.350 0,000 
7,690 7 100 7,250 -0.250 

14,180 14.180 14,180 *0,070
1,980 1,820 1 850 -0,020 
0.650 0,640 0,650 +0,010 
3.290 3 200 3,250 -0040 
0,000 0,000 0,000 0,000 

95,000 91,600 92.860 -0,690 
1,770 1,670 1,700 0,000 
3,010 2.950 2,950 -0,070 
0,080 0,075 0,075 0,000

26.360 26,340 26 360 *0,110 
28 330 28,000 28,000 -0,350
26 440 26,150 26,250 *0,030 
26 880 26,660 26,660 -0,160
27.400 27,100 27,150 +0,2r

TrAIcorp 451963

P '33x

rr«teon Thet46847
Nuten.

27,250 27.100 
6.000 5,990 
2,800 2,430 

19,240 .....
5.950 5.600 

25.380 25,250 
25.450 25,220 
26,500 26,450 
27,700 27,500 27,550 +0,100 
25,400 25,250 25,400 +0,070 
25.200 24,910 25,100 +0,140 
0.500 0.440 0,480 -0,030 
0,660 0,590 0,610 -0,060 
1,750 1.700 1.750 0,000 
0,005 0,005 0 005 0,000 
0,250 0,220 0.220 0,000

R
R Split Ap 33 0.000 0,000 0,000 0,000
R Spilt II 4300 16,100 16.100 16,100 -0,090
R.R, Donnelley 315 40,910 40,910 40,910 +0,100

iwerTecnf— ........... ................... -
Rand a tech 
Rdm corp o 
Real Res 
Redcorp o 
Reitman 
ReitmanAI 
Research 
Resol E 
Revenue P 
Rex Dia o 
Richelieu 
Richmotrt 
Rider 
Ridley!
Rio Narw 
Rio narcea

137605
9300

12500
68383

101300

5.590 5,360 5,500 +0,050 
1,550 1,470 1,500 +0,030 
1,000 0.950 1,000 +0.040 

12,300 11,750 11,810 -0,370 
... 0,250 0,235 0,245 4 005

7645 28,500 25.530 26,200 0.000
18260 25,400 24,020 24,990 -0,410

497405 110.930105,090110,900 +5,250 
98618 4,700 4,510 4,700 -0,010

1000 12,750 12,750 12,750 0,000
4300 0.250 0,250 0,250 0,000
5013 20.100 19,750 19,750 4,500

14450
125735

2500
51000

545391

5,400 5,000 5.230 4,220 
7,500 6.220 7,020 4,330 
9,550 9,550 9,550 0,000 
0.430 0,425 0.425 -0.040 
2.700 2,430 2,490 -0,200

Ritchie Bros 0 2000 36,180 36 000 36,090 +0,380
Ritchtr B f o 76000 
River GW 12300

0,025 0,020 0,020 -0,005 
2,010 1.900 1,900 -0,110

Riverside 100 40,000 40,000 40,000 +0,020
RNCGoWInc 32500 
RNCGoWWt

RoctesIL 
Rogers A 
Rogers B1 
Rogrewils 
Rona Inc 
Rothman 
Royal bid 
Royal Bnk

1,580 1,470 1 520 4,060 
0,300 0,200 0,250 4.100 

ROC PREFII Pr 7410 25,400 25,250 25,400 +0,030 
ROCPREFPrA 7470 25,200 24,500 24,500 -0,800 
Rock Engy o 9613 3,800 3,620 3.620 -0,180 
Rockwtro 69317 0,770 0.750 0,770 0.000

110 2,400 2,400 2,400 -0,100
1000 28,720 28.720 28,720 -0,160 

457495 28,700 28,270 28,500 +0,240 
42396 50.430 49,000 49,890 +0,240 
82044 37,950 37 430 37,830 4,330 
20702 38,950 37,760 37,790 4,710 
2100 20.700 20,380 20,450 -0 900 

Royal Bnk 966724 63.500 62,860 63.290 4,430 
Rubicon o 44410 1,310 1,260 1,280 4,020

144724 14,810 14,150 14,340 -0.470 
36960 1,280 1,220 1,260 4.010
3773 26,360 26,020 26360 -0,030 
1400 26,210 26,210 26,210 0,000 

10050 28,000 27,800 27,830 4,030 
Ryl Group f 662072 10,200 10.000 10,090 4040 
SAMSysTechs 0194626 2,400 2,070 2,150 0 000 
SamueIMT 2000 11 990 11,800 11,800 +0,140 
SaputoGr 40519 35,000 34.500 34,700 +0,100 
SaskWht be 322775 0,345 0,325 0,340 4,005 
SavanEgy 58009 16,400 15,270 15.350 -0,950 
' • — 1,740 1 700 1,740 +0.020

0,800 0,800 0.800 +0.050 
5,600 5,250 5,350 4,150 

22,130 21,850 21,880 4,100 
17,790 17,500 17.750 4,040 

1.180 1.150 1,150 +0,010 
0,000 0.000 0,000 0,000 

Sftcboice 2600 9,500 8,500 8,520 4,020 
Shaw C Bf 344922 22,570 21.850 22,310 +0,510 
Shawcpr 4360 26,200 26 100 26,100 -0,030 
ShawCor A o 25667 11,700 11,250 11,290 4,280

Russel M 
Rutter o 
RyBkN 
RyBkO 
RyBkS

Savaria 
Scandinavian G 7000
Sceplnv 
Seamark 
Sears Can 
Semafoo

11700
4541

84181
215300

1
2600

71446 76,100 74,250 75,250 -2.050 
2419 9,100 8.820 9,100 4,150 

891616 8,780 8,300 8,300 -0,410
600 36 290 35,980 36,290 4,130 

I 208623 37.800 37,410 37,550 +0,130 
0 132284 2,830 2.730 2,770 -0,070

2575 26,300 26,000 26300 -0,050 
12,320 12,320 12,320 4.070 
25,500 24,510 25,500 +0,300 
6.250 6,100 6,250 4,250 
1,200 1.090 1,190 4,050

SheHCan 
Shermag 
Sherrittlf 
Shire acq 
Shoppr Dn 
Shore Gok 
Sico
Siebaljana 100
Sierra 457221
SierraS 1650
SigniEnefgy 21515 ........................
Silver Standar 34607 16,870 15.500 15,750 4,950 
Sino-Forest 122435 3,650 3,520 3,540 0,000

151803 1,260 1,230 1.250 4,020
682 25,910 25,910 25,910 -0,090 

7330 9,340 9,200 9,200 -0,050
10003 14.250 14,010 14,110 -0,390 
8850 2,400 2,300 2 400 -0,120

46194 54,980 54,410 54 /50 4,250 
102026 36.100 35,330 35,510 -0,470

Sirito
Sixty a
Sixty spit
SleemanB
Smtcm
SNCLavtn
Sobeys
Sodisco
Solectron
SoHtarioo

15448
78793

7845
Southern Platn316860 
Southmw 12000 
Southmera 16850

3,250 3,240 3.240 0,000
7,930 7.300 7.910 4,240
2.150 2,020 2.150 4.010
2,380 2,250 2.270 4,170
0,220 0,180 0,180 -0.005
0,650 0,600 0,650 0,000

Southwst o 124576 14.840 13,770 13.880 -0,940
70

500
7350

82100
107170
26433

7500

284357

Spectra 
Spectra f 
Spectra Pf 
Spectral 
Spectrum 
Speedwre 
Split YieW 
Split YWI 
Split YWII 
SRTelcom 
SR Telecom WT58250 
StAndrwo 684200 
SNntec 
Star pot 
Steeplejak 29811 
StelcoA 1594523 
SteWoB 22780 
Stella (ones 12950 
SterttteO 254000 
SthAmero 1887300 
Sth Cross o 380600

0.000 0.000 0.000 0.000
1.200 1.200 1 200 4,100 
1,890 1.860 1,870 -0,040
1.380 1.300 1,350 4,010 
3,110 3,000 3,070 4,070 
2,850 2,760 2.760 4 040 
0,450 0,405 0,405 -0,095

100 22,000 22 000 22,000 0,000
1000 9.550 9,550 9,550 0,000

3.380 3,040 3.140 -0.190 
0,255 0,165 0.240 -0.070

..... 0.205 0,190 0,190 4,010
4821 25,000 24.750 24 950 *0.150

460377 5.390 5.200 5,340 4,040
3,970 3800 3.950 4.150
2.200 2,010 2.010 4110 
2.210 2,050 2,050 -0.100 
6,300 6.100 6,300 0,000 
0,185 0,175 0.185 4,005 
0,065 0.060 0.065 0.000

0.700 0.710 4.060
StlCemAt 6434 27,900 27,500 27,500 4,100
Stonmgton Div 1200 
Stomngton mv 160 
Stonmgton svf 
Storm E 334425

0,370 0,370 0.370 4,020 
0,000 0.000 0,000 0.000 
0.000 0.000 0.000 0.000

____  ____  3.730 3300 3,500 4,200
Stornoway Dmnd68500 1 650 1 55C 1,550 -0,050 
STRATA Income 2900 10,350 10300 10.300 0 000
Stratgco 9000 0,900 C.900 0.900 0,000
Strates GI 79677 1 0,860 10.500 10,530 -0,350
Stressgen 114428 0,440 0.405 0 440 4.025
Strongco 5100 6,880 6,800 6 880 4,080
Stuirt 279257 4.420 4,250 4 260 4,180
SuKdeno 176620 1,070 0 980 0 980 4.070
Sun We 1133289 39,750 38.800 39,600 4.830
SunRype 1890 1 0.750 10 600 10,750 C.OOO
Suncor 2035422 39,970 38,500 38.6'C -1 540
Sunopt 45194 7.320 7,100 7.320 4.160
Synexlnflo 4000 0.425 0.425 0,425 4,025
SystechR 484752 0.010 0,005 0,010 0,000
Systems 46000 1.400 1,330 1400 4.110

Tahera Damnd2586868 
Tana Fort 2980
Talisman 2657581 
TwRngeo 181528 
Tax Opt a 4100
TdBki
TDBkM
TDBkn 
TD split 7356 
TDspflta 2206 
Tdsptsxco 900 
TeckBI 2686851 
Tec* Com A 4200 
Tecsyso 1000 
T*raonf 3654 
Telesysi 38198C 
Telus C Al 1542730 
Telus corp 1622426 
Tembec 227400 
Tempest a 14400 
TenkeMng 19020 
Teraseninc. 88221 
Tesco 25899 

10742 
2527 

46765 
810 
400

FesmaAf
»
TOrtyFli
Thirty Fn» ... 
ThswMo 1224200 
ThomCor 337474 
ThomCor 2 1056
Thunder E 141200 
Thgndmo 10916 
Tberwo 57400 
TWmteo 51000 
TlRSptemso 9055 
Thwiono 172500 
TWV 169621 
TmBksoenc! 32650 
Tor Dm 8k 2332121 
Toreador 127 
Toromort 77069 
TontvBI 100218 
Total Ener 75788 
TrMc74 5900 
Trkflc 775 9100
TrAlc 815 1900

0.385 0,355 
11,950 11 850 
32.240 31,250 

1.250 1,180 
10.800 10,800 
26.530 26,420
27.210 27.210 
27 490 27.120
33.130 32,750
15.210 15,200
31.500 31 500 
33.940 32.60C
36.500 34,200 

1 500 1,500 
5 500 5,500 

14170 13.440 
29.760 29.100 
31 450 31.000
7,850 7.650
6.900 6.600 
3.650 3 600

27.340 26650
12.130 11 660
42.000 40 980 
46 430 46 420

1 970 1.870 
25 25920
25,770 25.770 
0,045 0 040 

42,350 41 770 
25,700 25400 

7.40C 7130 
0,120 0,110 
1.710 1.550 
0.390 0.370 
5.240 5,010 
0.275 0.260 

14,600 13,930 
1.750 1,680 

4S20C ft»
16.000 16.000
19.500 19,200
21.900 21430 
6.800 6.370 

25.740 25JB 
1M 8 Qf 
25 800 25*90

1500 
1700 
2174 
3170 
1021 

48886C 
26137 

121050 
7980C 

269019 
Turbo g 161200 
TUSK Energy 80750 
TVAGrBf 5339 
Wl Pac o 654900 
Twm Mng] 221599 
Lie* Co 473574

1765
1201

16000
1020

2507914

UnCorp 
UNI sew 
Unitort A f 
UbktyC 
Uts Enerov 
UTS Energy Corl 46400 
VanHouttet 2300 
Vanguard o 780105 
Vaquera E 98555 
Vasogen 98417 
Vector 229800 
Velar f 922 
Veteran Res 0125500 
Vic me 2967 
VHomAf 8979 
VHQEnto 10000 
Vcthom Human36000
vTcwest 
Vmcorl 
Virginia o 
Vtrtekvtsi 
Vista GW 
Vivendi u 
/went bo

0,365 -0,015 
11,850 -0,100 
31.350 -1,450 

1,180 -0,070
10.800 -0.150
26.420 -0,110 
27,210 0,000 
27 490 +0.090 
33060 +0.740 
15,200 -0,010 
31 500 *1.150 
33 500 -0510
34.800 -1,790 
’500 0,000 
5.500 0.000 

14.070 *0.590 
29.750 *0,700
31.300 *0.300 

7,700 -0.100 
6 650 -0 290
3.650 *0,050 

26,940 -0.400 
12.000 -0.060 
41,120 -0,630
46.420 0.000 

1.880 -0,010
25.920 -0,040 
25,770 -0,230 
0.045 0,000 

42.110 *0.430 
25.700 0,000 

7,260 -0,280 
0,120 *0.010
1.650 -0.060 
0,375 -0.005 
5.240 *0.140 
0.270 +0,005 

14,100 -0.430 
1.680 -0,110

49 040 +0 730 
16.000 -2.200
19.300 -0.150 
21.550 +0.170

6.390 -0,370 
25,610 -0.140
i m -o m
25690 -0190

11319
43835

164732
33000

2350
2607
3130

vacemobio 15500 
VSMMedo 1195665

at 7320 
rdgo 15300 
Wamexo 506300 

Wcoast7p 3575 
WcoastSp 2500 
Wedabayo 11500 
WescstAl 13919 
West Energy 796668 
West Fraser R 6518 
West Street Ca 1000 
Westaim 231898 
Western F 13100 
Westjetair 384452 
Weston 115226 
Weston 2 p 685 
Weston G p 2900 
Westport 69158 
Westport I 577000 
WestmSo 165685 
Weyerfiae 26 
WFI ind o 6476 
Wgi Heavy 400 
Wheatnao 72500 
Wheatnbo 233550 
Wheatnwo 181165 
Wheaton o 5263598 
Wi-Lan 105506 
Wmpak 65270 
Wireless o 183710 
Woltden o 33975 
World Finança 36475 
World Find A 17583 
World Hrt 12158
World Pt 
Wrkbm 
Wst Frasr 
Wstm oil 
XCalo

5700
33187

307338
11700

Xantrex Tech 12875
Xceed Mortgage75887
Xerox A p

Xplore tec o 394478
Yamanagld 533430
Yamna G w
Yellow Pages 182120

Yorbeu Ao 57200
Zarqon Oil Exc

Zartmk S p
Zaruma o
ZCL Comp
.Vi .h -nv
Zenon EiMnnnl

IMI la tom. to.

IBM) 1776C 18540*0260
26 DOC 24 800 25,770 *0,760 
23600 23000 23.300 -0 030 
23210 23210 23210 +0210

1 070 1 Q3C 103C -CD4C 
29’80 2890C 29,050 -C10C
6330 5,720 5750 -0 580 
’ 300 ’ 260 1 260 -0.040 
7 600 7,600 7,600 *0.100 
0170 0165 0,170 *0,005 

56250 54250 54,610 -1,640
2 550 2 550 2550 -0 05G 
C.28C 0,280 0280 G.OOC

17.650 17 400 17,650 «0,060
52.750 52.410 52,410 -0,340 
52.950 52.500 52500 -0250
3250 2.940 3,050 -0250
1.320 1250 1,320 *0,020 

55,080 54,380 55,000 *0400
2 000 1.930 2.000 *0,040 

14.300 13,000 14300 -2.100 
0.280 0235 0235 -0,035
3 38C 2,960 3.080 -O OIC

19.000 18,950 1 9000 O OOC 
0,120 0,110 0110 -0.005 
0,275 0.250 0.255 -0,005 
£100 1.920 1 970 -0 180

43.000 42,600 42,950 +0 180 
27.200 27,000 27,100 -0 100

0 790 0,720 0,720 -0,070 
43200 43,070 43,200 +0.080

1.030 0950 0,980 -0.06C 
0,370 0 340 0,340 -0.06C 

18.680 18,400 18,450 -0,280 
4,370 4.100 4,250 *0.250 
4.530 4,250 4 390 -0.070
5.960 5,710 5 900 *0 040 
2210 £110 2210 *0,010 

12.510 12,500 12,500 -0,250
C.66C 0.580 0,610 -0,030
8.350 8,150 8,300 -0200 
3 900 3,760 3,900 0,000 
0,500 0 500 0300 -0 030
1 300 1 260 1 260 -0,060 
6,600 6,500 6,600 *0.100

31.430 31,000 31 050 -0,200
3.200 2,930 2.990 -0.220 
0,630 0.580 0 600 +0,020 
5,130 4,930 4,930 -0.400 

36,010 35,470 36,000 +0,750
3.400 3.300 3,400 *0.100 
0 800 0.750 0,750 0.000 
0,810 0 720 0,790 -0.010

13.200 13,200 13,200 *0 1 50 
0,470 0,460 0,460 -0.010
1.100 1,050 1.050 -0,050

26.000 25,800 26 000 -0,160
25.750 25,650 25,650 -0,220

0 670 0.600 0.600 -0,040 
32,900 32,010 32,050 -0 200

4,900 4 250 4,400 -0.250
46.750 46,500 46,750 +0.250 

0,095 0,095 0,095 0.000
2.960 2,800 2.870 -0.080 
2,560 £550 2,550 -0,100 

12,890 1£000 12,570 +0.410
111,630108,890111,630 +2,930
27 450 27,350 27,350 0,000 
27 000 26,750 27,000 +0,080

1 550 1 490 1,510 -0,030 
0,250 0 250 0.250 -0,010 

11.800 10 880 11,240 -0.200
0.000 0,000 0,000 0,000
8.400 8,010 8.250 -0,050
4.900 4,900 4.900 0.000
2.320 £150 2,150 -0,200
1.590 1,260 1 460 -0,190
2.350 £180 2,180 -0,170 
3,950 3.700 3,700 -0,210
I, 650 1,580 1,600 -0.040 

89.150 87,000 87,000 -2,000 
0,560 0 520 0,550 0,000
4.400 1 260 4,400 0,000

II, 910 11,750 11,810 +0,010
10.900 10,660 10,800 +0,100 
1,440 1,360 1 440 +0,110 
4,000 4,000 4 000 +0,250 

16,500 16,100 16,110 -0,440
47.100 46,290 47,100 +0,600
43.000 41,310 42,140 -0,960 

0,610 0.600 0,610 0,000
9.400 9.310 9,400 -0,080
4.200 3.900 3,900 -0,050 
0,000 0,000 0.000 0,000 
0,680 0,650 0,670 0,000 
0,820 0,700 0,750 -0,080
3.590 3,290 3,320 -0,300
2.200 2,200 2,200 -0,150 
8.390 8,180 8,390 +0,070 
2,940 2,750 2,940 +0,110 
0.530 0,490 0,520 0.000

23.000 23,000 23,000 -0,030 
3,490 3,400 3,400 0,000

150 25,150 -0,440

ZiCorp

0.180 10.016
? 640 -0.010

23,200 -0 050
21,550 -0,450

3.560 -0,090

Advantage 7,75 
Alexis Nihon 6

REIT 
6D

Cameco 5 d 
Canam9.25 
Cdn Hotel 60 
Cdn hotel d 
Chmtrd 10 d

7D
Clublink d 
Commar Real E 
CWBAd
asr
Dundee 6.5 D 
F Cap 7,25d 
FCap7d 
F Chicago d 
FChicgob 
Gerdau deb 
HBayAd 
Innvestd 
InnVest d a 
KeySpan 675 D 
Legacy Hd 
Magelin d 
Morgr 825 d 
Morguard d 
NAV Energy 8,7 
Northlnd Pwr 6 
OYPptyd 
Paramount Egy 
Pembina b 
Pembina d 
PrimeWest 7,5 
PnmeWest 7,75 
ProvWend Ener 
ProvWnt d 
Revenue d 7 
Rogers S d 
Royal BkNtl 
Rrrdeba 
Rrrdebb 
Sherrit a 
SherritD 
Stelco 950 d 
Sterlngd 
Summit Real Es 
Superior db 
Superir db a 
Teckdeb 
Telus db 
Transat d 
Vikmgd 
Weston G D

DEBENTURES
89 109,000108,250108.250 -0,010 

342 106,010105,500105,760 -1,860 
241 105,000105.000105.000 -1,490 
92 99 200 98,760 98,770 -0,480 
36 104,250104.100104,250 +0 240
90 108,600108,080108,080 -1,870

9 108,000108,000108.000 0,000 
73 195,050190,000191,000 -6,000 
26 108,000107,250107,250 -0,750 

149 99.650 99 000 99,000 -0,150
18 110.950107 770109.000 -3.900 
94 139,000138.500139,000 0,000 

115 101,500100,250101,000 +0,500 
149 102,000101,000102,000 +1,000 
67 99,000 99,000 99.000 +0,250 
25 101,000100,750100,750 -0,250 

135 147,000145,510146,250 -0,750 
951 110,000105,010107.250 +2,240 
166 125,000120,000120,000 0,000 
386 103,300102410103.300 +0,800 

6 102,000102,000102,000 0,000
12 101,250101,250101,250 0,000 

143 120,300120,000120,140 +0.140
10 106000105,500106.000 0,000 

186 102,970101,100102,500 +0,500 
575 107,500107,000107,250 -0,250

10 108,750108.750108 750 +0,480
60 101,250100,500100,500 -0,750
13 111,060111,060111,060 -3,790 

115 106,000104,500104.500 -1,500 
35 104,500104,010104,010 -0,490 
6 107,000107,000107,000 +0 900 

13 107,000107,000107.000 -0,010 
18 105,750105,750105,750 0,000
49 106,000104,950106 000 +1,250 
82 105,000102,000105.000 +3,000
61 110,000107600110,000 +0,010 

108 109,000108,000108,500 0,000 
45 138,000138.000138,000+10,930 

279 105,550105,000105,000 -0,050 
161 105,550105,250105,500 -0,050

13 105,500105,500105,500 0,000 
10 108,490108.490108.490 0,000 
40 103,620103,600103,600 -0,010 

118 108,000108,000108,000 0,000 
1 9,850 9850 9,850 +0,100

10 102,260102,260102.260 -1.140 
259 106,200106,000106.000 -0,200 
193 141,000135,560137,000 -6,000 
360 108,500108,400108,500 +0,090 
130 100,000 99.000100,000 -1.990 

15 99,000 99,000 99.000 +0500 
135 101,100101,000101 000 -0,600 
45 179,510178.000178,000 -2,000 

201 143,600132 590138,950 -6,050 
149 98,000 96 000 97.000 -1.500 
107 108,450107,610108.250 +0,500 
69 298,390287,750298.390 +7,790
50 110,760110,760110,760 -0,240 

898 142 000139,000141.910 +5,910

DEBENTURES (m fonds américains)
AgnicoEd 69 120,000117,000117,000 -3,600
IPC US Reit Db 38 98,000 98,000 98.000 0,000 
TrizecDb 37 83,750 81,750 81,750 -2,750

AGF Mstr u 
Cl Master u 
F Chicago u 
Fidelty93u 
Ftdelty94u 
GazMtrou 
Global ip u 
Inter P u 
McknzMu 
MultiMng u 
Taytor ngl
TrAtePu
TrCanpwu
Triaxftu
Triaxuii

UNITES PARTAGEES
3,650 3,650 
2,350 2,350 

10,950 10,770 
2,630 2,600
2.850 2,850 

22624 22,590 2£220
539 0,870 0,870 

462846 8,900 8.700 
4,900 4,750 
2,450 2,450
7.850 7 560 
9.400 9 330

25664 34.500 34,100 
1000 14.860 14 860 
1400 23,020 22,630

500
117

5375
200

450
48256

114411

3,650 +0,050 
2,350 0,000

10.850 +0,050
2.630 *0.030
2.850 0000 

22,450 -0.060
0.870 0,000 
8.870 +0,060 
4.750 -0,150 
2,450 +0,250 
7.600 -0.250 
9,390 +0.030 

34,230 -0,170 
14 860 -0,020
22.630 -0,600

UNITES EN FIDUCIE
AiWRevu 9510 12,370 12.120 1 2,350 -0.020
Aberdeen u 9934 20,850 20,650 20,700 +0,060
Aberdng7u 70041 9,140 9.060 9.100 +0,020
Acclaim u 539161 14,400 13.850 13,970 -0,440
Acs un 91230 9,180 8,810 9.180 +0,170
ACTIVEnaray Un 12806510,150 9,900 9,900 -0,200 
Acuity All Cap 6140 9,870 9 760 9.760 -0,090 
Acuity Growth 32800 10,300 10,150 1 0.300 0,000 
Adv fiber u 136083 5.500 5,380 5.460 +0,070
Advantage f 390974 21 330 20,610 20,960 -0.400
Ag Growth U 31452 11.750 11,650 11.700 +0.100
Afexishu 2C888 13,150 12,900 1 2,900 -0,200
AJgonqPu 90153 10,270 10.140 1 0.250 +0.040
Alliance Split 6450 16,500 16,250 1 6,500 -0.340
Allied Pu 10035 13,200 13,100 13,120-0.070 

139185 22,590 20.750 21,600 -1,010
10910 10.360 10,190 10.310 *0,010

724 1.050 1.050 1,050 -0,020
2463 13,700 13,550 1 3,690 -0,010

530077 11 600 11,460 11,500 -0180
844319 16970 16.340 1 6,750 -0,220

AltaGasU 
Am incom u 
Amalgau

APFEnu 
ARC En 
Arctic u 226217 11,770 11,260 11,490 -0.190 

13,750 13 050 13.150 -0,500 
8,570 8,400 8.570 *0.170
7.790 7 600 7,770 -0.030

10.370 10.150 10.300 -0,010 
- 4,750 4.650 4.650 -0,130

Avenir Dvrs Tr 29565 10,400 10,070 1 0,250 -0,060 
Badger Income 71831 15,150 14.400 1 4,800 -0,700 
BardayAu 14350 11,000 10.810 1 0.900 +0,050 
BarclaysAdvnt 11880 8 650 8,600 8 600
Bardays Incom 2900 9,950 9,900 9.950 0,000
Bardavs Topi057890 10,330 10,110 1 0,190 -0,110
Bardyl j 13288 12.330 12,080 12.080 -0,320

571770 12,930 12,610 1 2,780 4,300 
48340 15,140 15.030 15.100 +0.030 
61674 26,950 25.860 26,800 +0.290 

2487 16.960 16,500 1 6.980 +0.430 
20000 9.840 9.760 9.810 4,080
93601 17,500 17,350 17.350 4.050

354490 26,550 25,770 26.060 4.940
25764 22,900 21.350 21,350 -1,650
81472 11,250 10.940 11.050 4210
33174 13,400 13,270 13.300 4,100
36253 15,050 14.690 1 5,050 *0,450 
27070 7,540 7 330 7 400

8267 7.750 7.740 7.740 *0,030
BrasSvstu 13446 11,220 11,050 n OSO 4,170
Brascan Sound 5530 10.300 10.200 10.250 4,050
BromptrEu 85946 11,800 11550 11,700 0 000
BromptrSu 23271 12.230 12,090 12,150 4,150
Bromptnu 4914 13000 12,900 1£920 4,000
Brompton Eql U45972 10000 9 850 9.990 4,010
Bromptonu 2051 13,600 13 600 13 600 4250
BusTrstu 6700 11,900 11 790 11.900 +4,110

20986 13.950 13.820 13,820 4,100
5580 8.860 8,860 8.— ""

85364 18,200 17,960 18,190 4050
182533 13,160 1£710 12.750 4440
164485 11,050 10,910 11.000 4 040
85960 3,230 3.120 3,190 4.070
23185 39,800 39.010 39.010 4.690
45412 10.500 10,350 10 370 4,090
10953 11,500 11.100 11 140 4,110

1475 15,100 15.100 15,100 -0,300
12780 21,020 20,400 20.500 4,650
46577 12,850 12,700 12.710 4,100
10011 20,250 20.000 20.100 4230

2953 33 500 33.250 33,350 *0100
2150 31,610 31 320 31.350 4,450
1386 32.950 31,810 32.000 *0.200

14275 10,500 10.400 10.450 0,000
35159 11200 11,000 11 060 4.060
29321 11.140 10.900 10 950 4.050

CtenrwonOvt 7275 10.490 10,250 10,300 0,000
CteteiNiu 161445 6.780 6.650 6.750 +0,030

.......  8,390 8150 8240 4,160

Arnitec Intr.U 49153 
Art Motion U 8675 
Associated 29900 
Atlantic Pwr U225767 
AttasCu 62479

Beil Nord u 
I Cu 
BigRcku 
Blumntu 
Boardwalk U 
Bonavstu 
Bonten un 
BoralxPu 
Sortes u 
Boston Pu

BusTrstu 
C Aptmntu
C Trust un
Caflowayu
Cafemeu
Cataneun
Cathdrtuo
Ccsun
Cdn How u
Cdn Res u
Centerrtiteu
Qvitrtbu
Chart* u
Chtentru
CttWHu
Citadel Su
CMtetre
CtaMu
CNmMu
CMMe

QWr . . _
Ctevwtru 61194
CML HMihcartl 38572 12 700 12.560 12560 4 020

3400
16023
’2396

1900

et

37235 ’4 4ÛC 14.300 1421G 4M
1082C 2S.50C 25 33C 25330*0.810
i3fi3'1 61 DOC 5fi29C 5S 36C -1 99C

3090 3 DOC 9470 *0.020
17.000 16 760 16 950 4.110
’2 550 12,370 12.420 4100
'6 920 ’6920 ’6.920 4180

1400 17.900 17.750 17,750 0 000
46^30 1719C '6 96C V’80+0120
35200 15,240 15,100 1521C 4 030
25345 12,900 1 2 750 12,750 0 000

OountrysWePw25372 9,800 8 670 8 79C+005C 
CPestfflu H2086 17,750 I7 560 17740 4.010 
Crescent i 184902 17 700 17 300 17410 4 390 
Custom u 55130 10.690 10.600 10,610 4 050 
DavsHu 6993* 21.750 20,900 21.020 4 980 
DayiohtEngy829265 '0380 9.500 9,750 4 640 
DdjCdnu 22450 ' 7 180 16,700 17,050 +0 300 
Ddjusu 5000 9300 9.300 9.300 4.010 
DçtelWu '6662 3 460 3.350 3 380 +0.020 
Dwersiu 3710 14,100 13 850 13.850 4200 
Divers un 500 11.340 11 340 11,340 *0.340 
Diver* ed U 4888 24.950 24,620 24 950 +0,150 
dwersiTrustU 26872 10,600 10,560 10560 4.070 
Dntrstu 9409 13,910 ’ 3 860 13,910 4,090 

Ru 17413 25,250 25,200 25200 4M 
DvtrstStou 24262 11.000 10.960 11,000 +0.020 
Enbrdgo 30443 12 900 12,750 12.900 +0 050 
Ener Plus Un 20225 10.000 9.860 9,900 4 100 
Energy svu 79950 18,670 18500 18,610 +0.110 
Enervstu 553196 7,980 7 710 7.060 4.120
Enrpisu 291157 40.080 39 D5C 39.530 -i.310 
Enterra u 31962 20,500 19450 19.750 4,900 
EspntEnrgy A351325 12.540 12200 12250 4,310 
Esprit EnrgyB601632 12.700 12280 12400 4.25C 
FPremiu 5608 20.200 19.760 19770 4 080 
Faircourt Spk 32739 17 000 16 7X 16830 4 320 
FaircrtSu 10650 22 250 21,850 22,110 4,190 
Faecrtun 8900 27 830 27 760 27,770 4 230 
Fairway Divers 8924 9 000 9 690 9.700 +0.010 
firm Cap u 456C 10.840 10,780 10,840 +0.050 

840 25,750 25 500 25 750 *0220 
FirstAsset Un 15194 10,500 9980 10,050 4.070 

& Cru 6775 25.400 25.100 25400 +0.150 
Focus É 89178 20 000 1 9,620 19790 4.26C 
Fording un 676236 83 430 79.350 81,750 -3 660

3462 30,750 30,700 30,700 4.300
1700 14.260 14,200 14200 0,000

90958 12,200 12,100 12,150 *0,040
10OG 10,200 10.200 10,200 4 200

37126 17,600 17.000 17,250 4,270
3165 9,950 9900 9900 4,050
4022 31,000 30,150 30150 4,750

18376 19.500 19,250 19.350 4,030
9756 2 450 £400 2,400 *0,010

Gienow Window$43785 10 430 10.280 10,300 4,150
GlCartmu 44733 10,350 1 0,150 10.350 *0,160 
GL Hydro u 59840 18,900 18.250 16.320 4,470 
GIW Dhrrs 04- 10470 10.230 10,110 10230 +0 030 
Global Pis u 3200 1£460 12 440 12,440 4,110 
GollfTown Un 57305 11,500 11,300 '1,300 4.01C 
H&R u 47498 17,910 17,650 17.900 0,000 

_ 6.420 6,400 6 400 4,050
Hardwoods Dstl 3512 11.750 11.550 11.750 +0,030 
HarvstEtr 436466 22,750 21,800 21,990 4,910 
Heabng 0 u 35083 5,700 5,500 5,650 4,050 
High YÎeto & M 5805 23,100 22,810 23,000 4.050 
Home Equ 17195 13,900 13.610 13,700 4 260 
Hot House Grow22800 5.400 5 350 5,370 4,030 
lATAiru 140900 7.250 7,100 7,100 +0.080 
iBI Income U 24520 11.450 11,020 11,020 4 180 
Incom FPu 80126 16,250 15,750 16.150 +0.470 
income & Equit21650 9,710 9,500 9.600 4.110 
Income Fn u 5458 20 180 19,950 20.180 +0.240 
Income&Grow U19155 15,100 14,650 14,950 0.000 

11.400 11,150 11,350 4,050
11.000 10,900 11,000 0,000 
12,150 12,100 12,150 0,000 
11,190 10,990 11,050 4 090

Toronto

Foremost 
News u 
remusu 

FPrmou 
Freehold u 
•Vont Street U 
Front Street U 
Gateway u 
Gen don u

’S1SM

2u 
Innrgx 
Innvest u 
InvstGu 
IPC un 
KbshLu 
Kcplu 
KegRylu 
Keyspan u 
Labrador u 
Legacy Hu 
Liquor Stores 
Lvngsnlu 
Macquane F 
MavnxP '
Maxm
MBS Adjust U
Menu F u .... .......  ............  . .
Mint Incm u 8271 11,060 10,900 10,900 -0,150
Morgrdu 11864 9,900 9.800 9,850 +0,030
Mortgage u 790 8,050 8.000 8,050 +0,050
Movie Dstu 72864 12.600 12,450 12,550 4,010
Multi Fnd u 8100 2,240 2,200 2.240 0 000
Mult Select U 10530 1 0,040 9,980 10,000 4,020
Muhnhillu 8368 17.150 17,060 17,070 4,070
Vydas Fn u 16314 27,700 27.200 27 700 +0,130
NALOilu 247474 13.620 13,320 13460 -0,340
NAV ENGY UN243334 10,250 10,080 10,250 4,050
New Mill u .............................................

4,210
,000
,100
030

0,000
+0,170

650 4,890 4,430 4,500 +0,030
213006 22,200 21,600 21,610 4,700

53016 12,300 12,120 12,290 +0,160
19020 17,250 16300 16,300 +0.150
16724 27,990 27 350 27,600 +0,350
39174 13.040 12,890 13,040 +0,140

2663 14,760 14,520 14,760 +0,260
5300 10,200 10.150 10,150 4,050

10800 15,200 15,010 15,010 4.190
Media U19750 9,550 9,400 9.400 -0,110

OVRÉstu 78458 14,000 13,800 13,900 4,030
Parklnd u 12610 21,450 21,200 21.200 4,110
Parmnt Eu 356563 15,510 15,050 15.250 4,290
Pbbglbu 40168 17,250 16950 16,990 4,120
........ “ — 10,900 10,850 10.900 +0,040

9,000 8,650 8,930 4,070 
13,200 13,060 13,100 4,180 
41 640 40,010 40,250 -1,840 

4,380 4,310 4,310 4,090 
23,050 21,540 22,180 -1.270

SB 282252 18,590 18,000 18,340 4,260
xl Sec 9800 22.490 22,200 22,260 4,010

Nor lu 
Nor Ppty u 
North Wst u 
Northland u 
Northwtru 
Nuv. Sev, un 
Oceanex

POM Royalties 
Peak Energy U 89875 
Pembina u 216043 
PeytoEu 133687 
Phoenix Tech U10200 

A 128257 
B 282252 

•rred Sec 9800
Preferred Sec 7052 22,800 22,450 22,500 4,050
Pnme R u 19420 

399335 
Priszm u 8366 
Pro-ams 8505 
Pro-ams tr 24904 
Pro-Vest Growl 44849 
Pré t Booking 7300

9,890 9.600 9,720 4.170 
25,600 24,650 25,060 4,700 
13,810 13,690 13,750 -0,070 
21,150 21,130 21 130 -0,030 
19,720 19,620 19,660 4,020 
9,950 9,770 9,880 4,070 
8,990 8 560 8,560 +0,010

Progress Energisi385 13,500 13,200 13,380 4,250 
' ■ u 225228 - - - - - - - - - ------------Providnt 
PRTForu 
Pthfndru 
Ptr Egyu 
Rammkr u 
Ravnsrc u 
Retirmnt

0.910 10,560 10,710 4,210 
1700 9,250 9,090 9.250 +0.050

13729 12,800 12.600 12,690 -0,060
215300 15,060 14,730 14 880 -0,260

8481 3,900 3,750 3,800 4,020
500 6.510 6,510 6,510 4,090

250170 9,880 9,700 9,720 4,120
Retrocom Mk5-M14599 9,650 9,510 9,600 4,080
Richards Pack 36593 10,750 10.510 10,600 4.050
RioCanu 489396 17,580 17,300 17.450 +0,100
Rogers Su 220935 4,270 4,160 4.250 0 000
ROWEntu 349 11,800 11,800 11,800 +0,080
Ry Lepage u 4296 12,000 11,850 11.900 4,230
Ryl Host u 83691 5,190 4,810 4 860 4,170
Sage Incm u 900 19,500 19,300 19 500 +0,250
Saxon u 2300 10.800 10,650 10,800 +0,050
Sceptre Income37250 9.850 9,
SCI u 5000 11,750 11,
Sdtiu 9713 11,700 11,
Scitiu 86273 13.390 13,
Second Cup U2794612 11,200 10,
-------  21450 10.550 10,

350 +0.120
11,750 0,000
11.500 4.340
13.280 4,170
11.080 +0,080
10.380 4
10,910 4,20071456 11.250 10,9

6320 20,550 20,380 20,510 +0,150
359912 5,640 5,550 5,580 4.030
33227 18,450 18,380 18,420 +0,020
31658 9,400 9,200 9.250 4,260
32231 10,950 10.800 10,950 +0,070

176887 7,600 7 460 7.490 -0,040
350062 21.350 20,270 20,690 4,670
120652 9,950 9.610 9,610 +0,010

1431 19 460 19.420 19.460 4.100
820 27.230 27,230 27,230 4,070

3500 24.900 24,860 24.860 +0.050
i 700 25,200 25,100 25,100 4.100
h 9630 9,490 9,400 9,400 4,050

8650 24.760 24,330 24,330 4,660
6700 21,800 21,500 21,650 4,250

93410 3,500 3,350 3,500 +0.180
13,050 12,960 12.980 4,120 
14,440 14,250 14,300 4,050 
10,680 10,550 10,680 4.060 
18,500 18.190 18,240 4.100 

Sun Gro u 1285592 7,390 7,240 7,280 4,100
Superior un 252321 29,050 26,700 28,000 -1,030 
Swiss Wu 8840 15,150 14,630 14,930 0,000
Tax Opt u 1500 10,850 10,750 10,750 4.250
TerraVest Inco 38476 10,980 10,580 10,700 4,290
TgsNrthu 69838 8,880 8,800 8,830 4,010
The Brick U 53376 13.150 13,000 13,150 +0.010
Timbrstpu 51013 14.200 13,970 14.040 4,160
Treelslu 20963 15,950 15.800 15,810 4,040
Tremont u 8300 9,360 9,320 9 320 4,030
TriaxCiiiu 17185 20,370 20,300 20,300 4 040
Triaxcaru 3600 21.250 21,190 21,210 +0,040
Triaxtecu 5649 20.250 20.190 20.250 +0,070
Triaxu 3290 10,650 10.510 10,520 4,080
Tnnidu 61203 9,990 9.750 9.750 4.260
Trnsforc u 244829 14.000 13,850 13,850 4.140
TUSK Engy U 124165 9,650 9,260 9,450 4.300
UBS Global Ü 7350 9,680 9.500 9,600 +0,050
JEWaterbeater90i37 13,150 12,950 13,100 +0.100 
Vermilion u 331610 19,380 18.850 18.990 4.350
Versacldu 14940 9.190 9.000 9,150 4,050
Viking u 623168 6,630 6,360 6.450 4,230
Weilcouo 79790 10,900 10260 10.440 4,420
Westshoru 329171 10,630 9.920 10.500 4.250
Years tru 13201 20.320 20,320 20,320 +0.120
YettwPgsu 608870 12.860 12,770 12,790 4,030
Yield M u 2209 21,250 20,800 20 800 4.400
YIELDPLUSU 25683 9.900 9 800 9.800 4.060
ZargonU 78648 22.660 21,880 22 050 4,800

TRANSIGE EN FONDS AMÉRICAINS
‘ ‘ 3,400 3 200 3.200 4.170

3.800 3,400 3.400 4.350 
49.100 49.000 49.100 -2.000

180 Connect o 67806
AgnicoEu 
Alcan US

900
1000

ATI Tech US 500
Bk Mtl 10 5400
BPpIc 112
Brookfld g 4100
BusDevn 2000
CanbenU 7657
CIBC20 4100
CISC 22 2000
CNNatResUS 4300
CrystatxUSo 100
Encana CUS 2000
Europaan o 100764
GtarmsUS 2400
Imperial Oi U 600
IncoUS 1700
IRC us un 43623
Kinross GW US 2000
Mercer 54
Methanex US 400
Mrfgageus
MuMtilusu

200
500

Nabors E 68
NorandaUS 500
Pan Amer US 1300
PetroCUS 1200
PtecerDmUS 600
ProcwonDUS 100
Preferred Sec 6100
RyBkP 3500
SkyjorBu 700
SNPCap 20358
SNPCapp 
Sü5 HA

1749
T4ÛX

SNPHp 8958
Suncor US 2100
Talisman US 500
TgsNrthA
TrAttarto 7900
Wheat USD 1500
Years USu 6200

Des titres, transités hiar, sont présentés en ordre ilphaMtique et leur valeur est 
exprimée en dollars canadiens. Les lettres a et b différencient les catégories 
d'actions ordinaires sans droit de vote. f= action ordinaire sans droit de vote ou à 
droit de vote subalterne; p ou o= actions assujetties à des règlements spéciaux; 
pr= actions privilégiées; r= actions privilégiées dont le dernier dividende n'a pas 
encore été versé; u= unité de capital-action; v= dividende variable; wt ou w= bon de 
souscnption (warrant); z= lot bnsé.
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Les devises
Voici la valeur des devises étrangères 

exprimée en dollars canadiens

AlnqueduSudlrand) 
Arabie Saoudite (riyal) 
Argentine (peso) 
Australie (dollar) 
Bahamas) dollar) 
Barbade (dollar) 
Bermudes (dollar) 
Brésil (real)
Caraïbes (dollar)
Chili (peso)
Chine (renminbi) 
Colombie (peso) 
Corée (won)
Costa Rica (colon) 
Égypte (livre) 
États-Unis (dollar) 
Europe (euro)
Haiti (gourde)
Hong Kong (dollar) 
Hongrie (forint)

Indonésie (roupie)

0,2148 Israel (shekel) 0,2802
0,3291 Jamaïque (dollar) 0,0211
0,41682 Japon (yen) 0,011574
0,9566 Liban (livre) 0,000807
12044 Maroc (dirham) 0,1459
0,6197 Mexique (peso) 0,1153
12044 Nouvelle-Zélande idohar) 0,8868
0,4500 Pérou (sol) 0,3699
0,4643 Philippines (peso) 0,0218
0,00210 Pologne (ddy) 0,3904
0,1486 Rép. dominicaine (peso) 0,0465
0,000495 Rép. tchèque (couronne) 0,0527
0,001173 Royaume-ilni (livre) 2,2989
0,002684 Russie (rouble) 0,0436
0,1960 Singapour (dollar) 0,7440
1,1943 Suède (couronne) 0,1820
1,5848 Suisse (Iranc) 1,0664
0,0339 Taïwan (dollar) 0,0383
0,1579 Mamie (baht) 0,0312
0,00667 Tunisie (dinar) dinar 1,0838
0,0285 Ukraine (hiyvna) 0,2298
0,000142 Venezuela (bolivar) 0,00064
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La Bourse de Toronto
Standard & Poors TSX 169022 9038.49 -25.98 -0.3
Canadian Smallcap 35065 602,15 -9.59 -1.6
Canadian MidCap 17710 624.59 -4.42 -0.7
60 Index 116247 503.47 -0.19 -0.0
60 Capped Index 116247 556.73 -0.21 -0.0
Cdn Consumer Discretionary 4085 89.83 +0.17 0.2
Cdn Consumer Staples 3507 191.24 +1.52 0.8
Cdn Div Metals & Mining 10745 252.77 -5.70 -2.2
Cdn Energy 21803 191.77 -5.93 -3.0
Cdn Financials 18043 150.82 +1.31 0.9
Cdn Gold 27978 213.33 -8.11 -3.7
Cdn Health Care 2480 55.86 +0.42 0.8
Cdn IT 36251 33.23 +0.98 3.0
Cdn Industrials 26192 72.24 +0.45 0.6
Cdn Materials 51221 164.11 -3.41 -2.0
Cdn Real estate 91 158.79 +1.10 0.7
Cdn Telecomm Services 4752 68.02 +0.29 0.4
Cdn Utilities 684 158.46 -0.01 -0.0

Canadian Venture
S&P CDNX

Le Marché Américain
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65 Dow Jones Composé 
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Les plus actifs de Toronto

44988 1718.77 -37.08 -2.1
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40717 317.58 -4.04 -1.3

371518 3312.59 -10.34 -0.3
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Volume :Haut Bas Ferm. Var. Var.
Compagnies (OOO) (S) (S) (S) (S) (%)

INEX 28195 0.99 0.59 0.76 -4.69 -86.1
NORTEL NETWORKS 27199 4.60 4.29 4.51 +0.25 5.9
BOMBARDIER INC B 19897 2.80 2.62 2.78 +0.12 4.5
WHEATON RIVER 5263 3.95 3.70 3.70 -0.21 -5.4
BOLIVAR GOLD CP 4410 2.25 2.01 2.08 -0.13 -5.9
HILLSBOROUGH RES 4286 1.05 0.86 0.97 -0.09 -8.5
NORTH FIN CP 4203 0.04 0.03 0.03 -

BEMA GOLD CP 3682 4.28 3.90 3.92 -0.30 -7.1
KINROSS GOLD CP 3680 9.36 8.67 8.77 -0.51 -5.5
CDN NATURAL RES 3285 48.91 46.88 47.24 -2.65 -5.3

Les plus actifs du Canadian Venture
Volume Haut Bas Ferm. Var. Var.

Compagnies (OOO) (S) (S) (S) ($) (%)

GOLD CITY INDS 5092 0.22 0.15 0.19 -0.03 -13.6
INTL TAURUS RES 1919 0.15 0.14 0.14
SENNEN RES LTD 1437 0.43 0.35 0.40 -0.03 -7.0
ONTZINC CP 1412 0.10 0.09 0.09 •O.OI -10.0
AVENUE FIN CPL CP 1368 0.05 0.05 0.05
MAJESTIC GOLD CP 1165 0.66 0.62 0.65 +0.06 10.2
CV TECHNO INC 1098 2.63 2.31 2.35 -0.25 -9.6
JANNOCK UN 1041 0.44 0.40 0.40
ISEE3D INC H 1025 0.04 0.03 0.04 +0.01 33.3
NORWOOD RES LTD 892 1.52 1 35 1.45 +0.09 6.6
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Une accréditation sous peu 

pour le Wal-Mart de Saint-Hyacinthe ?
FRANÇOIS

DESJARDINS

La succursale de Wal-Mart à 
Saint-Hyacinthe pourrait fort 
bien obtenir son accréditation 

syndicale dans dix jours, affir
mait hier le syndicat des Tra
vailleurs unis de l'alimentation et 
du commerce (JUAC) dans l’es
poir de répéter le scénario de 
Jonquière où ont récemment dé
buté les négociations de conven
tion collective pour ce qui consti
tue encore le seul magasin syndi
qué du continent.

L’audience prévue le 13 dé
cembre devant la Commission 
des relations du travail du Québec 
sera d’abord consacrée à l’exa
men de la liste des employés 
concernés par l’effort de syndica
lisation, mais le dossier pourrait 
vite connaître sa conclusion, croit 
le syndicat, qui a déposé la requê

te d’accréditation le 4 octobre au 
nom des employés du magasin.

«En fonction de ce que l’em
ployeur a déposé comme liste, sur 
ces quelque 175 salariés on en re
présente la grande majorité sans 
problème. On s'attend à être accré
dité sur-le-champ, ou sinon dans les 
jours qui suivent», a indiqué au 
Devoir le président de la section 
locale 501 des TU AC, Yvon Belle- 
mare, en marge du congrès trien
nal de la FTQ à Montréal.

Les quelque 1500 participants au 
congrès ont d’ailleurs réservé un 
accueil chaleureux hier à une dizai
ne d’employées provenant des suc
cursales de Jonquière, de Saint- 
Hyacinthe et de Brossard, le plus 
récent Wal-Mart à avoir fait l’objet 
d’une requête en accréditation. «Au 
nom de notre centrale, je salue le 
courage de ces militantes, qui sont de 
véritables Gauloises du syndicalisme 
chez Wal-Mart en Amérique du

Nord», a déclaré le président de la 
FTQ, Henri Massé.

La centrale syndicale, qui 
conclut son congrès aujourd’hui, 
affirmait du même souffle que les 
employées, dont les employeurs 
n’avaient pas été informés de la 
vraie raison de leur absence du 
travail, ne devaient être ni filmées 
ni prises en photo.

Conciliation à Jonquière
A Jonquière, où les négocia

tions ont débuté le 18 novembre, 
l’entreprise a demandé au ministè
re du Travail de nommer un conci
liateur, chose qui ne survient 
qu’après quelques séances de 
pourparlers. "Ce n’est pas inhabi
tuel, mais dans ce cas-ci on pense 
que c’est pour pouvoir contester tout 
ce qui se fait. L’entreprise se donne 
du temps dans l’espoir d’opérer un 
pouvoir de dissuasion sur les em
ployés», a déclaré M. Bellemare.

Wal-Mart Canada dit que les né
gociations n’avançaient pas et que 
le syndicat tardait à déposer ses dt- 
mandes au chapitre financier «II y 
a un manque de flexibilité au cours 
des premières discussions, ce qui 
nous préoccupait. Certaines de
mandes jusqu'à maintenant ne te
naient pas compte des realites opéra
tionnelles du magasin», a indiqué le 
directeur des affaires internes à To
ronto, Andrew Pelletier.

En ce qui concerne la succursa
le de Brossard, où la Conunission 
a déjà officiellement fait état 
d’actes d’intimidation de la part de 
l’employeur, le syndicat affirme 
que le dossier pourrait s’étirer da
vantage que prévu en raison d’une 
stratégie de contestation systéma
tique qu’aurait adoptee le maga
sin. Plus précisément, le syndicat 
dit que Wal-Mart a déposé plu
sieurs contestations auprès de la 
Commission, chose qu’il était im

possible de confirmer au moment 
de mettre sous presse.

Filtre-temps, les ILIAC sont aus
si d;ms l’attente d’une décision de la 
Commission concernant sa deman
de de tenir un scrutin secret à 
Brossard. l'ne autre bataille se de 
roule en Saskatchewan, où Wal- 
Mart a récemment essuyé un re
vers en cour concernant un dom
inent interne expliquant aux cadres 
comment combattre les syndicats.

La direction de Wal-Mart a ré
pété à plusieurs reprises qu’elle 
ne s’opposait pas aux syndicats 
mais plutôt au processus d’accré
ditation automatique par signatu
re de cartes. De leur côté, les res
ponsables des TU AC ont rappelé 
hier qu’une campagne de syndica
lisation active se déroule dans une 
douzaine de succursales à la gran
deur du Québec.

Le Devoir

Des records pour les banques Nationale et CIBC
Les six grandes banques ont cumulé un bénéfice de 13,3 milliards en 2004
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JIM YOUNG REUTERS
La Banque Royale est la seule à ne pas pouvoir se féliciter 
franchement de son année 2004. Sous le coup d’une expansion 
dans l’industrie bancaire américaine plus problématique, la plus 
grande banque au pays affiche un recul de 6 % de ses profits et 
un rendement de 15,9 %.

GÉRARD BÉRUBÉ

Les banques CIBC et Nationale, 
avec leurs résultats records res
pectifs, ont apporté hier leur contri

bution à un exercice financier 2004 
historique pour ces institutions fi
nancières. Au cumul, les six 
grandes banques ont comptabilisé 
un bénéfice net de 133 milliards, en 
hausse de 21 % par rapport à 2003.

Ce sommet de 13,3 milliards 
vient se comparer à un total de 11 
milliards compilé en 2003, pour pro
duire un rendement moyen sur ca
pitaux propres de 18,5 %. Seule la 
Royale a moins bien fait, sous le 
coup d’une expansion dans l’indus
trie bancaire américaine plus problé 
matique, la plus grande banque au 
pays affichant un recul de 6 % de ses 
profits et un rendement de 15,9 %.

Hier, les banques Nationale et 
CIBC se sont jointes à la valse des 
records. La BN, pour sa part a ins
crit un bénéfice net de 725 millions 
au cours de l’exercice clos le 31 oc
tobre 2004, en hausse de 16 % sur 
celui de 624 millions de l’exercice 
précédent Par action, il est passé de 
3,37 $ à 4,10 $. Quant au rendement 
sur fonds propres, il s’est établi à 
18,8 %, contre 16,5 % un an plus tôt 
Des gains ont été observés dans les 
trois principaux secteurs d’activités 
de la banque, soit dans les segments 
Particuliers et entreprises (+8 %), 
Gestion du patrimoine (+28 %) et 
Marchés financiers (+14 %).

D faut également souligner famé 
liorafion de la qualité du crédit avec, 
en 2004, des provisions spécifiques 
et générales excédant les prêts dou
teux de 190 millions, comparative
ment à 154 millions en 2003. «En te
nant compte de la réduction de 55 
millions de la provision générale 
pour risque de crédit, qui s'établit à 
350 millions au 31 octobre 2004, les 
prêts douteux nets ont diminué de 91 
millions, soit près de 60 %. Les deux 
tiers de la diminution proviennent du 
secteur du financement des grandes

BÉNÉFICE NET DES SIX GRANDES BANQUES (EN MILLIONS DE DOLLARS)
Actif m

2004
Bénéfice

2003 var.
rendemen

Royale 448 2839 3036 -6% 15,9%

TD 311 2232 989 +126% 18.5%
Scotia 279 2931 2477 +18% 19,9%
CIBC 279 2199 2063 +7% 18,7%
Montréal 265 2351 1825 +29% 19,4%

Nationale 89 725 624 +16% 18,8%
Total 13277 11014 +21 % 18.5%
(1) En milliards de dollars (2) Rendement sur capitaux propres

sociétés», peut-on lire dans le com
muniqué de la sixième banque au 
pays, qui coiffait un actif de 88,8 mil
liards au 31 octobre dernier.

Avec cette performance, et l'at
teinte de tous les objectifs, le 
conseil d’administration a approu
vé, hier, une augmentation du divi
dende trimestriel de 11 %, à 42 C 
par action ordinaire.

CIBC
Pour sa part, la CIBC a été rattra

pée par ses vieux démons, ce qui ne 
l’a pas empêchée d’inscrire un béné
fice net record en 2004. Mais l’affai
re du courtier en énergie Enron est 
venue expliquer un read de 14 % de 
son bénéfice net au quatrième tri
mestre, sous le poids d’une provi
sion de 300 millions liée à la respon
sabilité de l’institution dans ce scan
dale financier. Cette provision atteint 
les 194 millions après impôts et est 
associée aux amendes et poursuites 
dont elle est l’objet pour des prêts 
consentis à Enron. Rappelons qu’en 
mai dernier, la banque avait avisé les 
actionnaires que le montant total 
des réclamations pour sa responsa
bilité dans l’affaire Enron pourrait 
être supérieur à la couverture offer
te par ses assureurs.

Pour le trimestre, le bénéfice net 
de la CIBC a été de 439 millions, ou 
de 1,06 $ par action, contre 510 rad
iions, ou 1,28 $ Faction, au quatriè
me trimestre de 2003.

Pour l’ensemble de l’exercice, la

quatrième banque au pays selon la 
taille, avec un actif de 279 milliards 
au 31 octobre dernier, a comptabili
sé un bénéfice net de 2,2 milliards, 
ou 5,53 $ par action, en hausse de 7 
% sur celui de 2,1 milliards, ou 5,18 $ 
Faction, de l’exercice précédent. Le 
rendement sur fonds propres a été 
de 18,7 %, contre 19,2 % un an plus 
tôt L’un des faits saillants de l’exerci
ce a été l'inscription d’une dotation à 
la provision pour pertes sur 
créances de 628 inillions en 2004, 
contre 1,14 milliard en 2003.

Cette performance a permis à 
la CIBC de majorer de 8 % son di
vidende trimestriel, qui passe à 
65 C par action ordinaire.

Dans la foulée, John Hunkin, chef 
de la direction de la banque, a an
noncé la nomination de Gerry Mc- 
Caughey au poste de président et 
chef de l’exploitation. Dans le cadre 
de ses nouvelles fonctions, il sera 
responsable de toutes les unités 
d’exploitation de la banque. Il occu
pera également la fonction d’ombud
sman. Âgé de 48 ans, M. McCau- 
ghey a entrepris sa carrière en ser
vices financiers en 1981 à titre de 
chargé de compte auprès de Merrill 
Lynch à Montréal. 11 est entré à la 
Banque CIBC en 1990, lorsque cel
le-ci a acquis les services à la clientè
le privée canadienne de Merrill Lyn
ch. Depuis 1999, il dirige le groupe 
Gestion des avoirs.

Le Devoir

SAQ:
premiers

échos
GUILLAUME

BOURGAULT-CÔTÉ

Après deux semaines de négo
ciations intensives, le Syndicat 
des employés de magasins et de 

bureaux (SL,MB) de la Société îles 
alcools du Québec (SAQ) et la di
rection de la SAQ ont maintenant 
réussi à s'entendre «sur la majorité 
des articles de la convention collecti
ve»... sauf les enjeux majeurs.

Pour la première fois depuis le 
début du conllit, les 3800 grévistes 
de la société d’Etat ont reçu hier 
des nouvelles de la table de négo
ciation. Dans un communiqué dif
fusé au cours de la journée sur le 
site Internet du SlèMB, le président 
du syndicat, Martin Charron, écrit 
que les discussions se déroulent 
dans une «ambiance de respect et 
d’écoute». U's points moins cru
ciaux ont fait l’objet d’une entente 
«satisfaisante» et, depuis samedi, 
tout le monde planche sur les 
grands enjeux de la négociation.

Ix* président cite à cet égard la 
question des agences, de la ges
tion des employés à temps partiel, 
des horaires des réguliers, ainsi 
que le volet financier.

Pour Iis;» Courtemanche, porte- 
parole des employés en grève, ces 
quelques échos rt'çus sont positifs. 
«Ça nous indique que tout avance. 
On préfère que ça s'éternise un peu, 
plutôt que d'arriver avec un projet 
qui serait rejeté en assemblée généra
le. On voit ça d'un bon œil.»

En attendant, les manifestations 
et les piquets de grève se poursui
vent. Hier matin, quelque 300 tra
vailleurs syndiqués ont ainsi mani
festé sur le pont Jacques-Cartier, à 
Montréal, pour rappeler aux auto
mobilistes que cette grève continue.

Entre-temps, le négociateur prin
cipal de la SAQ. l’ancien premier 
ministre Lucien Bouchard, reste 
toujours hospitalisé, mais son état 
s’est grandement amélioré. Ix-s mé
decins prévoient lui donner son 
congé sous |X'u. M. Bouchard aura 
ensuite besoin d’une courte pério
de de convalescence.

Le Devoir
Avec la Presse canadienne

E N B R E

Recul du bénéfice 
pour Cossette
Québec — Ix; groupe Cossette 
Communications a vu son bénéfi
ce net reculer légèrement au qua
trième trimestre, pour s’établir à 
cinq millions, ou 28 C par action, 
comparativement à des profits de 
5,9 millions, ou 31 C par action, lors 
de la période correspondante de 
Farinée dernière. Four l’ensemble 
de l’exercice, le groupe Cossette a 
réalisé un bénéfice net de 16,5 mil
lions, ou 90 C par action, comparati
vement à des profits de 16,6 mil
lions, ou 88 C par action un an plus 
tôt. Le groupe Cossette a conclu 
trois acquisitions au cours de 
l’exercice 2(X)4. - PC

EN BREF

Gildan dégage 
un bénéfice net 
record
Vêtements de Sport Gildan a dé
gagé un bénéfice net record au 
quatrième trimestre terminé le 3 
octobre dernier. Il a atteint 16,8 
millions $US, ou 56 CUS par ac
tion après dilution; c’est une 
hausse importante comparative
ment aux 14,2 millions, ou 48 
CUS par action, obtenus lors de 
l'exercice précédent Cette aug
mentation s’explique essentielle
ment par une progression des 
ventes unitaires, par des prix de 
vente favorables et par l’efficaci
té des opérations manufactu
rières. L’incidence positive de 
ces facteurs a été en partie rédui
te par une augmentation des 
coûts du coton, des frais géné
raux et des frais de vente et d’ad
ministration. Le chiffre d'affaires 
du trimestre a atteint 145,6 mil
lions $US. en hausse de 33,3 % 
par rapport aux 109,2 millions 
du quatrième trimestre de l’exer
cice 2003. - PC

La BCE maintient 
ses taux d’intérêt 
inchangés
Francfort — La Banque centrale 
européenne a décidé hier sans 
surprise de maintenir ses princi
paux taux d’intérêt inchangés. Le 
principal taux de refinancement 
denture à 2 %. - AP

Caterpillar quitte Laval
KARINE FORTIN

usine de Caterpillar Work Tools à Laval fermera ses 
i portes en décembre 2005, privant ses 85 employés 

deleurgagnepain.
D’après la direction, l’établissement qui fabrique no

tamment des godets d’excavatrices n’a pas réussi à at
teindre ses objectifs de rentabilité depuis sept ans et 
s’attend à de nouvelles pertes pour cette aimée.

«Nous regrettons de devoir prendre une telle décision et 
nous reconnaissons le travail fourni par nos employés et 
les efforts déployés afin de rendre l'usine compétitive. Mal
heureusement, les réalités économiques rendent cette fer
meture inévitable», a déclaré dans un communiqué le 
directeur de l’établissement, John LeCocq.

Selon le porte-parole de l’entreprise, Benoît Nadeau,

les premières mises à pied seront faites en mai 2005. Les 
autres licenciements seront effectués de manière pro
gressive jusqu’à la fin de décembre. En faisant connaître 
sa décision dès maintenant, Caterpillar espère donner 
à ses travailleurs l’occasion de se trouver un autre em
ploi ou de préparer leur retraite.

La production de l’usine lavalloise ,sera transférée 
à d’autres établissements situés aux États-Unis. L’en
treprise ne possède pas d’autres usines au Québec.

Fondée en 1890, Caterpillar est l’un des plus 
gros manufacturiers mondiaux d’équipement de 
construction et d’exploitation minière. En 2003, ses 
ventes consolidées ont totalisé 22,76 milliards $US. 
Son siège social est situé à Peoria, en Illinois.

Presse canadienne

Audet croit que les câblodiffuseurs 
sont bien placés pour résister à Bell

Toronto — Le chef de la direction de Cogeco, 
Louis Audet croit que son entreprise jouit d’un 
avantage concurrentiel par rapport à Bell Canada, 

alors qu'elle souhaite lancer au cours de la prochaine 
année son service de téléphonie par Internet

«Nous savons maintenant que ça fonctionne bien, 
nous discutons avec des fournisseurs et nous nous pré
parons en vue d’un lancement au cours de l’année civi
le 2005», a déclaré Louis Audet à des journalistes, 
jeudi, avant l'assemblée annuelle des actionnaires de 
Cogeco Câble qui se tenait à Toronto.

Selon M. Audet Cogeco jouit d'un «avantage consi
dérable au niveau des coûts» dans la bataille qui l’oppose 
à Bell Canada, alors que cette dernière s'apprête à son 
tour à lancer une offensive contre les câblodistribu- 
teurs en offrant des services de vidéo sur demande par 
l’entremise de son réseau téléphonique.

Le p.-d.g. de Cogeco estime ainsi à 250 $ l’investis
sement nécessaire pour les câblodistributeurs pour 
chaque nouveau client à un service de téléphonie par 
Internet étant donné, que les améliorations qui doi

vent être apportées aux réseaux sont relativement 
peu importantes. En contrepartie, les compagnies de 
téléphone devront investir 1000 $ pour chaque nou
veau client à un service de vidéo sur demande par 
lignes numériques a haut débit

M. Audet a dit que Cogeco ne devrait pas consacrer 
«beaucoup plus que cinq millions» a des dépenses en 
immobilisations liées à fa téléphonie au cours de l’exer- 
cice 2005, qui a débuté le 1" septembre.

D a souligné que les clients de son entreprise dispo
sent déjà de modems pour le service Internet haute vi
tesse et que les coûts supplémentaires pour offrir fa té
léphonie par Internet sont relativement minimes.

Au cours du dernier exercice qui a pris fin le 31 
août, Cogeco Câble a réalisé des revenus de 526,5 
millions, en hausse de 8 % par rapport à l’année pré
cédente. L’exercice s'est toutefois soldé par une per
te nette de 32,2 millions, attribuable à des change
ments fiscaux et comptables.

Presse canadienne
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Le royaume 
de Tinstabilité

L’instabilité a un nouveau royaume: PUkraine. Du côté de l’op
position, on exige la reprise du deuxième tour de l’élection 
présidentielle. De l’autre côté, celui du pouvoir, on propose la 
répétition du processus électoral en entier. La Cour suprême? 
Une fois encore, elle a ajourné sans avoir décidé.

a motion de censure adoptée avant-hier par une 
majorité de parlementaires ukrainiens n’a pas 
eu l’effet escompté. S’appuyant sur un article de 
la Constitution qui interdit le renvoi du gouver
nement moins de 12 mois après le dépôt de son 
programme, le président Léonid Koutchma a 
jugé irrecevable la proposition des députés. 
Dans la foulée, il a indiqué qu’il n’a pas l’inten
tion d’accorder son aval à une répétition du 
deuxième tour des élections, et seulement ce 

tour-là. Par contre, il s’est commis: Koutchma envisagerait le dé
clenchement d’une autre campagne présidentielle.

Mais voilà, comme cela nécessiterait trois mois de délai, l’oppo
sition estime farfelu le plan de Koutchma. D'autant qu’il a eu la bé
nédiction du président Vladimir Poutine. Les conditions de celle-ci 
méritent d’ailleurs d’être précisées: Koutchma est allé à Moscou 
quémander à Poutine sa caution. On chuchote même que l’origine 
de l’idée d’une autre campagne s’appelle le Kremlin. Le fait, le seul 
fait, que Koutchma fasse un détour par la capitale russe a ulcéré 

l’opposition dirigée par Viktor louchtchenko.
Celle-ci défend encore et toujours la même 

ligne: elle demande un troisième tour. Son exi
gence, louchtchenko l’appuie sur ceci: la finale 
électorale s’étant caractérisée par des fraudes 
massives, c’est celle-ci et seulement celle-ci qui 
doit être annulée. Les fraudes ont été commises 
dans les régions de l’est du pays, bastion du 
premier ministre sortant Viktor lanoukovitch et 
des russophones.

Chose certaine, louchtchenko tient absolu
ment à affronter à nouveau le premier ministre 

en titre, dont la crédibilité a fondu comme neige au soleil. Il ne 
veut surtout pas qu’on impose le scénario Koutchma qui, lui, al
louerait un temps suffisant pour présenter un autre candidat Un 
temps suffisant pour finasser et concocter des moyens propres à 
kidnapper à rebours le scrutin tenu il y a une quinzaine de jours.

Étrangement la Cour suprême tarde à rendre son verdict Cette 
aspect très important du dossier a ceci de paradoxal que tout un 
chacun s’attend à ce que le plus haut tribunal du pays commande 
l’annulation des résultats enregistrés il y a peu. En effet, chacun 
des partis en présence ayant déposé des plaintes pour fraudes, il 
serait étonnant que la cour n’invalide pas le tout 

En attendant que celle-ci se prononce, le ton des discussions 
entre les présidents Bush et Poutine a monté de plus d’un cran. Le 
second, on ne le soulignera jamais assez, use avec abondance de la 
rhétorique qu'employaient en leur temps les notables soviétiques. 
À son avis, l’Occident n’est pas étranger au méli-mélo politique 
clans lequel l’Ukraine est actuellement plongée. De fait Poutine 
considère que l’implication notamment de l’Union européenne est 
totalement déplacée. On se souviendra que les chefs des États 
hongrois, polonais et lituanien, sans oublier le commissaire euro
péen aux Affaires étrangères, Javier Solana, ont participé aux dis
cussions entre les parties concernées afin justement de juguler 
l’instabilité qui règne depuis deux semaines.

LE DEVOIR
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LETTRES

— u Canada, ce n’était pas arrivé depuis au moins 30 ans:

A
 mercredi, Ken Peters, un journaliste du Hamilton 

Spectator, a été reconnu coupable d’outrage au tribunal 
pour avoir tu ses sources d’information. Il saura la se
maine prochaine s’il est condamné à une amende ou à 

==J la prison.
Il y a deux semaines, le même scénario, tout aussi exceptionnel, 

est survenu aux États-Unis. Cette fois, c’est un journaliste du ré
seau NBC, Jim Taricani, qui a été reconnu coupable. Déjà tenu de 
payer 85 0(X) $ pour les 85 jours passés à se taire, il fait maintenant 
face à une peine de prison et connaîtra lui aussi sa sentence la se
maine prochaine.

Le lien entre ces deux cas? Les reportages visés servaient admi
rablement l’intérêt public... et les juges ont affiché la même hostili
té envers la presse.

D’abord, les faits. En 1994, des employés d’une résidence pour 
personnes âgées de Hamilton dénoncent dans une lettre envoyée 
.au conseil d’administration de la résidence et au département de la 
santé publique, les mauvais traitements qui y ont cours. Tant le 
conseil d’administration que la municipalité font enquête: leurs 

rapports sont dévastateurs envers la direction 
de l’établissement. Le journaliste Peters sera 
mis au fait du document municipal et 1 affaire 
sortira enfin publiquement en 1995. Aujour
d’hui, la résidence poursuit la Ville en diffama
tion et veut savoir qui a divulgué ce document 

Jim Taricani, lui, a diffusé un vidéo dans le
quel on voit un haut fonctionnaire municipal ac
cepter un pot-de-vin d’un informateur du FBI. 
L’enquête policière mènera Finalement à la 
condamnation de neuf dirigeants de la vrille de 
Providence (Rhode Island), dont le maire lui- 
même. Le vidéo devait toutefois rester secret et 

la cour veut savoir qui l’a donné au journaliste.
Bref, voilà deux causes à mille lieues de la superficialité journa- 

listique, s’attaquant à des dossiers pour lesquels la population a un 
droit de savoir. Les juges n’ont pas vu les choses de la même fa
çon: le juge David Crane, de la Cour supérieure de l’Ontano, a 
même relégué Ken Peters au rang de journaliste sans jugement 
Selon lui, M. Peters a été victime de la «culture tyrannique» propa
gée par les écoles de journalisme et les patrons de presse qui 
poussent les journalistes à avoir des sources confidentielles pour 
«vendre de la nouvelle». Le journaliste, dit-il, n’était qu un «pion» 
dans toute cette dynamique.

Cette implacable tirade fait frémir elle témoigne d’une méconnais
sance des mécanismes de l’information qui semble bien répandue 
parmi les juges, même à la Cour suprême. Rappelons-le: les scan
dales ne sont pas annoncés en conférence de presse; la seule maniè
re pour un journaliste de les démasquer est de compter sur des gens 
de l’intérieur. Ceux-ci risquent gros: perte d’emploi, sanctions.

En protégeant leur identité, le journaliste prend sur hii ce fardeau 
au nom de l’intérêt public. Si cet échange n'existait pas, fa population 
serait condamnée au ronron officiel, qui ne tient pas à lui faire savoir 
que des politiciens sont corrompus ou des patients malmepés.

Faudrait-il une loi sur 1a protection des sources? Aux Etats-Unis, 
on en trouve dans une trentaine d’États, mais pas au niveau fédéral 
— là où se joue l’affaire Taricani. Ici, il n’y a pas de consensus jour
nalistique sur la question, mais à fa lumière d’un cas concret, il y 
aurait lieu de revenir sur le dossier. Le congrès de 1a Fédération 
professionnelle des journalistes qui débute aujourd'hui à Québec 
en est l’occasion.

jboileat^iledet'ojr. ca

Un choix de société
Le nouvel hôpital du CHUM sera-t-il construit 

sur le site Saint-Luc ou sur le site Outremont? D 
appartiendra au conseil des ministres d’en déci
der. Le recteur de l’Université de Montréal a ren
du public son projet de cité du savoir et de la san
té, et c’est bien ainsi. H s’agit d’un projet d’enver
gure qui répond davantage aux intérêts universi
taires. Dans ses propos, il a parlé de sciences de 
la santé, de recherche, de plateaux techniques, 
de rayonnement international, mais peu ou pas 
du tout du patient

Il s’agit d’un projet dont les coûts de construc
tion du seul hôpital seraient plus élevés de plu
sieurs centaines de millions de dollars alors que 
les coûts de l’ensemble du projet pourraient at
teindre plusieurs milliards de dollars.

Les principales raisons de l’abandon du 6000 
Saint-Denis sont les mêmes que l’on retrouve 
sur le site Outremont accessibilité pour les usa
gers, empiétement sur le territoire du Centre 
universitaire de santé McGill et l’Hôpital juif, 
risques environnementaux et coûts de construc
tion plus élevés. Ces raisons ne semblent plus 
être des obstacles.

D s’agit maintenant de savoir, en tant que so
ciété, si ce dont nous avons besoin est un centre 
hospitalier universitaire qui corresponde aux be
soins des usagers et de la population ainsi qu’à 
notre capacité de payer comme citoyens ou d’un 
technopôle (la cité de la santé et du savoir) qui 
servirait davantage les intérêts universitaires. 
Jean-Marie Dumesnil 
Président du comité des usagers du CHUM 
Montréal, le 25 novembre 2004

Un manque 
de discernement

En tant qu'observateur attentif de la scène po
litique en Afrique et représentant d’une ONG 
africaine, j’aurais apprécié que le Canada se dis
tingue de la politique française sur le cas de la 
Côte d’ivoire lors du déroulement du Sommet de 
la Francophonie au Burkina Faso.

Ce sommet me laisse un goût amer. Le Cana
da a pu se faire manipuler par la France et sa poli
tique ivoirienne. Je trouve particulièrement ou-

trancier que toute la Francophonie veuille mon
trer du doigt la Côte d’ivoire pour ses problèmes 
internes. Et le Canada a bêtement suivi la vague, 
sans aucun discernement sur les visées de la 
France en Côte d’ivoire.

Le droit de dissidence existe-t-il lors de ces 
sommets de la Francophonie? La Francophonie 
se cherche-t-elle à son tour un mouton noir, à la 
façon des rencontres du Commonwealth qui 
avaient aussi jadis leur mouton noir avec 
l’Afrique du Sud avant l’abolition de Fapartheid? 
Je demande au gouvernement canadien de bien 
examiner et d’analyser les visées de la France en 
Côte d’ivoire au lieu de bêtement condamner le 
président Gbagbo.

Les Ivoiriens, quant à eux, cherchent une voie 
ivoirienne pour en finir avec les monopoles fran
çais. Par exemple, la Côte d'ivoire, au nom de sa 
souveraineté, n’a pas à se soumettre à des coûts 
d’exploitation trop élevés quand des entrepre
neurs chinois peuvent faire l’ouvrage des appels 
d’offres à un coût trois fois moindre par rapport 
aux coûts des entreprises françaises. Les mono
poles français peuvent ainsi créer une surenchè 
re fort malsaine dans l’économie ivoirienne.

J’apprécierais donc plus d’intelligence poli
tique du Canada face aux menées de la France 
en Côte d’ivoire. Un peu plus de discernement 
serait plus prudent si Paul Martin veut comme il 
le prétend, redonner un nouveau souffle à la di
plomatie canadienne...
Michel Gaudette 
Trois-Rivières, le 28 novembre 2004

Victoire de Kyoto
Enfin! Après tant d’années de procédures ad

ministratives et de débats politiques, la majorité 
requise des pays de 1a Terre se sont entendus 
pour rendre le protocole de Kyoto effectif. Cet 
événement mérite d’être dûment souligné com
me moment historique. Presque tout les pays 
[...] se sont entendus pour réduire leurs émis
sions de gaz à effet de serre. Je crois que c’est 
un point tournant dans le débat sur la nécessité 
d’agir: les pays n’ont plus le choix et les diri
geants d'entreprises polluantes non phis. [...]

C’est maintenant que les États-Unis et l'Aus
tralie vont regretter de ne pas avoir embarqué 
dans cette belle aventure. Avec les nouvelles me

sures qui seront imposées, les entreprises pol
luantes seront moins rentables ou devront 
mettre à jour leurs équipements (ce qui stimule
ra la recherche et les investissements en techno
logie et en infrastructures). Ceci stimulera l'éco
nomie et créera de nouveaux emplois de qualité 
en recherche, en consultation et en technologies 
de pointe. Les profits passeront de la poche des 
entreprises polluantes aux entreprises qui œu
vreront à diminuer la pollution.

Éspérons que le Québec saura en tirer profit 
en encourageant les entreprises de ce milieu à 
acquérir l’expertise nécessaire pour affronter les 
concurrents et «briller parmi les meilleurs». 
Christopher Coggan 
Le 18 novembre 2004

Plus d’anglais 
que nécessaire

J’ai travaillé deux ans à l’université McGill et 
je travaille maintenant à l’Hôpital juif comme 
technicien de recherche. Ainsi, on s’entend pour 
dire que je travaille depuis quatre ans dans un 
environnement qui est très anglophone. Après 
tout ce temps, je trouve tout à fait pertinentes les 
inquiétudes de l’Office de la langue française.

Én effet, j’essaie de favoriser les échanges en 
français lorsque cela est possible; j’aborde les 
gens en disant bonjour, mais je me tourne vers 
l’anglais si nécessaire. Mais voilà le nœud du 
problème: c’est trop souvent nécessaire!

En fait, dans le monde de la recherche, plu
sieurs chercheurs (même dans les universités 
francophones) ne parlent pas ou peu le français. 
Alors, comment pensez-vous que les étudkmts 
étrangers évoluent Ds parlent en anglais. D sui: 
fit d’une seule personne qui ne parle pas français 
pour que tous parlent anglais. [...]

Autrement, malgré les efforts remarquables 
faits par l’université McGill et l’Hôpital juif, il n’en 
demeure pas moins difficile de se faire servir en 
français. Plusieurs fois, j’ai dû parler anglais pour 
me faire comprendre dans l’administration ou 
pour les services hospitaliers. Aussi, je ne vous 
dis pas la gueule des gens lorsqu'on s’adresse à 
eux en français... [...]
Antoine Caron
Montréal, le 30 novembre 2004

LIBRE OPINION

Langue, vie publique et vie privée
MICHEL PAILLÉ

Démographe et chercheur associé à la chaire 
Hector-Fabre d’histoire du Québec, Université 

du Québec à Montréal

Tout bilan portant sur les effets de la Charte 
de la langue française Coi 101) doit d'abord 
porter sur les domaines visés nommément par 

le législateur. Ainsi, la langue d'enseignement la 
langue du travail et fa langue des services, pour 
ne donner que ces exemples-là, ont fait l’objet 
d’études et d’enquêtes prioritaires. Mais faut-il 
pour cela juger «déplacées», comme le fait Josée 
Boileau dans son éditorial du 29 novembre der
nier, toutes les analyses des statistiques portant 
sur 1a langue parlée à la maison sous prétexte 
qu’il n’en est nullement question dans fa loi?

A l’instar de la loi sur le tabac, la loi 101, 
comme toute autre loi par ailleurs, ne saurait 
viser que le domaine public dans ses applica
tions concrètes. Si 1a première n'interdit pas 
carrément de fumer, notanunent chez soi, la 
seconde ne peut obliger quiconque à parler 
français, en particulier à son domicile. Nul ne 
s’est offusqué en janvier 2003 quand la mi
nistre de 1a Santé de l'époque avait affirmé que 
fa loi canadienne sur le tabac visait à «inciter les 
Canadiens à cesser de fumer».

Y aurait-il deux poids et deux mesures lors
qu’on se formalise du fait que l’Office québé
cois de fa langue française (OQLF) a cherché, 
dans son dernier rapport annuel de gestion, à 
montrer les progrès de l^i langue française à

domicile, notamment chez les personnes de 
langues tierces Ces «allophones»)? Comment 
pourrait-on prétendre que notre politique lin
guistique ne vise strictement que la francisa
tion du domaine public au point de croire que 
les langues tierces se transmettront d’une gé
nération aux suivantes sans que le français par
vienne à pénétrer dans les familles immigrées?

Un impact
À l’époque du laisser-faire en matière de 

langue, on observait une forte préférence pour 
l'anglais au détriment du français comme 
langue d'usage à la maison. Plus particulière
ment, le choix de l’école anglaise par quatre 
écoliers sur cinq conduisait tout naturellement 
à l'adoption de l’anglais comme langue d’usage 
au foyer. L’anglais était ainsi transmis aux en
fants et ensuite aux générations suivantes. Or, 
à cette époque, nul n’avançait l’idée d’une in
trusion des chercheurs dans la vie privée des 
Québécois.

Pas plus d’ailleurs que l’on s’offusque au
jourd’hui lorsque les francophones des autres 
provinces canadiennes, après analyse des don
nées portant sur la langue parlée à la maison, 
font état de leur importante anglicisation, ou 
plutôt de leur «assimilation», comme ils préfè
rent le dire. Lors de l’étude de la loi 101, en 
1977, Camille Laurin notait justement que 
«près de la moitié des effectifs d'origine française 
répandue au Canada, hors Québec, a dû aban
donner sa langue». D en attribuait fa cquse à «la

pression du milieu». Ainsi, la langue dominante 
dans le domaine public trouvait tout naturelle
ment son chemin jusque dans fa vie privée.

Le modèle présenté par M. Laurin en 1977 
était l’Ontario, fi s’agissait de donner à notre 
langue officielle une force d’attraction égale à 
celle de l'anglais dans 1a province voisine, at 
trait qui s’exprimait d’abord par fa connaissan
ce du français chez les non-francophones et 
ensuite par son adoption comme langue parlée 
au foyer par les allophones. Je ne devrais éton
ner personne en rappelant que l’anglais en On
tario surclassait à cette époque le français au 
Québec, tant pour sa connaissance que pour 
son usage!

Vingt-cinq ans plus tard, une mise à joui' de 
ce type de comparaison entre le Québec et l’On
tario m’amenait à conclure que «le Québec a 
comblé environ le cinquième de l’écart qui le sépa
rait de l’Ontario» (dans Les Politiques linguis
tiques canadiennes, Michael Morris, Paris. 
L’Harmattan. 2003). Bret au fur et à mesure des 
progrès du français dans le domaine public qui- 
bécois, notre langue officielle est naturellement 
de phis en phis pariée dans fa vie privée par des 
non-francophones.

S’il est légitime pour le gouvernement cana
dien de mener des enquêtes pour mesurer l’im
pact de sa lutte contre le tabagisme, il est tout 
aussi justifié pour l’OQLF, dans un contexte de 
sous-fécondité qui dure depuis 35 ans, de se pen 
cher sur le choix de la langue au foyer par les in f 
migrants, leurs enfants et leurs descendants.
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Faut-il décriminaliser les personnes prostituées

ou la prostitution ?
Un assouplissement de la loi doit éviter de favoriser 

les activités des clients prostitueurs, des proxénètes et des trafiquants
ÉLAINE AUDET 

Ecrivaine

MICHELINE CARRIER

Editrice du site Sisyphe

------- e gouvernement du Canada a
envisagé, l’an dernier, de révi
ser les lois sur la prostitution 
dans le sens de la décriminali
sation totale non seulement 
des prostituées mais égale
ment des clients et des proxé
nètes. Un comité parlementai
re avait d’ailleurs été créé à cet
te fin en 2003. Des groupes fa
vorables à la reconnaissance de 
la prostitution comme un «mé

tier» ont adressé, en décembre dernier, une lettre pu
blique au premier ministre Paul Martin, le pressant 
d’agir en ce sens.

Comme ces groupes, nous refusons que les per
sonnes prostituées soient traitées comme des crimi
nelles, harcelées et violentées, privées de soins et de 
services, alors que les véritables responsables, les 
proxénètes et les clients prostitueurs, sont rarement 
inquiétés par les services policiers.

Toutefois, contrairement à ces groupes qui ne lut
tent pas contre la prostitution mais veulent en amé
liorer les conditions d’exercice, nous considérons 
que la prostitution n’est pas un «métier» et que la dé
criminaliser ne mettrait pas fin à la «stig
matisation» ni à la violence contre les per
sonnes prostituées. Cela ne s’est pas pro
duit dans les pays qui ont libéralisé leurs 
lois en ce domaine, et nous ne voyons pas 
pourquoi il en irait autrement au Canada

line véritable exploitation
Décriminaliser complètement la prosti

tution impliquerait en outre de décriminali
ser les activités des clients prostitueurs, 
des proxénètes et des trafiquants. Dans les 
pays qui ont fait ce choix, les proxénètes, 
recyclés en hommes d’affaires respectables, font for- 
tune en toute légalité, sur le dos des prostituées re
nommées «travailleuses du sexe», qu’ils exploitent 
jusqu’à l’os.

La recherche du profit exige le recrutement d’une 
main-d’œuvre abondante, de plus en plus jeune, pour 
répondre aux besoins insatiables de la «clientèle». 
Elle entraîne le recours à la traite mondiale à des fins 
de prostitution, liant indissociablement le sort des 
prostituées locales à celui de leurs consœurs «impor
tées». La récente affaire des visas accordés par Im
migration Canada à des danseuses nues étrangères, 
appelées à être intégrées dans le système prostitu- 
tionnel canadien, illustre bien cette situation. Des 
études confirment l’augmentation spectaculaire de la 
traite des femmes et des enfants dans les pays qui 
ont légalisé ou décriminalisé la prostitution.

La prostitution est une forme de violence, d’ex
ploitation et d’aliénation. Elle porte atteinte à la di
gnité et à l’intégrité de la personne. Elle est princi
palement une conséquence de l’oppression sexuel
le et des inégalités socioéconomiques dont les 
femmes et les enfants sont les premières victimes. 
Il nous semble aberrant et irresponsable de vouloir 
décriminaliser, sous prétexte que les lois actuelles

n'ont pas réussi à éliminer la prostitution, un systè
me qui broie des milliers de vies humaines. Les 
lois ont-elles jamais réussi à éliminer les crimes, 
par exemple les viols ou l'inceste? Faut-il pour au
tant décriminaliser ces actes? Qui oserait réclamer 
la légalisation de l'esclavage ou de la torture sous 
prétexte d'en contrôler les abus?

La décriminalisation de b prostitution soulève des 
enjeux sociaux, éthiques, économiques et politiques 
importants qui dépassent de loin les intérêts indivi
duels immédiats. Comment peut-on parler de 
«consentement» et de «choix» quand l’âge moyen 
d'entrée dans b prostitution est de 13 ans, quand on 
connaît b misère économique et affective qui pousse 
de plus en plus de femmes et d'enfents à vendre leur 
corps, ainsi que les mesures brutales de dressage 
auxquelles les soumettent les proxénètes, les trafi
quants et des gangs criminels? La décriminalisation 
de b prostitution ne saurait constituer une véritable 
solution de rechange à la misère croissante des per
sonnes prostituées.

Rapports hommes-femmes
La décriminalisation de b prostitution aurait égale

ment des effets désastreux sur les rapports hommes- 
femmes et sur l’image des femmes en donnant l’im
pression que toutes sont prostituables.

Quelle influence pourrait en outre avoir sur les 
jeunes le fait d’accorder à la prostitution un statut 
professionnel légitime? Leur serait-elle proposée 
comme choix de carrière ou solution de rechange au 

chômage — b prostitution pour les filles et 
le proxénétisme pour les garçons? Fau
drait-il offrir une formation dans ce «mé
tier», comme le font déjà des pays qui ont 
décriminalisé la prostitution? Quant à 
nous, nous refusons cette vision réductrice 
qui voudrait soumettre le corps et la sexua
lité à b logique du marché.

Plus de 90 % des prostituées sont sous la 
tutelle des proxénètes dans les pays indus
trialisés comme le Canada. Selon un rap
port publié par le Conseil du statut de la 
femme du Québec en 2002, 92 % des 

femmes prostituées voudraient quitter le milieu de la 
prostitution si elles le pouvaient «Pour s’en sortir, dit 
l’ex-prostituée Agnès Laury, il faut la volonté inébran
lable de ne plus retourner sur le trottoir, être aidée et 
surtout totalement coupée du milieu.»

Dans leurs champs de compétence respectifs, les 
gouvernements du Canada et du Québec pourraient 
exiger des bénéficiaires de subventions destinées à 
la défense des droits des personnes prostituées l’en
gagement formel de lutter contre b prostitution et 
d’aider les personnes prostituées à quitter ce milieu 
en leur procurant des ressources incitatives (forma
tion, orientation professionnelle, aide financière, 
etc.). Les divers ordres de gouvernement devraient 
également prendre des mesures immédiates pour 
que les femmes victimes du trafic sexuel puissent ob
tenir un statut de réfugié ou avoir b possibilité de re
tourner dans leur pays si elles le souhaitent

Étude sérieuse requise
En 2001, on estimait à 40 millions le nombre de 

personnes prostituées dans le monde, 75 % d’entre 
elles ayant entre 13 ans et 25 ans. Chaque année, b 
traite mondiale aux fins de prostitution fait environ 
quatre millions de nouvelles victimes chez les

Plus de 
90 % des 

prostituées 
sont sous 

la tutelle des 
proxénètes

ARCHIVES LK DEVOIR
Dans les pays qui ont décriminalisé complètement la prostitution, les proxénètes, recyclés en 
hommes d’affaires respectables, font fortune en toute légalité, sur le dos des prostituées.

femmes et les enfants. Nous voulons que le Canada, 
en s’appuyant sur ses valeurs d’égalité et de respect 
des droits humains, s'inspire du modèle de la Suède, 
qui a su fremer l’expansion de la prostitution sans cri
minaliser les personnes prostituées.

Il n’y a eu aucune recherche importante sur la 
prostitution et la pornographie depuis le rapport Fra
ser, en 1985, et la situation a beaucoup changé en 20 
ans. Nous demandons au gouvernement du Canada 
d’entreprendre une étude sérieuse pour évaluer tous 
les enjeux de la décriminalisation de la prostitution, 
notamment les risques d’augmentation du trafic et 
du tourisme sexuels au pays, avant de procéder à 
toute réforme du Code criminel en ce qui concerne 
le proxénétisme, la prostitution et b sollicitation. 
Puisque les politiques en matière de prostitution ont 
un effet structurant sur l’ensemble de la société et, 
donc, sur notre avenir collectif, nous lui demandons 
également de mener une vaste consultation publique 
sur le sujet

Les personnes suivantes 
ont appuyé cette position:

Louky Bersianik, écrivaine; Aoua BocarLy, 
sociologue et présidente-fondatrice du Réseau 

québécois femmes africaines, Horizon 2015; Pierrette 
Bouchard, chercheuse et titulaire de la Chaire 

d’études sur la condition des femmes, Université 
Laval; Thérèse Bouchard, spécialiste des droits 

humains et du développement; Pascale Camirand, 
éthicienne féministe, Université de Sherbrooke;

Bonnie Campbell, professeure, faculté de science 
politique et de droit, UQAM; Elaheh Chokrai, 

Association des femmes iraniennes de Montréal; 
Michel Chossudovsky, directeur du Centre de 
recherche sur la mondialisation; Nicole Côté, 

céramistesculpteure; Djahan Dardachti, médecin;
Luce des Aulniers, anthropologue, professeure 

titulaire, département des communications et études 
sur la mort, UQAM; Francine Descarries, chercheure 
et professeure de sociologie, UQAM; Margrit Eichlrer, 
chercheure et professeure de sociologie et d’études sur 

l’équité, université de Toronto; Andrée Ferretti, 
écrivaine; Yolande Geadah, auteure et chercheuse; 
Pierre Jasmin, pianiste et professeur de musique; 

Amir Khadir, vice-président de TUFP; Hélène Ijogacê, 
spécialiste de l’égalité et de l'équité entre les hommes 

et les femmes; Henri Ijtmoureux, socioéthicien et 
écrivain; Georges Leroux, philosophe; Nima Machouf, 

Association des femmes iraniennes de Montréal; 
Diane Matte, coordonnatrice de la Marche mondiale 
des femmes; Karl Parent, cinéaste; Hélène Pednault, 
écrivaine; Gabrielle Pelletier, biologiste et présidente 
du Réseau québécois des groupes écologistes; Richard 
Poulin, chercheur et sociologue, Université d’Ottawa; 
Regroupement des groupes de femmes de. la région de 

Québec; Bruno Roy, écrivain; Céline Saint-Pierre, 
sociologue, chaire Fernand-Dumont sur la culture à 

ITNRS; Nathalie Saint-Pierre, consultante; Jean- 
Claude Saint-Amant, chercheur en éducation. 

Université ImvoI; France Théorêt, écrivaine; iMuise 
Vandelac, professeure titulaire, département de 
sociologie, UQAM; Michel Venne, journaliste.

CHUM : fera-t-on fi de la planification urbaine ?
Trop souvent, les actes de planification dans la grande région de Montréal

ont été et sont encore des actes manqués

JACQUES NADEAU LE DEVOIR
Le recteur de l’Université de Montréal, Robert Lacroix, rêve de faire naître une «cité du savoir et 
de la santé» sur le site de la cour de triage du Canadian Pacifique.
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LUC-NORMAND TELLIER

Directeur du département d’études urbaines 
et touristiques de l’UQAM et vice-président 

de l’APERAU internationale (Association pour 
la promotion de l’enseignement et de la recherche 

en aménagement et en urbanisme)
F a saga du CHUM se poursuit. Après

L
 s’être fait annoncer la construction de 

l’hôpital universitaire francophone au 
6000 Saint-Denis, dans le quartier Rose- 
mont-Petite-Patrie, puis après avoir en- 

it==! tendu le rapport d'un comité particuliè
rement prestigieux qui concluait que la localisation 

optimale du CHUM se trouvait dans la zone de 
l’hôpital Saint-Luc, voilà que les Montréalais ap
prennent que certains des persoxmages les plus in
fluents de notre ville tirent les ficelles en coulisse 
pour amener le gouvernement du Québec à locali
ser le CHUM à Outremont, dans une cour de tria
ge du Canadien Pacifique.

Tout ceb se déroule en très haut lieu, le plus sou
vent derrière des portes closes, totalement en de
hors du processus en cours de l’adoption du plan 
d'urbanisme de b nouvelle Ville de Montréal.

Ce plan a donné lieu à un concours d’idées qui 
s’est déroulé de novembre 2002 à juin 2003, puis à 
une vaste consultation publique, du 17 mai au 22 juin 
2004. Ceux qui croyaient que, dans notre ville, l’adop
tion de plans d’urbanisme allait changer les façons de 
procéder peuvent aller se rasseoir.

L’idée même de planification urbaine semble 
aussi mal en point aujourd’hui qu’elle pouvait l’être 
lorsque tant d’erreurs passées ont été faites: par 
exemple, lorsqu’on a décidé de localiser le Stade 
olympique trop loin du centre, lorsqu’on a décidé 
de localiser Mirabel si loin de Dorvai et de mal re
lier les deux aéroports, lorsqu'on a décidé de raser 
le quartier Sainte-Marie pour y construire Radio-

Canada, lorsqu’on a décidé de faire de l’autoroute 
Ville-Marie une autoroute qui débouche sur rien et 
de l’autoroute 25 une autoroute qui commence nul
le part, lorsqu'on a décidé de ne pas faire le lien 
entre l’autoroute 30 de l’acier aboutissant à Sorel et 
l’autoroute 40 passant tout près, à Berthierville.

La liste des exemples de ce type peut s’allonger 
encore et encore. Beaucoup trop souvent les actes 
de planification dans b grande région de Montréal 
ont été et sont encore des actes manqués. La re
cherche d’un «plan», d’un projet cohérent s’éten
dant sur des décennies, se bute chaque fois aux 
brillantes idée§ spontanées des puissants de notre 
ville, de notre Etat provincial ou de l’Etat fédéral.

Une cité qui existe déjà
Aujourd’hui, c’est le recteur de l’Université de 

Montréal qui rêve de faire naître une «cité du savoir 
et de la santé». Or cette cité existe déjà, et il suffirait 
de fort peu de choses peu coûteuses pour b mettre 
en valeur au bénéfice de tous. Dès 1986, il m'a été 
donné de mettre en évidence l’existence d’un axe li
néaire providentiel reliant b tour de llle Sainte-Hélè
ne et b croix du Mont-Royal, axe le long duquel les 
principales institutions de haut savoir de notre ville 
se sont inconsciemment localisées.

Ainsi, dans le domaine de la santé, on trouve le 
long de ce corridor les facultés de médecine de 
McGill et de l’Université de Montréal ainsi que les

hôpitaux Saint-Luc, 'ITioracique, Royal Victoria, Hô
tel-Dieu et Sainte-Justine. la distance à vol d’oiseau 
qui sépare la faculté de médecine de l’Université de 
Montréal et l’hôpital Saint-Luc n’est que de cinq kilo
mètres (comparativement à 2,5 kilomètres pour le 
site envisagé par le recteur Lacroix).

Bien plus, dans le domaine du savoir, Taxe en 
question traverse les Archives du Québec (sur l’an
cien campus des HEC, rue Viger), le campus de 
l’UQAM (qui est en bonne partie Tanciçn campus de 
l’Université de Montréal), l’ancienne Ecole d’archi
tecture, le campus de McGill, le campus de l’Ecole 
polytechnique, le campus de l’Université de Mont
réal ainsi que celui du collège Jean-de-Brébeuf. Tout 
à fait à proximité de cet axe, soit à quelques minutes 
et même à quelques secondes à pied, on retrouve Ra
dio-Canada, la Nouvelle Bibliothèque, la Place des 
Arts et le cégep du Vieux-Montréal. Encore plus à 
l’ouest, Taxe conduit directement au parc de haute 
technologie de l’arrondissement Saint-Laurent, où il 
cômride avec l’avenue Albert-Einstem.

Il suffirait de favoriser les déplacements, surtout 
piétonniers, le long de cet axe pour que Montréal se 
retrouve, au cœur même de la cité, avec un grand 
campus unique au monde réunissant trois grandes 
universités parlant deux des principales langues in
ternationales. Ceb n’exigerait aucun déplacement de 
voies ferrées, aucune opération de décontamination, 
aucune perturbation du réseau des trains de ban
lieue et aucun déclassement d’hôpitaux universi
taires existants.

Cet axe qui relie l’ancien campus de l’Université 
de Montréal au nouveau s’inscrit dans b logique his
torique de cette institution de haut savoir. Puissent 
ses dirigeants actuels s’en rendre compte.

Les universités montréalaises ont trop longtemps 
envisagé leur avenir en termes de concurrence 
acharnée. Et si l’heure était venue de chercher à les 
unir grâce à l’urbanisme?
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auxiliaires familiales et sociales. Mais la formule 
ne convient pas à tous puisqu’elle nécessite 
beaucoup de travail: recrutement, encadrement 
et gestion étroite à coups de formulaires. Beau
coup de prestataires n’ont ni l’énergie ni la capa
cité de faire de telles démarches. Mais voilà, le 
gouvernement veut en faire la règle, au grand 
dam de la coalition.

Pour Louise Dionne, de l’Association québécoi
se de défense des droits des personnes retraitées 
et préretraitées (AQDR), «c’est la désassurance 
pure et dure des soins à domicile» qui se dessine. 
D’autant plus que ces travailleurs n’ont pas de 
comptes à rendre aux CLSC, qui sont tenus à 
l’écart. Résultat: c’est la fin de l’interdisciplinarité, 
prédit Mme Dionne.

La coalition est d’autant plus inquiète que les 
employés de gré à gré et ceux des entreprises 
d’économie sociale travaillent dans des conditions 
difficiles: salaires horaires faibles, déplacements 
non payés, formation minimale, soutien clinique 
très faible, instabilité fréquente et multiples chan
gements d’usagers.

Même le gouvernement convient dans ses préci
sions que la qualité des services offerts par le tru
chement du chèque emploi-service est très variable. 
«I^s taux horaires sont peu élevés et varient d’une ré
gion à l’autre. Ceci entraîne des inconvénients pour la 
clientèle visée: difficultés de recrutement de tra
vailleurs, personnel peu ou mal formé, taux de roule
ment élevé, ruptures de services sans alternative, etc.», 
lit-on dans le document

Cela étant le problème est également d’ordre fi
nancier, le Québec occupant le dernier rang parmi 
les provinces canadiennes en matière de dépenses 
par habitant en soins à domicile avec seulement 
94 $ par an par personne. Selon l’Institut canadien 
d'information sur la santé (ICIS), le Québec devrait 
hausser ses dépenses de 386 millions pour at
teindre le niveau canadien.

Il y a deux ans, le MSSS avait évalué les besoins à 
611 millions en argent neuf pour mettre sur les rails 
une vraie politique de soins à domicile. «Depuis ce 
temps, seulement 12 % de ce montant a été débloqué. 
On a sorti la politique, mais sans ouvrir le budget en 
conséquence», explique Mme Martel.

Le recul est d'autant plus amer que les préci
sions n’ont rien apporté de neuf aux proches ai
dants, un maillon qui en a de plus en plus lourd à 
porter sur ses épaules. «Le gouvernement ne se 
cache plus pour décrire les proches aidants comme 
des auxiliaires ou des infirmières à rabais. C'est un 
retour en arrière qui remet carrément les femmes 
au foyer pour prendre soin des proches», a décrié 
Mario Tardif, du Regroupement des aidantes et ai
dants naturels de Montréal (RAANM).

Pour Jeanette Galarneau, atteinte d’arthrite rhu
matoïde depuis 20 ans et prestataire de services à 
domicile depuis 12 ans, ces précisions sont décou
rageantes. «On nous donne de moins en moins de 
services, a-t-elle déploré. Au début, j’avais droit à 
11 heures de services par semaine. Je suis passée à 
neuf, puis à seulement sept heures et demie. C’est 
d’autant plus déplorable que je vieillis et que mes be
soins, eux, grandissent.»

‘, Mme Galarneau a d’autant plus de peine à com- 
, ; prendre ces choix que ces services garantissent son 

maintien dans la communauté. «J’ai calculé que je 
coûte 6000 $ à l’Etat alors que je coûterais 50 000 $ 
en CHSLD. C’est un non-sens. Sans ces services-là, je 

,, ,ne peux pas rester autonome.»
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Cols bleus : une nouvelle convention 
pas si « catastrophique »

Très peu de travailleurs perdront la semaine de quatre jours
ANTOINE ROBITAILLE

La nouvelle convention collective imposée aux 
quelque 6200 cols bleus de Montréal n’aurait pas 
un effet aussi catastrophique sur leurs conditions de 

travail que le syndicat l’avait estimé. C’est du moins ce 
qui ressort d’une présentation faite hier par trois hauts 
fonctionnaires de la Ville de Montréal au moment où 
on s’apprête à appliquer cette nouvelle convention.

Ainsi, parmi les cols bleus qui y avaient droit, très 
peu perdront leur semaine de quatre jours. De plus, 
si la convention impose aux cols bleus de travailler 
52 heures de plus par année, elle leur rend 45 
heures en jours fériés (qui passent de trois à huit 
par année). Bref, il ne s’agit, au total, que de sept 
heures additionnelles par an qu’on ajoute à l’horaire 
de travail actuel. «Quand les cols bleus regarderont 
leurs T-4», ils prendront conscience que le tableau 
est moins noir que celui dressé par les chefs syndi
caux, a dit un représentant de la Ville.

La sentence de l’arbitre Gilles Lavoie rendue début 
octobre est, comme on le sait, contestée devant les tri
bunaux par le Syndicat des cols bleus regroupés de 
file de Montréal. La cause a été plaidée la semaine 
dernière et, depuis, on est en attente d’une décision 
du juge Denis Durocher. Plus tôt, celui-ci avait écarté 
une requête des cols bleus qui demandaient à ce que 
l’application de la décision arbitrale soit suspendue.

Le syndicat ayant par la suite refusé de négocier

l’application de cette convention dont il conteste la 
légalité, la Ville a dû en définir les règles d’applica
tion. Et ce, dès le 4 décembre, comme la convention 
le stipule. Or le nombre de jours travaillés par la 
grande majorité des cols bleus ne subira aucun 
changement Selon la convention collective par la
quelle on a réussi le tour de force dTiarmoniser les 
29 anciennes conventions de l’île, la semaine de tra
vail ne sera plus de 35 heures mais bien de 36 
heures par semaine. La plupart de ceux qui bénéfi
ciaient de la semaine de quatre jours devront simple
ment ajouter entre 15 et 20 minutes quotidiennes à 
leur horaire de travail, au début de la journée, pour 
«faire» leurs 36 heures. Dans les services centraux, 
où on compte environ 1300 cols bleus, seulement 
une trentaine de cols bleus devront passer d’un ho
raire de quatre à cinq jours par semaine.

En revanche, les cols bleus qui ne relevaient pas 
de l’ancienne Ville de Montréal travaillaient en 
moyenne 38 heures, presque toujours réparties sur 
les cinq jours de la semaine. Ces derniers, les vrais 
gagnants de cette opération, verront leur horaire am
puté de quelques heures et «tomberont» donc à une 
semaine de quatre jours et demi.

Pour ce qui est de la rémunération des heures sup
plémentaires, elle été augmentée, passant, pour le 
«temps et demi», de 135 à 150 % et, pour le «temps 
double», de 185 à 200 %. Ces heures supplémentaires 
comptent donc pour 16 millions de dollars sur un

budget global de rémunération des cols bleus de 350 
millions. «Autour de 5 % de la rémunération, c'est dans 
la norme», a déclaré un des représentants de la Ville. 
De plus, les employés, qui recevront bientôt un mon
tant forfaitaire de 2 % de leurs gains de 2002, ont tou
ché une augmentation de salaire de 1,5 % le 1" no
vembre dernier. Sur une période de trois ans, la mas
se salariale augmentera de 8 %. Les représentants de 
la Ville avouent du reste que le tout ne se traduira pas 
par une augmentation des services à la population.

Chez les cols bleus, le salaire moyen annuel s’élè
ve à 36 400 $, somme à laquelle il faut ajouter des 
avantages sociaux (assurances, régimes de retraite, 
etc.) comptant pour 50 % de ce montant (l'équivalent 
de 18 200 $). Les cols bleus les mieux payés touchent 
quelque 50 000 $ par année, somme à laquelle il faut 
ajouter l’équivalent de 25 000 $ en avantages divers.

Soulignons que 17 autres aspects de la convention 
doivent encore être négociés en arrondissement. 
Pour l’instant, le syndicat refusant de négocier, les 
règles définies au centre s’y appliquent

Le Syndicat des cols bleus réagira aujourd’hui 
aux décisions de l’administration municipale. Joint 
hier, le conseiller syndical au SCFP-FTQ, Michel 
Fontaine, n'a fait qu’un seul commentaire, à propos 
des semaines de quatre jours: «S’il n’y en a qu’un 
seul qui la perd, c’est un de trop!»
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Les producteurs ont aussi acheté au cours de l’été 
l’abattoir Z. Billette à Saint-Louis-de-Gonzague, 
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demeurent en place pendant un certain temps, soit 
cinq ans.

Il reste toutefois de nombreuses ficelles à attacher 
avant que cette entente de principe ne se transforme 
en contrat final. M. Pellerin pense que la transaction 
pourrait avoir lieu avant la fin de 2005. Les parties se 
donnent jusqu’au 20 décembre pour établir les termes 
de référence de l’entente; la vérification diligente aura 
lieu par la suite. Aucune information n’a été fournie 
sur le prix de cette transaction. Quoi qu’il en soit, M. 
Pellerin se dit optimiste pour l’avenir et envisage déjà 
de développer cette entreprise qui a une capacité 
d’abattage de 1200 vaches par semaine. 11 y a deux 
grands abattoirs au Canada pour les vaches de réfor
me, et celui de Colbex détenait, avant l’embargo amé
ricain, une part de marché de 45 % au Canada, dont 
33 % avec des vaches québécoises. Viandes Levinoff 
possède Colbex et une usine de dépeçage à Montréal.

Par ailleurs, l’annonce de cette entente de principe 
par Mme Gauthier devant 1000 producteurs, dont un 
grand nombre étaient fort impatients d’obtenir sur-le- 
champ la garantie de recevoir 42 C la livre, n’a pas sur le 
coup soulevé d’enthousiasme parmi les congressistes, 
bien au confraire. Ils ne voulaient rien savoir d’une aide 
gouvernementale et demandaient que les 42 C la livre 
proviennent immédiatement de l’abattoir, en plus d’une 
entente formelle signée par le gouvernement A cela, 
Mme Gauthier a été obligée de reconnaître quelle de
vra retourner voir le premier ministre Jean Charest 
pour obtenir cette signature. En attendant elle a donné 
la parole du gouvernement pour que les 42 C la livre 
soient versés à compter de lundi prochain.

La ministre a expliqué qu’avant que la transaction 
de la vente de l’abattoir ne soit complétée, une pério
de tampon est requise pour faire en sorte que le prix 
plancher soit respecté, grâce à l’appui des gouverne
ments, pendant une période qui pourrait s’étendre 
sur huit ou neuf mois, pense-t-elle. Selon elle, les gou
vernements devraient vraisemblablement donner en 
compensation une somme de 12 à 15 millions. Le 
gouvernement fédéral, par la bouche de Jean Inpier- 
re, aurait confirmé à Mme Gauthier que le gouverne
ment canadien contribuera à hauteur de 60 % et que 
Québec fournira le reste. Au fait le minisfre fédéral 
de l’Agriculture, Andy Mitchell, n’est pas venu visiter 
les congressistes, et ü semble que personne n’ait vou
lu le remplacer. Les dirigeants de VURA auraient bien 
aimé avoir M. Lapierre.

Cette acquisition, qui a causé toute une surprise, 
n'arrive toutefois pas comme un cheveu sur la soupe. 
M. Pellerin a confié hier que des discussions avec la 
famille Cola avaient commencé il y a environ six 
mois. Par ailleurs, les producteurs ont acheté au

cours de l’été l’abattoir Z. Billette à Saint-Louis-de- 
Gonzague, qui abat 660 bouvillons par semaine et qui 
a fa capacité de doubler cette production. Depuis l’ac
quisition, l’UPA a pu vérifier qu’il est très payant de 
faire de l’abatfage. Avant-hier, M. Pellerin le disait 
«On sait que c’est très rentable. On n’est pas des enfants 
d’école.» Cette remarque préparait sans doute les es
prits à l’annonce de cette autre acquisition hier.

La crise du revenu net depuis deux ans aura 
donc créé un climat fertile pour effectuer un tel vi
rage, qui est loin d’être évident. Les producteurs 
n’ont vraiment pas d’expertise en transformation. 
C’est pourquoi ils ont insisté pour garder les Cola 
comme partenaires.

Mais en même temps, le barrage qu’ils ont imposé 
à l’abattoir Colbex en voulant forcer l’entreprise à 
payer 42 C la livre aura eu pour effet d'accélérer la ré
flexion des propriétaires, qui auront refusé jusqu’à la 
fin de payer ce prix plancher et qui auront plutôt opté 
pour la vente des actifs. Et qu’arriverait-il si l’entente 
de principe pour l’acquisition des actifs de Levinoff 
tombait5 D reste toujours la menace d’une loi de l’As
semblée nationale.

Pour le reste du congrès annuel de l’UPA, les 
producteurs auront réussi une fois de plus un im
portant coup médiatique avec cette offensive pour 
obtenir un prix plancher pour les vaches de réfor
me. Pendant que la ministre parlait on a vu arriver 
devant l’estrade six personnes portant un cercueil 
symbolisant la mort lente de l’agriculture et peut- 
être même aussi la mort de certains producteurs 
qui, au cours des derniers mois, ont préféré le sui
cide à la faillite de leur ferme.
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sur le pian des conditions de travail», a expliqué Claude 
Morin, porte-parole du ministère.

M. Morin a dit ignorer si cette façon de faire est 
très courante. Le ministère ne compile pas de statis- 
tiqyes sur la question.

A la garderie Opus Incertum, c’était le mutisme 
complet hier. La directrice Diane Morrissette a refu
sé de commenter, référant Le Devoir à M. Carvalhi- 
do. Celui-ci n’a pas rappelé Le Devoir.

Une employée qui craint manifestement les re
présailles de la direction a raconté sous le cou
vert de l’anonymat que le moral de l’équipe est 
au plus bas. «Il y a beaucoup de mécontentement 
mais aussi de l’angoisse. Il y a des mères monopa
rentales parmi nous. Si une personne n’a pas pré
vu le coup, qu’est-ce qu’elle va faire sans salaire?», 
a laissé tomber cette employée.

Elle a aussi expliqué que c’est la première fois 
que la garderie agit de la sorte pour la période 
des Fêtes. Malgré la forte réaction des parents, 
cette dame estime que ses collègues et elle n’ont 
aucun moyen de se défendre. «On ne pèse pas 
lourd dans la balance quand on a su que tout était 
légal», a-t-elle fait valoir.

Marc Jarry, le père de deux bambins qui se 
rendent quotidiennement à la garderie Opus In
certum, a dénoncé la situation. «Je suis scandali
sé. Si l’entreprise reçoit des subventions, qu’elle 
Paie ses employés», a-t-il lancé. M. Jarry a racon
té que la nouvelle a eu l’effet d’un cataclysme à 
la garderie. Pendant que des entreprises ver
sent des primes de Noël à leurs employés, 
d’autres profitent de l’occasion pour «faire de 
l’argent», a soulevé M. Jarry. «Il y avait des édu
catrices qui pleuraient quand elles ont appris la 
nouvelle. Et quand les éducatrices sont insatis
faites, il y a un risque qu’elles cherchent du tra
vail ailleurs», a-t-il ajouté.

A l’Association des garderies privées du Qué
bec, on a déploré que la réglementation gouverne
mentale ouvre la porte à un tel abus. Joint lors de 
l’assemblée générale annuelle de l’association, qui 
se déroulait hier, le président Sylvain Lévesque a 
décrié qu’un de ses membres agisse ainsi. Il a ajou
té qu'il ne s’agit surtout pas d’un mot d’ordre de la 
part de son association.

«Ce n’est pas normal de ne pas payer les éducatrices. 
Je trouve ça aberrant, surtout qu’on est dans un contex
te de pénurie de main-d’œuvre. En plus, les revenus 
sont assurés; ça ne change rien au service de garde de 
rémunérer son personnel durant la période des Fêtes», 
a commenté M. Lévesque, qui a insisté sur le fait que 
les éducatrices ont besoin de répit

Ce n’est pas une pratique au sein des CPE 
membres du Conseil québécois des CPE, a affir
mé Jonathan Moreau. «Quand un CPE décide de 
fermer durant les Fêtes, le personnel n’est pas pé
nalisé», a-t-il soutenu.
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d’un séjour en Afghanistan soutenu par l'Imperial 
War Musemn.

Maître Duchamp
Le sondage britannique auprès de Ben Langlands, 

Nikki Bell et les autres spécialistes ou professionnels 
confirme une nouvelle fois la position tutélaire du 
grand maitre de l'art moderne. Fils d’un notaire, frè
re du peintre Jacques Villon et du sculpteur Ray
mond Duchamp, Marcel Duchamp (1887-1968) 
s’éloigna assez vite des mouvements d’avant-garde 
pour affirmer puissamment son anticonformisme ra
dical. Pendant la Première Guerre mondiale, il dé
ploya une féroce activité artistique ironique et des
tructrice qui le mena à exposer plusieurs objets ma
nufacturés, des ready-made hissés à la dignité 
d’œuvres d’art par la seule volonté de l'artiste.

Après avoir proposé une roue de bicyclette rivée à 
un tabouret de cuisine (1913), Duchamp radicalisa sa 
perspective désacralisante et autoréférentielle en 
créant un porte-bouteille (1914), puis une reproduc
tion de La faconde avec moustache et barbichette, bap
tisée LH.O.O.Q. Il abandonna la peinture à partir de 
1913 et se consacra surtout à son autre passion, les 
échecs. Son attitude tout autant ludique que radicale 
mit en évidence les conséquences ultimes de la remi
se en question de la nature et des fonctions de l'art

Pour d’autres historiens de l’art, les ready-made 
s’inscrivent au contraire dans la tradition de la peintu
re. Tout simplement parce qu’ils accusent le cul-de- 
sac dans lequel cet art se serait retrouvé à la fin de la 
seconde décennie du XX' siècle. Duchamp lui-même 
se rattachait à la longue tradition picturale. Ses toiles 
de jeunesse ont tour à tour tâté de l’impressionnis
me, du cubisme, et se sont rapprochées de Cézanne: 
autant de maîtres qu’il tente de dépasser.

Dans cette perspective, au lieu de bousculer les 
traditions connues, comme celles de la peinture ou 
de la sculpture, le ready-made ouvre une nouvelle 
tradition, celle des objets déjà faits, du «prèt-à-expo- 
ser», pour ainsi dire. L’urinoir ouvre donc un champ 
artistique jusque-là inexploré.

L’œuvre phare a son histoire. Elle devait être pré
sentée lors d’une exposition organisée par la New 
York Society of Independent Artists. Or cette organi
sation avait pour particularité de devoir accepter 
toutes les propositions soumises pour une exposi
tion. sans jury, à la condition que l’artiste soumission
naire débourse les 6 $ demandés pour l’inscription. 
Marcel Duchamp envoya son œuvre «déjà faite», si
gnant de ce pseudonyme emprunté à l’ingénieur qui 
avait dessiné le modèle d’urinoir.

Après des débats, dont la revue alternative The 
Blind Man fit état à l’époque, l’œuvre fut refusée, pré
cisément parce que ce monsieur R Mutt semblait pla
gier des ready-made de Marcel Duchamp, Roue dr bi

cyclette notamment, connus à l’époque dans le cercle 
des arts visuels à New York. L’artiste s’expliqua sur 
ses choix plusieurs années plus tard: «Que M. Mutt 
ait fait ou non la fontaine de ses mains n’a aucune im
portance, écrivit-il dans The Blind Man. Il a CHOISI. 
Il a pris un article ordinaire de la vie, l’a disposé de fa
çon à ce que sa signification utilitaire disparaisse sous 
un nouveau titre et un nouveau point de vue.»

De cette façon, R Mutt, selon Duchamp, avait créé 
une nouvelle manière de penser pour cet objet La 
fracture était consommée. L’œuvre refusée avait fait 
l’histoire. Duchamp avait testé le système de l'art

Le fait qu’il ait été un des fondateurs de la New 
York Society of Independent Artiste pose une couche 
d’ironie de plus sur cette histoire fascinante. La des
truction de l'œuvre originale elle-même en rajoute.

Car le ready-made de 1917 n’existe plus. Pendant 
des années, Fontaine ne fut connu que par le seul 
truchement d’une photographie de l’Américain Al
fred Stieglitz. Le mythe entourant l’œuvre prit de 
l’ampleur dans les années 50. Duchamp entérina en
suite plusieurs répliques, des copies d'un objet ma
nufacturé. Elles se trouvent aujourd'hui dans di
verses collections du monde. Le Musée des beaux- 
arts du Canada en possède un exemplaire, en plus 
de bon nombre d'œuvres de Marcel Duchamp, artis
te phare d’un temps déboussolé...
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